
Et revoici l'impérialisme
inÉnssien...
LE  

lecteur se sera demandé ce qu'est
ce sultanat de Brunei qui défraye
ces jours la chronique et où vient

d'éclater une insurrection, une de plus
dans les annales du grand mouvement
anticolonialiste qui affecte le monde.
L'île de Bornéo située dans ce qu'on
appelait l'Insulinde au temps de nos
souvenirs scolaires, l'une des plus
vastes du globe, relève pour sa plus
grande partie de l'autorité du gou-
vernement indonésien de M. Soukarno.
Mais le nord de l'île est demeuré colo-
nie britannique, tout comme la Nou-
velle-Guinée restait d'appartenance hol-
landaise après l'émancipation de l'In-
donésie et j usqu'au moment où M.
Thant, au mépris du droit des peuples ,
du peuple papou en l'occurrence, exer-
ça sur le gouvernement de la Haye
une intolérable pression pour qu'elle
fût rattachée sans justification aucune
au gouvernemnet de Djakarta.

Les possessions britanniques de Bor-
néo se divisent en trois parties : le
Nord-Bornéo, la colonie de Sarawak
«t le petit sultanat de Brunei préci-
sément qui est um protectorat de la
Couronne. Ce qui fait l'intérêt de ce
minuscule Etat, c'est qu'il est le second
pays producteur de pétrole du Com-
monwealth, venant directement après
le Canada.

Pourquoi un soulèvement s'est-il pro-
duit soudain dans cette population
d'origine malaise et considérée jusqu'ici
comme plutôt paisible ? Et pourquoi
ce soulèvement a-t-il, dès le début, pris
des formes atroces puisque les insur-
gés se sont fait du corps des Euro-
péens autant de boucliers contre les
armes anglaises ? La réponse n'est pas
difficile à donner dès le moment qu'il
est question d'« or noir » i des ingé-
rences étrangères, nous verrons les-
quelles , s'exercent pour que le sultanat
de Brunei et probablement tout le nord
de Bornéo soient détachés de la zon«
d'influence britannique.

C'est le projet de lu Grande-Ma-
laisie, cher au gouvernement de Sa
Majesté, qui a mis, si nous pouvons
dire, le feu aux poudres. Depuis que
le sort de Singapour, cette ancienne
place forte anglaise dans le sud-est
asiatique et sur la route de l'Extrême-
Orient, a lié son sort à celui de la
fédération malaise nominalement au-
tonome, un déséquilibre s'est produit
au sein de cet Etat en ce sens que la
population d'origine chinoise, et idéo-
logiquement fort près de Pékin, y
contrebalance la population malaise.
Pour parer au danger, Londres avait
pensé que ses possessions du Nord-
Bornéo pourraient être englobées dans
cette fédération, : précisément sous le
nom de Grande-Malaisie.

Or, l'insurrection de Brunei! à la
tête de laquelle se trouve un certain
cheik Azahari — qui lutta contre le
Japon au côté des Indonésiens et qui
se trouve maintenant à Manille d'où
il dirige la rébellion — a pour but
précisément d'empêcher la réalisation
de ce projet. La production pétrolière
du sultanat doit être soustraite à tout
contrôle, même indirect, du Royaume-
Uni.

« Cul prodest », dit l'adage latin :
à qui rend service un tel mouvement
Insurrectionnel ? Deux « candidats »
sont sur les rangs. Les Philippines re-
vendiquent depuis longtemps le nord
de Bornéo. Et le fait qu'Azahari se
soit réfugié dans leur capitale pour-
rait donner à penser qu'elles sont bel
et bien derrière la rébellion. Mais les
Philippine, en vertu des liens étroits
qui les unissent aux Etats-Unis, sont
dans la sphère d'influence occidentale.
On serait ainsi.en présence d'un nouvel
épisode de la rivalité anglo-américaine
là où il s'agit d'obtenir un contrôle
sur d'importantes richesses naturelles.

Mais le second larron est en réalité
le plus dangereux. Soukarno rêve de
rééditer le coup qui lui a si bien réussi
en Nouvelle-Guinée avec la complicité
du Birman onusien U Thant. Il vient
d'ailleurs de dévoiler son jeu en fai-
sant savoir qu'il soutient à fond les
insurgés de Brunei. Ainsi ce prétendu
neutraliste découvre, une fois de plus,
son vrai visage. Il argue de l'anticolo-
nialisme pour étendre sa domination
sur un territoire qui ne lui appartient
pas. Quand donc comprendra-t-on en
Occident que, sous couvert d'émanci-
pation des peuples, ce sont la plupart
du temps de nouveaux impérialismes
qui sont à l'œuvre ?

René BRAICHET.

LIRE EN DERNIÈRES DÉPÊCHES :

Alors que les Britanniques
ont la situation bien

en main

Les rebelles
de Brunei
se retirent

dans la jungle

FRONT COMMUN
Le Soviet suprême de l'URSS a terminé ses travaux

s ov i e t o -yougos lave
f a c e  aux « d o g m a t i s f e s »

M. Gromyko et le maréchal Tito ont tous deux exalté
la politique de coexistence pacif ique de M. Khrouchtchev

MOSCOU (ATS-AFP). — Le Soviet suprême de l'URSS a clôturé, hier, ses
travaux après avoir adopté une résolution approuvant la politique étrangère
de l'URSS, telle qu'elle a été exposée mercredi par M. Khrouchtchev, et ratifia
une série de décrets sur la formation ou la réorganisation des organes écono-
miques de l'URSS.

séances en compagnie de MM. Khroucht-
chev et Brejnev , M. Gromyko, ministre
des affaires étrangères de l'URSS, sou-
ligne tou t d'abord que le principe de
la coexistence pacifique constitue la
base de la politique soviétique dans ses
relations internationales.

M. Gromyko, après avoir dénoncé «lés
dogmatistes qui nient la possibilité de
la coexistence pacifique, insiste sur le
fait que « le sort du monde est intime-
ment lié aux relations existant entra
les Etats-Unis et l'URSS » .

Le ministre des affaires étrangères
soviétique lance alors un véritable appel
«à  l'amitié des Etats-Unis » et affirma
que les peuples des deux pays n'ont
pas de motifs d'animosité. Il insista
sur la nécessité d'une entente et dé-
clare : « Si la confiance règne entra les
Etats-Unis et l'URSS il y aura la paix.
Si un accord existe entre Khrouchtchev
et Kennedy il y aura la coopération
entre les deux grandes puissances ».

(Lire la suite en 31 me pag et

La résolution de politique étrangère
adoptée par le Soviet suprême souligne
que le parlement de l'URSS approuve
à l'unanimité les mesures qu'avait pri-
ses le gouvernement soviétique pour
« liquider la crise dangereuse qui s'était
créée à propos de Cuba et pour réduire
la tension internationale » .

COEXISTENCE PACIFIQUE
Prenant la parole en présence du

maréchal Tito qui a gagné la salle des

Le cabinet Pompidou a reçu
l'investiture sans aucune difficulté

Au cours d'un débat qu'un opposant a qualifié d'inutile et vain

M. Monnerville, président du Sénat, est tacitement
mis en devoir de quitter ses fonctions

De notre correspondant de Paris par téléphone ;

L'Assemblée nationale a approuvé la déclaration-programme
f ai te  au début de l'après-midi d'hier par M. Georges Pompidou.

celle dont il disposait sous la précé-
dente législature.

M.-G. G.
(Lire la suite en 31 me page)

Le résultat du vote est exactement
conforme à celui qu 'on pouvait attendre
d'une chambre où PU.N.R., l'U.D.T. et
lés indépendants gaullistes détiennent

¦à eux seuls la majorité absolue des
mandats.

En tait , et aussi longtemps que \e
petit groupe, des indépendant s gaullis-
tes demeurera fidèle au pacte de ma-
jorité souscrit avec l'U.N.R., le cabinet
Pompidou pourra gouverner sans ren-
contrer la moindre difficulté. C'est là
l'originalité particulière de la nouvelle
législature, et cette sécurité ainsi assu-
rée à l'exécutif laisse évidemment au
pouvoir — que celui-ci s'exerce à l'Ely-
sée ou à l'hôtel Matignon — une liberté
de manoeuvre sans comparaison avec

Pus de négociation avec l'URSS
avant le règlement définitif
de l'affaire des Caraïbes

Dean Rusk au conseil de l'OTAN :

PARIS (ATS et AFP). — L,e conseil de l'OTAN a commencé
ses travaux hier matin à Paris, sous la présidence du prince
Guido Colonna, secrétaire général par intérim de l'OTAN, en
l'absence de M. Dirk Stikker en convalescence. La présidence
d'honneur est assurée par lord Rome, secrétaire d'Etat au Foreign
Office.

Le conseil , qui a abordé le premier
point de son ordre du jour , consacré à
un examen de la situation internatio-
nale , a entendu quatre orateurs : MM.
Dean Rusk , secrétaire d'Etat américain ,
Gerhard Schroeder (Allemagne), Feri-
dun Djemal Erkin (Turquie) et Attilio
Piccioni (Ital ie).

(Lire la suite en 31 me page )

MACMILLAN :  « Nous maintiendrons
notre force de frappe, si possible... »

L'affaire des fusées «Skybolt »

Le premier ministre discutera de ce problème avec le président Kennedy

LONDRES (UPI). — « Aucune déci-
sion f ina l e  n 'a encore été prise au sujet
des « Skybolt » a déclaré hier après-midi
à la Chambre des Communes le pre-
mier ministre Macmillan , qui a toute-
fois rappel é que « la politique des gou-
vernements britanniques successifs (en
matière de force de frappe) a été
d'abord de créer , ensuite de maintenir
Et notre pol i t ique  est de maintenir
«s i  nous le pouvons » .

Le premier ministre a l ' intention de
discuter du problème des « Skybolt »
avec le président Kennedy lorsqu 'il le
rencontrera la semaine prochaine aux
Bahamas.

Interrogé au sujet d'une force nucléai-
re de l'OTAN , M. Macmillan a répondu
que la Grande-Bretagne « n'a pas pro-
posé de plan • et que de toute façon
beaucoup de sérieux problèmes sont en
cause « qui restent à résoudre et dont
on a à peine commencé à discuter sé-
rieusement > .

(Réd . — L'af faire  des « Skybolt  », qui

déchaîne dans la pre sse londonienn e
de violents propos anti-américains , a
singulièremen t comp lété celle des « in-
jures » pro férées  la semaine dernière
contre l'Ang leterre par M. Dean Ache-
son . Le ministre américain de la dé-
fense , M.  Macnamara , a si gn i f i é  aux
Britanni ques que. les Etats-Unis  n 'en-
tenden t p lus leur livrer ces f u s é e s
thermo-nucléaires qui leur avaient été
jadis  promises. Alors que l'Union so-
viêJique el les Etats- Unis semblent vou-
loir se pré parer à une sorte de « Ya l-
ta atomique », l' a f f a i r e  des « Skybol t  »
jette un jour inquiétant sur la crise
des relat ions ang lo-américaines.)

La B.B.C. rapportait cependant hier
soir que les Etats-Unis ont offert de
laisser la Grande-Bretagne poursuivre
à son propre compte . i mise au point
des fusées « Skybolt ». Cela représen-
terait pour la Grande-Breta gne une
dépense ani uelle de 310 mil l ions  de
livres.

« Les Physiciens » de Friedrich Durrenmatt
joués en première a Lausanne

Un événement de la vie théâtrale en Suisse romande

C 'était mardi le
grand soir : la
première , à Lau-
sanne , en langue
' r a n ç a i s e , des
Ph y s i c i e n s  de
Friedrich Dur-
renmatt (traduc-
tion de Jean-Pier-
re Porret).  Cette
pièce est , je pen-
se , l' une des meil-
leures de Durren-
matt : rap ide , ser-
rée , intensément
dramati que. Une
(/ ronde réussite ,
incontestablement

Le thème des « Physiciens »
On connaît le thème des Phy-

siciens. Trois grands p hysiciens
sont internés dans une clinique diri-
g ée par une célèbre , austère et f a -
tale doctoresse , Mlle Mathilde von
Zahnd. Sont-ils f o u s  ? On le croirait ,
puisque , infiniment doux et fonciè-
rement i n o f f e n s i f s , l' un après l'au-
tre ils étranglent leur infirmière.

Durrenmatt

Un seul être vraiment normal et
sain d' esprit : le commissaire Ri-
chard Voss, qui vient f a ire son en-
quête. Hélas ! il lui f audra  abdi-
quer. Chaque f o i s  qu 'il parle de
« meurtrier », il se fai t  aussitôt et
sévèrement rappeler à l' ordre ; dans
une clinique comme celle-ci , la no-
tion de meurtre est bannie du lan-
gage ; il n'existe que des malades ,
à calmer, à soigner , à proté ger con-
tre eux-mêmes. Un malade qui a eu
le malheur de tuer a droit à un res-
pect d'autant p lus grand , il a droit
à un respect in f in i  ; il importe de
refaire de lui un homme. Le com-
missaire, d' abord éberlué , f i n i t  par
en prendre son parti. La just ice ici
est en vacances.

Le j e u  des acteurs
Entrons maintenant dans le dé-

tail de la p ièce et examinons le
jen des acteurs ; il nous aidera, à
travers certaines faiblesses d'inter-
prétation , à bien discerner les arê-
tes de cette pièce , sa force et son
originalité. Le début , mardi soir,
était un peu décevant ; en e f f e t ,

Jean Hort , dans le rôle du commis-
saire , ne rend pas vraiment. Ce n'est
pas qu 'il joue mal, mais il est en
dessous de son rôle. On dirait qu 'il
a peur de s'a f f i rmer , peur de se
fâcher  ; il coule son personnage , il
le g lisse en douce, avec tact, avec
nuance aussi , bien sûr , mais de ma-
nière beaucoup trop passive, si bien
que le choc initial fa i t  défaut .  Ce
sont les autres — les f o u s  ! — qui
ont raison, tout de suite raison. C' est
dommage.

Déception aussi avec Anni e Co-
rel , qui , dans le rôle de la docto-
resse, devrait d'emblée s 'imposer par
sa rigueur , par son intransigeance ,
par la force  indiscutable de ses prin-
cipes. Ses yeux devraient lancer des
éclairs, ils n'en lancent aucun.
C' est presque une femm e normale,
et cela aussi est dommage , car dès
le début on devrait deviner en elle
une puiss ance maléf i que que rien
n'amènera à f léchir .

P.-L. BOREL.

(Lire la suite en 12me pa ge)

Mariner II
passe ce soir
près de Vénus

Après cent neuf jours de vol

La terre sera à l'écoute
de la planète voisine

LONDRES (ATS - AFP). — L'obser-
vatoire de Jodrell Bank a capté hier
des signaux très clairs du satellite
américain « Mariner II », qui doit at-
teindre ce soir le point de sa trajec-
toire le plus proche, à savoir à 32,000
km de Vénus.

Il aura alors parcouru une trajec-
toire elliptique de 290 millions de
kilomètres. Vénus se trouvera a ce mo-
ment à 57 millions de kilomètres de la
terre, c'est-à-dire presque à la distance
minimum.

On se souvient qu'au lendemain du
lancement, un roulis imprévu d'un des
deux étages de la fusée porteuse avait
provoqué une déviation de la trajec-
toire de l'engin , déviation qui put être
corrigée par télécommande.

A plusieurs reprises, un affaiblisse-
ment des signaux radio émis par l'ap-
pareil , dû à une baisse heureusement
momentanée de la puissance de ses
batteries , avait fait craindre que « Ma-
riner II » ne reste muet lors de son
passage au large de Vénus.

Après avoir accompli sa mission ,« Mariner » deviendra planète artificiel-
le du soleil. "

Lire aujourd'hui :
Page 4 :
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M. Spuehler a été élu jeudi
président de la Confédération
iî BnsrwaiivaaimvniH9gwiavwvsHMHMnaaex)M isBHMâ

Par 186 « oui » et 22 abstentions

M. von Moos devient le nouveau vice-président
t.l.lHJ., IM ''»*'—^̂^̂^ ¦̂ MW ĴIH»™ «M—— W - '¦̂ ^J-?-—- „l 1 ¦ M—1- .̂ ..»¦  I I I II I »...... —

Au Conseil national, les députés terminent le débat
sur les oléoducs et commencent la discussion sur
la seconde initiative concernant l'armement atomique

De notre correspondan t de Bern e :

En ce deuxième jeudi de la session, les Chambres se réunissent
en Assemblée fédérale pour élire le président de la Confédération
et le vice-président du Conseil fédéral. Simple formalité, dénuée de
tout apparat, mais qui toujours attire un très nombreux public.

La retraite de M. Bourgknecht a fait
avancer d'un an le tour de M. Spuehler
et c'est le chef du département des
postes et chemins de fer qui accède ,
pour 1963, à la plus haute magistratu-
re politique. L'affaire était si bien ré-
glée qu 'avant même le scrutin , des
jeunes filles en costume zuricois se
promenaient dans les couloirs , les bras
chargés de fleurs et , qu 'au bord de la
Limmat , les préparatifs de la récep-
tion allaient grand train.

Mais dans la salle , les scrutateurs
avaient distribué et recueilli 208 bulle-
tins dont 22 sont rentrés blancs. Sur
les 186 suffrages exprimés , 179 allaient
à M. Spuehler. C'est une très belle
élection qui justifie pleinement les
félici tat ions du président.

Pour la vice-présidence , M. von
Moos , chef du département de justice
et police , fut élu par 164 voix sur 176
bulletins valables et 215 rentrés. Ainsi ,
un an d'avance, et à moins de cir-

Ci-dessus, M. Spuehler et sa f e m m e
Ci-dessous, M. von Moos.

(Photopress-AGIP )

constances imprévues, l'assemblée dé-
signait le magistrat qui devra inaugu-
rer l'Exposition nationale en 1964.

G. P.
(Lire la tuite en 8me page )

LIRE EN DERNIÈRES DÉPÊCHES :

Dans une « cabine » de luxe
et entourée de chevaliers

servants
J

La Jocond e
(AGIP)

La Joconde
vogue vers
l 'Amérique



UNION DE BANQUES SUISSES
LA CHAUX-DE-FONDS

cherche pour date à convenir :

caissier
de formation bancaire ; les candidats ayant des con-
naissances linguistiques auront la préférence.

Employée
de formation bancaire ou commerciale, connaissance par-
faite de la langue française désirée.
Adresser offres manuscrites à la direction, 50, avenue
Léopold-Robert.

Nous engageons :

mécaniciens faiseurs d'étampes
mécaniciens outilleurs

mécaniciens de précision
fraiseurs

Places stables et bien rétribuées pour personnes quali-
fiées. Semaine de 5 Jours.

Faire offres ou se présenter à
FABRIQUE JOHN-A. CHAPPUIS S. A.
37, rue des Chansons, PESEUX (NE)
Tél. (038) 8 27 66

k à

Attention !
Désirez-vous une place stable et très bien rétribuée ?
Alors écrivez ou téléphonez-nous, car nous cherchons des

serruriers en tuyauterie ou en
construction

pour les montages des installations de filtres sur nos dif-
férents chantiers. Les débutants seront également pris en
considération.
En plus des avantages sociaux, nous offrons d'intéressantes
indemnités de déplacements ainsi que des indemnités pour
les frais de voyages.

TRAVAUX HYDRAULIQUES S.A., BERNE
Zeughausgasse 22 TéL (031) 217 42

SUTER S.A. «HÀFIS» BIENNE 4
Fabrique d'horlogerie ancre, engagerait, pour tout de suite
ou pour date à convenir,

COLLABORATEUR
ou

COLLABORATRICE
expérimenté (e), bilingue, pour son département boites
et cadrans, relations avec les fournisseurs.
La préférence sera donnée à une personne active et de
caractère agréable.
Prière d'adresser offres détaillées au bureau du person-
nel. Tél. (032) 4 33 71.

WTS GYMNAS E CANTONAL
lyP NEUCHATEL

SECTIONS LITTÉRAIRES
SECTION SCIENTIFIQUE

préparant à l'Université ou aux écoles poly-
techniques.

SECTION PÉDAGOGIQUE
préparant à l'Ecole normale.

Inscription des
nouveaux élèves

Les élèves de 2me secondaire et de 4me
classique qui ont l'intention d'entrer

an printemps 1963
au Gymnase cantonal peuvent se procurer
des formules d'inscription au secrétariat de
leur école ou directement au secrétariat du
Gymnase cantonal.

Ces formules doivent être envoyées au
plus tard

le samedi 12 janvier
au secrétariat du Gymnase.

L'inscription ne deviendra définitive que
sur présentation du dernier bulletin annuel,
à la rentrée des classes.

Nous rappelons aux parents que seuils les
porteurs d'un baccalauréat ou d'une maturité
fédérale sont admis à l'Ecole normale.

Etant donné le manque de locaux ,
11 ne sera pas possible de prendre en
considération les inscriptions parve-
nues après le délai.

Les parents sont invités à assister à une
séance d'information

le mercredi 9 janvier 1963 à 20 h. 15 ,
à l'Ailla de l'université.

Le directeur du Gymnase cantonal :
L. PAULI.

iVl'U'S'É'E
CANTONAL'©'
ARCHEOLOGIE
AVENUE » DUPEYROU J

fegj i
OUVERT'DÈ5'DIMAN'
<CHE '16'DÉCEMBRE'
TOUS'LES'DOURÔ,
DE 14 A17 HEURE,-
EXCEPTE5 : LUNDIS'
ET 3 OURS 'FÉRIÉS *

WBÊ ville de la
gm CHAUX-DE-FONDS

SERVICES INDUSTRIELS
Les Services industriels cherchent à

engager

un mécanicien-
électricien

comme machiniste à l'usine hydro-
électrique de Combe-Garot, sur l'Areuse.

Semaine de 44 heures. Salaire inté-
ressant selon l'échelle des traitements
du ler janvier 1963.

I Prière d'envoyer le» offres, avec
copies de certificats (ne pas envoyer
les originaux), k la Direction des
services industriels, à la Chaux-de-
Fonds, jusqu'au 7 janvier 1963.

Direction
dea Services industriels.

Enchères publiques
Pour cause de démolition d'Immeuble, le greffe

du tribunal du district de Neuchâtel vendra , par
voie d'enchères publiques, dans l'appartement sis
au ler étage de la rue Pourtalès No 2, à Neu-
châtel ,

le mercredi 19 décembre 1962
dès 14 heures

les objets suivants :
1 table portefeuille, 1 desserte provençale, 1 com-
mode Bledermeler, 1 bureau cylindre Louis XVI
marqueté (ancien), 1 petit bahut, 1 pendule neu-
châteloise verte, ancienne ; 1 pendule-applique
(cartel), 1 fusil ancien, 1 salon Louis XV (1 ca-
napé, 2 fauteuils), 1 table à écrire Louis XIII ,
avec fauteuil ; 1 buffet de service, 1 table de
cuisine (dessus formica) et 6 tabourets, 1 cuisi-
nière à gaz, matériel de cuisine, quelques cuivres
et laitons, verrerie, cristaux, tableaux , gravures ,
lingerie, lustres, 1 bureau ministre, 1 lit Louis-
Philippe (bateau) avec literie, 1 lit avec entourage,
1 machine électrique à remmailler les bas, etc.

Conditions : paiement comptant , échutes réser-
vées.

Le greffier du tribunal :
Zimmermann.

Lutry, à vendre
terrain

environ 1400 m2, zone villas, vue panorami-
que imprenable sur le lac et les Alpes. Tout
sur place, accès facile. — Ecrire sous chif-
fres PE 21007 L. . Publicitas, Lausanne.

Terrains
à vendre :

1. — Plusieurs parcelles à Chaumont.
2. — Magnifique parcelle à Hauterive.
3. — Parcelles à Neuchâtel, pour villas.

Plans à consulter au bureau J.-L. Bottlnl,
architecte, Epancheurs 4, Neuchâtel.

ROLLE
A vendre, pour raison de santé, excellent

commerce d'épicerie fine, d'ancienne renom-
mée, avec immeuble, au centre d'une localité.

Ecrire sous chiffres P.H. 62192 L, à Pnbli-
citas , Lausanne.

On cherche

TERRAIN
à bâtir à Neuchâtel , au
bord du lac ou avec vue
sur le lac, ou

villa moderne
minimum 8 pièces, au
bord du lac ou côté Mon-
ruz. — Paire offre sous
chiffres K. A. 6097 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Nous cherchons, pour fin décembre,

1 chambre pour 2 jeunes filles
si possible à l'est de la ville.

CUVE
PRÊTRE

Tél. 518 41

MAISON
FAMILIALE

On cherche à acheter
de 5 à 7 pièces, aveo vue
et Jardin , aux environs
de Neuchâtel.

Adresser offres écrites
à H P 6008 au bureau
de la Peuille d'avis.

A louer à la Béroche
LOGEMENT

de 3 pièces, chauffage gé-
néral, confort ; libre tout
de suite. — Faire offres
à : Fiduciaire Antonietti,
Saint-Aubin.

ÉCRITEAUX
en vente an bureau

du Journal

Urgent
Famille américaine cher-
che appartement de 2 à
3 pièces, meublé ou non,
si possible au centre de
la ville. — Téléphoner
après 19 h 30 au 5 01 23.

Employée cherche

CHAMBRE
meublée ou non, si possible à proximité de
la gare. — Adresser offres écrites à B M
6044 au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour notre ingénieur,
de nationalité allemande,

STUDIO m APPARTEMENT
S de 1 ou 2 chambres

meublé, ou de préférence non meublé.
Avec douches ou salle de bains et
possibilité de cuisiner.
Région Hauterive - Saint-Biaise - Neu-
châtel.
Disponible tout de suite ou début
janvier 1963.
Le loyer serait payé par trimestre et
d'avance.
Faire offres à Max Urben, Case postale
202, Neuchâtel 2 Gare, ou téléphoner
au 7 50 61.

Employé de bureau
cherche

studio meublé
au centra ou près du
centre.

Tél. 6 37 12, aux heu-
res de bureau.

Employée de bureau,
Suissesse allemande, cher-
che

CHAMBRE
si possible au centre de
la ville.

TéL (039) 3 47 25 en-
tre 13 h et 13 h 30.

Représentant de première force
En raison de l'extension de notre service externe, une
place serait à repourvoir.
Nous demandons un représentant de bonne moralité, fort
vendeur, de toute confiance. Vente aux commerçants et
industriels. Nouveauté sensationnelle et inédite.
Nous offrons fixe, frais, commissions, frais de voiture
ou voiture.
Seules les offres avec photo et curriculum vitae seront
prises en considération.
Ecrire sous chiffres P 1604 On à Publicitas, Lausann*.

I r m m m m mf mLiHa
Nous cherchent pour notre kiosque de la gare, à
Marin, un»

GÉRANTE
pouvant travailler d'une façon Indépendante.

- . - 1
Les débutantes dans la branche seront Instruites.

TL < SE
NOUS OFFRONS t conditions de travail et prèsta-

&.'i tions sociales avantageuses, ac-
tivité intéressante et variée.

NOUS DEMANDONS : des personnes capables, de bon-
ne présentation, aptes à établir
un contact facile avec la clien-
tèle.

Nous prions les intéressées de bien vouloir faire par-
venir leurs offres, avec curriculum vitae, copies de
certificats et photo, au département du personnel des
dépôts de la
Société Anonyme LE KIOSQUE, à Berne

v .
\

Nous cherchons

jeunes employés de bureau
pour notre

service de vente
Vous intéressez-vous aux questions techni-
ques 1 Nous vous offrons une activité inté-
ressante et satisfaisante dans ce domaine ;
temps de formation dans les usines au début,
suivi de fréquents contacts avec notre clien-
tèle.
Dans notre bâtiment moderne, vous trouve-
rez des conditions de travail agréables , une
bonne rétribution et des assurances sociales
d'avant-garde ainsi que la semaine de cinq
jou rs.
Vous intéressez-vous à une place stable , êtes-
vous de langue française , parlant l'allemand
et éventuellement l'italien ? Alors adressez-
nous vos offres de service par lettre manus-
crite, avec prétentions de salaire , curriculum
yitae et photo.
ALLEGA S. A., vente de produits mi-fabri -
qués en aluminium, Buckhauserstrasse 6,
Zurich 9/48.

EMPLOYÉ DE BUREAU
diplômé d'une école cle commerce ou possédant un certi-
ficat de capacité serait engagé immédiatement ou pour date
à convenir par maison de la place (branche publicitaire).
Sont demandés : une bonne culture générale, l'esprit d'ini-

tiative , le sens des responsabilités.
Sont offertes : une activité variée et intéressante, une

place stable , une caisse de retraite, la
semaine de 5 jours.

Les candidats que ce poste intéresse voudront bien adresser
leur offre manuscrite, curriculum vitae , copies de certifi-
cats, photographie et prétentions de salaire sous chiffres
C V. 6093 au bureau de la Feuille d'avis.

URGENT
Couple sans enfants; sol-

vable et tranquille , cher-
che appartement de
pièces, tout confort , à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. — Adresser offres
écrites à 1412 — 718 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Atelier de mécanique
Alfred Sannmann, cher-
che

chambre
pour mécanicien de pré-
cision. — Tél. 5 25 91.

ÉTUDIANTE
absente pendant le week-
end, cherche chambre ou
mansarde près de l'Uni-
versité. — S'adresser à
Zuber , Foyer des étu-
diants.

Jeune homme, Alle-
mand, cherche pour le
ler ou le 15 Janvier

STUDIO
meublé avec cuisine, à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. — Adresser offres
écrites à 1412 — 717 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Jeune couple sérieux et
solvable cherche apparte-
ment de 2 y _-_ pièces ; si
possible à Neuchâtel ou
aux environs, pour tout
de suite ou pour date à
convenir. — Adresser of-
fres écrites à 1412 — 716
au bureau de la Feuille
d'avis.

Secrétaire cherche
APPARTEMENT

2 pièces
avec confort , vue, si pos-
sible dans la région est
de la ville, pour tout de
suite ou date à convenir.

Location jusqu'à 250 fr.,
tout compris. — Adresser
offres écrites à C. R.
6088 au bureau de la
Feuille d'avis.

CHAMBRE
Indépendante avec cabinet
de toilette , confort , vue,
près de la gare. — Tél.
4 16 29 .

Chambre pour Jeune
homme, avec ou sans
pension ; bains. — Tél.
5 97 22.

A louer au centre, à
demoiselle, chambre avec
bonne pension. On pren-
drait encore quelques pen-
sionnaires pour le repas.

Tél. 5 61 91.

250 francs
de récompense

à qui procurera à Neu-
châtel appartement de
3, 3 V», 4 pièces, confort ,
éventuellement mi-con-
fort , pour tout de suite
ou ler février , loyer ma-
ximum Fr. 300.—. Seule
condition : pas d'immeu-
ble donnant directement
sur une artère à grande
circulation. Préférence rez
ou ler étage. — Offres
sous chiffres A. O. 6086
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche
APPARTEMENT

avec demi-confort , de
2 Yz pièces

si possible, dans la région
de Monruz , Saint-Biaise
ou la Coudre . — J'offre
200 fr. par mois.

Réponses à M. R. Oli-
velra, Monruz 3.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou date à con-
venir, un

électricien
d'entretien

en possession du certificat fédéral de capacité, de natio-
nalité suisse, ayant de préférence un peu de pratique.

Les candidats sont priés de soumettre leurs offres manus-
crites accompagnées du curriculum vitae, d'une photogra-
phie et des copies de certificats en indiquant les pré-
tentions de salaire à CHOCOLAT SUCHARD S. A.,
NEUCHATEL - SERRIÈRES.

(Lire la suite des annonces classées en Unie page)
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S OFFREZ pour NOËL
I Nos ROBES DE CHAMBRE

Y J en véritable et moelleuse laine des Pyrénées,
i rose, ciel , bluet , rouge

1 Fr 79 -à partir cle X X .  i S •

I Nos DUSTERS de NYLON onatinés
X à partir de J_ X • Ç_/ t_) • ~

Nous réservons pour les fêtes

Rue des Epancheurs Neuchâtel
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E Délicieux ESCARGOTS des J
F Charbonnières à la LAITE- N
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Pour orchestre, à ven-
dre ,

amplificateur
avec 2 micros et 2 haut-
parleurs. Bas prix.

Tél. 8 21 45.

A vendre une

paire de skis
Kneissel slalom géant,
2 m 15, sans fixations,
semelles Kofix , Pr. 150.—.

Tél. 5 98 20, aux heu-
res des repas.



Ne manquez pas de lire dans ce numéro,
le communiqué

« Chéri, lis donc ceci »

UftflAriBfcttteUbiiM
Problème No 030

HORIZONTALEMENT
1. Consacre à l'étude une grande partie

de sa vie. — Partie d'un râtelier.
2. Suit rapidement sa voie. — Il est

parfois buté.
3. Est contenu dans un placard. — Se

trouve dans un stand.
4. sVmbole chimique. — Evite avec

adresse.
5. Garnir un mât de ses voiles. — Est

consommé sous forme d'Infusion.
6. Est combattu avec des lances. — Ce

que l'on cherche à atteindre.
7. Coiffure. — Connu.
8. Il n'aime pas la dépense. — Berger

que Galatée aima.
9. Porte des pommes. — Elle poursuit

le crime.
10. Sorti. — Crochets métalliques.

VERTICALEMENT
1. H en faut devant le danger. — Epui-

sé.
2. Action de nettoyer. — La serrer, c'est

traiter sévèrement.
3. Mèche rebelle. — Ornements de toi-

lette.
4. Moquerie . — Fin d'infinitif.
5. Symbole chimique. — La mode les

fait rougir.
6. Endroit où l'on panse. — Préfixe à

l'envers.
7. Evite une répétition. — Etoiles.
8. Tanné. — Démonstratif.
9. Sans valeur. — N'est pas résolu.

10. Permet de souffler. — Affaiblis.

Solution dn No 920

«La guerre des boutons»

©@$ studios es l'éciran

Un fi lm nouveau

« Th' Gibus plane, libre lui
aussi, mais spontanément ca-
botin. » (Antoine Lartiguc . dans
« La Guerre des boutons ».)

(Photo Monopole-Films, Zurich)

«LA GUERRE DES BOUTONS»
Film français d'Yves Robert ;
s c é n a r i o  : François Boyer,
d'après le roman de Louis Per-
gaud ; images : Pierre Bac ;
interprétation : J a c q u e s  Du-
fi lho , Yvette Etievant , Jean
Richard , Michèle Meritz et une

centaine de gosses.

« Les gosses semblent libres au point d'oublier la caméra dans l'ardeur
du jeu » (une scène de « La Guerre des boutons »).

(Photo Unifrance-fllms)

Tout le monde connaît le livre de Louis
Pergaud , fort bien adapté par François Boyer ,
qui fut scénariste d'un autre film avec des
enfants , Jeux interdits, de René Clément. Il y
avait parait-il , une dimension anticléricale
dans le roman dont je n'ai nul souvenir. Le
film ne souffre pas de cette « disparition ».

La Guerre des boutons est un film avec des
enfants, non pour les enfants. Les adultes n 'in-
terviennent guère que pour sévir. Caricaturés,
ils n 'ont pas accès à l'univers merveilleux des
gosses. /

Chacun de nous , dans  ses souvenirs, réserve
une petite place aux bagarres de quartiers, aux
petites guerres entre villages différents. Ces
souvenirs, Yves Robert les fait revivre cruels ,
frais , avec ira brin de nostalgie devant ce mon-
de perdu où tout était possible.

Pendant  de nombreuses semaines , les gosses
vécurent dans la propriété d'Yves Robert, sous
la surveillance de pédagogues. Ils faisaient peut-

être du cinéma , mais semblent libres au point
d'oublier la caméra dans l'ardeu r du jeu . Leur
spontané i té  est totale : c'est une des qualités
essentielles du film.

Et il y a une « vedette » totalement inconnue,
un gosse de huit ans , Antoine Lartigue, qui joue
Tit 'Gibus. « Il sait déj à, écrivait de lui François
Tranchant , piquer une colère comme Jean
Gabin , dire des mots avec app lication comme
Anna  Karina , mettre en valeur  les bonnes ré-
pliques comme Edwige Feuillère, faire  des gri-
maces comme Fernandel , se promener tout nu
comme Br ig i t t e  Bardot. » Il fau t  le voir se pro-
mener nu , tenant dans sa main son « zizi » gelé,
l' entendre déclarer « si j' aurais su , j' aurais pas
v'nu », il faut le voir prendre une « cuite » au
« calva », surveiller la tanière  d' un renard.  Au
milieu d' une  joyeuse cohorte d' enfants en li-
berté , Tit-Gibus plane , libre lui aussi , mais spon-
tanément cabotin.

FredV LANDRY.

< CHRONIQUE
D'UN AMOUR >

Le premier film
de Michelangelo Antonioni :

(1950)
Scénario et dialogues : Antonioni ;
images : Enzo Serafin ; musique :
Giovanni Fusco ; assistant : Fran-
cesco Maselli ; interprétation : Lucia
Bose ( P a o l a) ,  Massimo Girotti
(Guido), Ferdinando Sarml (Fon-

tana), etc.

Il est évidemment difficile de voir
ce premier film en oubliant ceux
qui suivent.' Le spectateur va donc
y chercher tout ce qui est déjà de
l'« Antonioni ».

Il y reconnaîtra le goût d'Anto-
. nioni pour la description ¦ d'une

ville (ici Ferrare), la recherche de,
décors étrangers (un stade de . foot-
ball), le portrait d'une femme qui
domine, dépasse l'homme, incarnée
par une très grande actrice, Lucia
Bose, l'amour difficil e rendu im-
possible par les circonstances, l'ob-
session du suicide. Ces thèmes,
Antonioni ne les abandonnera ja-
mais ; il créera dans tous ses films
des liens entre les personnages
principaux et leur environnement
minéral. L'amour est un échec dû
à la médiocrité de l'homme, mais
aussi aux différences sociales. Lucia
Bose est une femme fatale, qui re-
fuse de se laisser emporter par
l'amou r fou. Dans Fontana, son
mari industriel, se trouve esquissé
le personnage de « La Notte », l'écri-
vain.

Le style est celui d'Antonioni , du
moins jusqu'à « L'Eclipsé » : très
grande recherche dans l'image, sou-
plesse extrême de la caméra qui
suit presque toujours Paola , en de
très longs plans rarement fraction-
nés par un montage en champs-
contre-champs, temps morts.

Mais il serait' aussi possible de
parler du film seulement ; en signa-
ler un certain côté mélodramatique
assez réussi, voir en Paola une sorte
de vampire à l'étrange érotisme,
etc. Dans « Chronique d'un amour »,
Antonioni a déjà mis beaucoup de
lui-même.

F. L.

Brigitte Bardot assure à elle seule le succès commercial de certains films comme
« Via privée » ou « Le Repos du guerrier ». (B. B. dans «Le Repos du guerrier ».)

(Photo Unlfrance-films;

Films et spectateurs
EN MAR GE DE LA GUER RE DES BOUTONS

Depuis longtemps dé|à, Yves Ro-
bert, homme de théâtre et de cabaret,
désirait tourner « La Guerre des bou-
tons ». Dut-il , pour « faire ses preu-
ves », accepter de: réaliser «Ni  vu, ni
connu » (1958), « Signé Arsène Lu-
pin » (1960), « La Famille Fenouil-
lard » (1961)? Peut-être I Ces films
assez Intéressants ne furent pas de
très grands succès commerciaux i les,
producteurs avaient donc certaines rai-
sons de se méfier de lui. Yves Robert
ne parvenait pas à trouver les fonds
pour « son » film. Lassé, il dé-
cide alors avec sa femme Danielle
Delorme, de réunir toute leur fortune,
d'hypothéquer leur maison, pour pou-
voir enfin tourner « La Guerre des
boutons ». Aucun distributeur n'ac-
cepte de louer d'avance le film, (Re-
marquons qu'il faut disposer d'une
confortable fortune personnelle pour
trouver près d'un million de francs I)
Mais l'histoire devient très mo-
rale au moment où, enfin, un distri-
buteur présente en public un film
avec des enfants qui, c'est bien connu
des « professionnels », n'intéressent
personne. Seulement le public marche
— et à fond I « La Guerre des bou-

tons » bat actuellement tous les re-
cords...

Du 1er [anvier 1962 au 15 oc-
tobre, à Paris en première exclusivité
(places à six francs au moins) voici
les films qui ont obtenu les meilleurs
résultats i ,

« La Guerre des boutons » (654,000
spectateurs, et ce n'est pas fini I)

« Divorce à l'italienne » (346,000)
«Le Crime ne pale pas » (278,000)
« La Fayette- (26.7,000)
«Un Singe en hiver » (256,000)
« West side story » 251 ,000, mais

à 10 NF I)
« Vie privée (242 ,000)
« Phaedra (230,000)
« Le Repos du guerrier » (229,000)
« Les Sept Péchés capitaux »

(224,000)
« Jules et Jim » (210,000)
« Madame Sans-Gêne (205,000), etc.

Les résultats de province confir-
ment le succès de « La Guerre des
boutons ». En lisant cette liste, le einé-
phile se réjouit d'y trouver les films
qu'il aime, comme « Divorce à l'ita-
lienne », « West side story », « Vie
privée », « Jules et Jim », ce qui prou-
ve une fols de plus que bon film et
succès commercial ne sont pas forcé-
ment Incompatibles...

Une dernière remarque : pour con-
naître le succès commercial d'un film,
nous disposons de renseignements
français très précis. Dans notre pays,
le mystère le plus comp let règne
dans ce domaine, et les listes qui pa-
raissent dans le « Film suisse » — tel
film a passé tant de jours dans une
salle à tant de places à tant de
séances par jour — sans Indication
du pourcentage d'occupation don-
nent des renseignements très in-
complets I

F. L.

D A N S  NOS C I N É M A S
AU REX :

« ULYSSE CONTRE HERCULE »
De li» mythologie appliquée en techni-

color sur grand écran avec des moyens
qui pulvérisent littéralement ce que l'on
a vu Jusqu 'à maintenant, telle peut se
résumer brièvement la fresque que nous
venons de vivre. La série des films d'aven-
tures antiques réalisés dans les studios de
la péninsule, se poursuit au rythme que
l'on sait ; mais les rapports tendus qui
s'établissent entre les personnages rendent
à cette aventure un appréciable regain
d'intérêt. La tension dramatique est sou-
tenue, aveo des épisodes d'amour et d'ac-
tion bien réglés. SI les différends d'Her-
cule et d'Ulysse contre la reine cruelle
sortent de l'ordinaire, les combats navals
et la lutte contre les hommes-oiseaux dé-
passent de beaucoup ce que l'on a l'habi-
tude de voir. Le tout est mis encore en
valeur par la couleur. Bonne Interpréta-
tion de Georges Marchai, Michael Lane,
Yvette Lebon, etc., dans une mise en scène
signée Mario Caiano, spécialiste des films
à grande mise en scène. Un spectacle réel-
lement grandiose.

« LA DERNIÈRE CARAVANE »
AU BIO :

La menace grandissante d'une attaque
Indienne contre les survivants du mas-

sacre d'une caravane poursuivant leur che-
min à travers le pays apache hostile , sert
de motif palpitant à cette excellente pro-
duction de William B. Hawks. Son action
passionnante est admirablement soutenue
par les paysages magnifiques de l'Arizona
du nord , filmés en cinémascope et en
technicolor. Richard Widmark y est dans
son meilleur rôle.

Le « Bon film » présente : « L'Adorable
Voisine », réalisé par Richard Quine et
interprété par James Stewart, Kim Novak
et Jack Lemmon. Une sorte de conte
fantastique où se mêlent magie, envoû-
tement et sorcellerie. Philippe Clay y
chante sa fameuse complainte « Le noyé
assassiné ».

A VAPOLLO :
« HE URES CHAUDES »

Redoutant de rester vieille fille au mi-
lieu des malsons en ruines de Peyrohade,
Patricia décide de quitter le village avec
sa sœur Lise pour aller vivre chez leur
tante Irma, à Châteaudouble. Patricia et
Lise apprendront en quelques heures à
leurs dépens que deux jeunes et Jolies
filles ont fort à faire pour couper court
aux assiduités des hommes en quête
d'aventures faciles. Parmi ces importuns ,
il en est un, jeune et beau, Bruno Saba-
tier, qui les escorte contre leur gré, jus-

que chez la « Tante Irma ». Celle-ci est
ravie d'accueillir ses nièces qui découvrent
bientôt avec une gêne qui n 'exclut pas une
certaine satisfaction cachée, que Bruno
Sabatier , le bel inconnu,...

En 5 à 7. — La réédition d'un succès
triomphal, « LES COSAQUES DE TA-
RASS BOULBA », une des plus émouvan-
tes interprétations du regretté Harry Baur
avec Danielle Darrieux, J.-P. Aumont, Le-
doux, Larquey...

AU PALACE :
«UN CHEVA L POUR DEUX »

Le grand Maurice (R. Pierre) qui se
trouvait depuis quelques années en pri-
son, profite de la libération de Paris pour
sortir de sa cellule avec d'héroïques ré-
sistants. Il retrouve son ancien camarade
Roland (J.-M. Thibault) et les deux amis
se rendent compte que les temps sont dif-
ficiles et la viande rare.

Maurice vole donc un cheval et l'installe
dans sa cuisine en attendant de le débi-
ter pour les gens du quartier. Mais la
vente est difficile. Le cheval maigrit
donc à vue d'œil et les deux copains dé-
cident de l'abandonner en le confiant
clandestinement à la ménagerie d'un cir-
que.

Toutefois, le cheval s'est lui aussi atta-
ché à ses ravisseurs et il revient sage-
ment s'installer dans la cuisine...

Aula de l'université 1 20 h, audition de
Noël du Conservatoire.

CINÉMAS
Bex : 20 h 30, Ulysse contre Hercule.
Studio : 20 h 30, Les Fortlches.
Bio : 20 h 30, La Dernière Caravane.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Heures chaudes.
Palace : 20 h 30, Un cheval pour deux.
ircades : 20 h 30, Doux oiseau de jeu-

nesse.

Pharmacie d'office (Jusqu 'à 23 h) t
M. Droz, Concert - Saint-Maurice

De 23 h à 8 h , en cas d'urgence, le poste
de police Indique le pharmacien à dispo-
sition.

L'étrange Noël
de la Belle

au bois
dormant

Jack OIsen
Quatre hommes sur l'Eiger

ÉDITIONS STOCK
La face nord de l'Eiger , un des

lieux les p lus meurtriers des Alpes ,
a toujours fascin é les meilleurs grim-
peurs du monde. En quelques années ,
dix-huit hommes sont morts de froid ,
d'é puisement , accrochés à la paroi ou
écrasés au f o n d  des ravins .

En 1957 , deux cordées se retrouvent
sur cette face : deux Italiens , Corti et
Longhi , deux Allemands : Nor thdur f t
et Mayer.  Des quatre hommes , un seul
revient , Corti , qui dut la vie aux con-
cours des meilleurs grimp eurs de France ,
de Suisse , d'Italie qui organisèrent ce
sauvetag e dramatique . « Quatre hom-
mes sur l'Eiger * est l'histoire f idè le
de cette ascension. C' est heure par
heure , le récit des erreurs , des fau te s ,
du désespoir des quatre hommes. C' est
aussi l'histoire des doutes qui pesèrent
sur Corti après son récit de l' ascen-
sion mortelle. Doutes qui ne furent
levés que tout récemment .

BIBLIOGRAPHIE

Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, réveil en musique. 7.15, Informa-
tions. 7.20 , propos du matin. 7.30 , Ici au-
toradio Svizzera... 8.30, les éléments de la
musique vivante : cours d'initiation musi-
cale. 9.15, émission radioscolaire : au mon-
de des livres. 9.45 , Casse-noisette, extr.,
Tchaïkovsky. 10.15 , émission radioscolai-
re. 10.45, Dolly, suite, Fauré. 11 h , émis-
sion d'ensemble : a) œuvres de Debussy ;
b) 11.30, sur trois ondes... 12 h, au caril -
lon de midi. 12.15, le mémento sportif.
12.30, le courrier du skieur. 12.45, Informa-
tions. 12.55, la ronde des menus plaisirs.
13.30, violon. 14 h , La fille mal gardée,
extrait du ballet, Herold. 14.15, reprise de
l'émission radioscolaire.

14.45, le concerto français. 15.20 , œuvres
de M.-L. Chérubin!. 13 h, le rendez-vous
des isolés. Quentin Durward. 16.20 , à tire-
d'aile... 16.30 , au festival «Nuit de Sceaux»
1962. 17 h, l'éventail : micro-magazine de
la femme. 17.45, aspects du jazz. 18.15,
la marche des idées. 18.30, le micro
dans la vie. 19 h , la Suisse au micro...
19.15, informations. 19.25, le miroir du
monde, avec la situation internationale.
19.50, inpromptu musical. 20 h, la Fontai-
ne d'Aréthuse, film d'A. Béart-Arosa , adap-
té du roman de M. Zermatten. 20.30 , l'art
lyrique : belles pages de Carmen , Bizet.
21.10, entretien de Stéphane Audel aveo
Francis Poulenc. 21.30 , le concert du ven-
dredi , par l'orchestre de chambre de Lau-
sanne. 22.30, Informations. 22.35 , le maga-
zine de la science. 22.55 , piano. 23.15,
hvmne national.

Second programme
19 h , émission d'ensemble du studio de

Zurich : musique récréative moderne.
20 h, vingt-quatre heures de la vie du
monde. 20.15, les éléments de la musique
vivante : cours d'initiation musicale. 21 h,
perspectives. 21.45, donnant-donnant...
22.15 , micro-magazine du soir. 22.40 , as-
pects de la musique au XXe siècle. 23.15,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , musique popu-

laire. 6.50 , quelques propos sur votre che-
min. 7 h , informations. 7.05 , musique lé-
gère et variée. 7.30, ici autoradio Svizzera.
11 h, émission d'ensemble. 12 h , communi-
qués de l'office suisse du tourisme. 12.20 ,
nos compliments. 12.30 , informations. 12.40,
orchestre récréatif de Beromunster. 13.30,
variations et fugue sur un thème de
Haendel , de Brahms. 14 h , pour madame.
14.30, émission radioscolaire.

16 h , concert pour les malades. 16.45,
Jours enfuis. 17 h , chant. 17.30, pour les
enfants. 18 h , variétés. 18.40, actualités.
19 h , chronique mondiale. 19.20, commu-
niqués. 19.30, informations, écho du temps.
20 h , deux suites récréatives de O. Edel-
mann. 20.30 , Atlantide , évocation. 21.35,
sonate, de Beethoven. 22 h , questions qui
se posent à nous chaque jour. 22.15, in-
formations. 22.20 , quatuor , de A. Honegger.22.50 , Pulclnella , de Stravinsky.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h , téléjournal. 20.15, carrefour, l'é-

mission d'actualités. 20.30 , Après vous, du-chesse, film de Robert de Nesle d'après la
pièce de Raoul Praxy. 21.45, à livre ou-vert , émission consacrée aux écrivains suis-
ses. 22.15 , soir-information : les actualités
sportives ; chronique des Chambres fédéra-
les ; carrefour , l'ATS. 23 h, à 23.15, télé-j ournal.
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Notre rayon CHEMISERIE met à votre disposition son
choix fantastique en chemises popeline unies ou fantaisie,
dans une gamme de prix à portée de toutes les bourses, i

2980 2480 1980 1480 1280
+ nos vedette»

unies rayées

1Q90 H90
+ no» fameuses

tricot nylon Pratica nylon

1650 . 2980
1

Votre avantage LA RISTOURNE ou 5 % escompte
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I ilLa. liqueur IZARRA* se /» _~, *\
distingue des principales /;'¦ "" X\
autres liqueurs françaises
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DIVAN-LIT
flO X 19° cm. 1 dtvan-
llt métallique, 1 protège-
matelas, 1 matelas crin
et laine, 1 oreiller, 1 du-
vet 120X160 cm, mi-du-
vet gris, 1 couverture de
laine , les 6 pièces seu-
lement. 190 francs. —
Envol franco.
KURTH
Rives de la Morges 6,
MORGES
Tél. (021) 71 39 49.

m Quelques bonnes spécialités N
R pour les fêtes H
ffl Scampis - Homards - Langoustes - Crevettes - Huîtres | i
r •" belon et portugaises - Moules - Quenelles de
•;': brochet ¦ Saumon fumé - Caviar - Foie gras de ¦ 

j
L2 Strasbourg frais en boîte et terrine - Truffes en boîte - 

^ jrM Morilles et gyromitres sèches - Filets de hareng |.. j
W (sauces diverses) - Cuisses de grenouilles • Escargots m
H au beurre pur |fi

Nos spécialités de potages :
W tortue claire en boîfe , queue de kangourou,
[xâ mulligatawny, etc. X |

U LE MAGASIN SPÉCIALISÉ M

B LEHNHERR FRèRES B
¦y l Commerce de volail le  wA
Y^S Gros : Marin Détail : Neuchâtel Y ;
Lj Expédition au dehors X']
Éâ Place des Halles, tél. 5 30 92 Vente au comptant |X j
f— 0 m^

f Visitez actuellement , a Neuchâtel la

«GRANDE QUINZAINE DU STUDIO»
organisée dans les grands magasins d'ameublement MEYER.
Choix immense du plus simple au plus luxueux, PLUS DE
300 MEUBLES REMBOURRES EN STOCK. Voyez nos 30 vitri-
nes spéciales.
Sur désir, facilités de paiement : un déplacement en vaut
la peine... même de très loin,., Nous réservons pour les fêtes
de fin d'année, profitez-en I

nneubles
A vendre
manteau de fourrure

état de neuf , bas prix. —
Tél. 5 19 65.

A vendre jeunes

perruches
belles couleurs. — Tél.
5 77 20.

A vendre magnifique

vitrine Louis XIV
noyer. — J. Notter , Ter-
reaux 3, tél. 5 17 48.

i ... cadeau utile
chic et très agréable ! iiSHHR
dans la meilleure qualité ! { WsÈK
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Pour
le plaisir ?

A examiner ces visa- J
ges, sombres en vé- c
rite, on a de la peine •
à croire que les sélec- J
tiennes da l'équipe •
suisse de football j
aient beaucoup de p
plaisir. Nous nous •
trouvons sur le stade JSaint-Léonard, à Fri- 4
bourg, lors de l'en- S
traînement de mercre- J
di. Rappan, notre 4
coach, donne ses ins- .
tructions. Il est enca- J
dré de Schneiter (à g
gauche) et Durr, dont .
le moins qu'on puisse ?
dire est qu'ils ont l'air g
bien sceptiques. II est •
vrai que les appa- |
rences sont presque •
toujours trompeuses. .

(Photopress.) a

Il faut oser pour être digne
du rôle de favori, n'est- ce pas Cantonal?

Quand c est f i ni, ça recommence chez les
foot balleurs de ligue B

On serait presque tenté
d'écrire, à propos de la der-
nière journée du premier tour
du championnat de ligue B,
de la treizième : tout est bien
qui finit bien.

Six résultats nuls ; plus la victoire
de Bodio sur Moutier , Bodio est donc
le vainqueur de la dernière heure :
celui qui  réalise les meilleures affaires.
Il s'Installe à nouveau dans les zones
confortables du classement grâce à l'ef-
ficacité qu 'il manifeste en jouant à do-
micile et dont Bruhl , Bellinzone , Mou-
tier viennent , tour à tour , de ressentir
les effets.

Douloureuse
Pour Moutier , c'est une défaite qui

est doublement douloureuse : le mal-
heur semble plus lourd quand on est
seul à le supporter. Thoune et Fri-
bourg se sont rapprochés d'un cran ;
il y a encore de l'espace, certes (trois

et quatre points) mais Moutier rêvait
d'aisance et de bien-être voici trois
semaines... L'attraction terrestre parait
passablement forte à certains mauvais
moments de l'année.

Six matches nuls : la preuve que les
équipes sont très près les unes des
autres et que celles qui sont en tête
de classement doivent vraiment se
méfier  de chaque adversaire. En ligue
nationale A, 11 y a trois points entre
Zurich (1er) et Lausanne (2me) ; deux
points entre Lausanne et Young Boys
(3me) ; deux points entre Young Boys
et La Chaux-de-Fonds (4me). Autre-
ment dit : sept points entre le pre-
mier et le quatrième.

Dans le vif
¦ Avec sept points on va , en ligne B,
du premier au douzième. L'ordre est
parfait : les espaces ne sont pas plus
larges qu 'un point , la seule indiscipline
caractéristique étant le fait de l'égalité
de Vevey et Aarau (14), de Bellinzone ,
Bodio , Porrentruy (13), de Bruhl et
Moutier (1 1) .

Cependant , ces égalités sont encore
preuve de nivellement.

Quand c'est f ini , ça recommence. Di-
manche prochain , première Journée du
second tour. Et puis , vacances Jusqu 'à
la fin de l'hiver.

Avec les matches-retour, on entre
parfois dans le vif de la revanche.
Que nous promet le programme ?

Aarau - Porrentruy (1-5) ; Bodio -
Berne (1-1), Bruhl - Urania (1-2) ;
Cantonal - Bellinzone (0-0) , Fribourg -
Thoune (0-1) ; Schaffhouse - Winter-
thour (1-1) ; Vevey - Moutier (0-1).
Les résultats que nous donnons entre
parenthèses éveillent le souvenir du
beau temps, pour les uns, de l'Indé-
cision , pour les autres.

Le temps passé
Le temps où Porrentruy faisait feu

des quatre fers , partait à la conquête
d' une gloire qui semblait être taillée
à sa mesure ; le temps où Moutier
fêtai t  son retour en bondissant d'aise ;
le temps où Urania vivait sur un grand
pied et alignait  les victoires , le temps
où Thoune nous faisait croire que rien
n 'était changé ; le temps où Cantonal
ne savait pas encore et s'en allait bé-
tonner à Bellinzone , abandonnant  un
point dans la crainte d'en perdre deux ;
le temps où Schaffhouse cherchait sa
voie.

Le temps passé.
Qu 'en reste-t-II 7 Eh bien!-  vous le

savez.
Qui prendra sa revanche ?
Il est clair que , jouant sur son ter-

rain , Anrau jouit  d' une position de fa-
vori face a Porrentruy ; que Bodio est
capable , sinon de battre Berne , du
moins de renouveler son match nul du
premier tour ; pour le moins , car il est
très solide à domicile ; de plus forts
que Berne en ont fait l'expérience ;
que Vevey va sans doute laver l'af-
front puisque Moutier  ne possède plus
le pouvoir offensif d'antan.

Voisin embarrassant
Une fois encore , Winter thour  gênera

Schaffhouse comme une pierre dans son
soulier ; c'est un voisin embarrassant ,
plusieurs fois él iminé , plusieurs fois
revenu. Il loge à trois points de dis-
tance. S'il pouvait gagner... Mais halte-
là : Schaffhouse continue à viser haut
et 11 sera aussi soucieux de se défen-
dre que d'attaquer.  Prudence donc.
Pour profiter d' une  défai te  éventuelle
de Schaffhouse , Cantonal se doit de
battre Bellinzone. Par un jeu offensif ,
sans crainte , sans reproches. Il faut
oser pour être digne de son rôle de
favori , n'est-ce pas ? Chez lui , Bruhl
est un adversaire qui ne cède pas fa-
cilement : on l'a vu dimanche , 1-1 face
à Aarau qui , une semaine auparavant
l'avait bat tu sans rémission 3-0.

Mais, pour une fois , le match le plus
Important concernera les deux derniè-
res places du classement : Fribourg -
Thoune. Si Thoune gagne, Fribourg au-
ra trois points dans la vue et beau-
coup d ' i l lusions en moins. Si Thoune
perd , Moutier aura encore quelques jo-
lies semaines et rien ne sera décidé.
Pour l'intérêt commun , il faut  souhai-
ter la victoire de Fribourg . Victoire
difficile. Raymond REYMOND.

L'Ouest et l'Est collaboreront-ils ?
Le problème des deux Âllemagnes sur le plan olympique

La décision acquise à Lau-
sanne d'admettre sous un dra-
peau unique les deux équipes
allemandes aux prochains Jeux
olympiques d'Innsbruck et de
Tokio, en 1964, va-t-elle aider
à résoudre les problèmes de
plus en plus nombreux qui ont
surgi entre sportifs de l'Alle-
magne de l'Ouest et de l'Est ou
ne sera-t-elle qu'une étape de
plus sur le chemin caractérisé
depuis dix-sept ans par heurts,
frictions, négociations difficiles
reprises maintes fois, ententes
passagères toujours remises en
question ?

Elle est surtout l'aboutissement lo-
gique d'une situation devenue inextri-
cable depuis le jour où la politique a
commencé à jouer un rôle dans le sport
et où celui-ci est devenu un élément,
du moins une arme pour celle-là.

Rapprochement
L'idée de l'unité nationale olympique

paraît sauvée — mais pour combien de
temps — et il semble bien plus qu'il
s'agisse d'une solution de transition
destinée à éviter une rupture définitive,
à sauvegarder l'avenir et à faciliter le
déroulement des compétitions tant du
point de vue allemand qu 'internatio-
nal. Après bien des vicissitudes depuis

1945, l'année 19(12 a été marquée par
une reprise partielle des rapports
(équipe commune pour les champion-
nats d'Europe d'athlétisme de Belgra-
de , organisation d'épreuves fie qual if i -
cation sur terrain neutre), rapports dé-
terminés en grande partie par le rappel
exprimé par le C.I-O. de la nécessité
de constituer une équipe commune pour
les Jeux de 1964.

Solution acceptable
La décision qui a été prise a Lau-

sanne doit être encore entér inée  par
les comités nationaux allemands , puis
par le comité exécutif du C.I-O., le 8
février à Lausanne , et , éventuel lement
en dernier ressort , lors de la réunion
du C.I.O., à Nairobi , en 1963. Il semble
pour l'instant qu'elle ne sera pas re-
poussée d'autant qu'elle paraît  accep-
table à l'Est comme à l'Ouest. On est ,
en effet , unanime à reconnaître  que
cette solution se rapproche le plus de
la véritable équipe commune et fera
disparaître nombre d'obstacles préju-
diciables tant au comportement des
athlètes qu 'au déroulement des com-
pétitions. Sur le plan purement sportif ,
on en reviendra nu système des qualif i -
cations normares, qui supprimera les
éliminatoires supplémentaires interalle-
mandes. Les contacts « sur le terrain »
devraient aussi en être facili tés si la
notion d'adversaire parvient à préva-
loir sur celle t d'ennemis > , comme on
en a eu parfois des exemples.

Mais il reste à savoir si cette déci-
sion sera acceptée de bon gré par les
autres- , .pays1 : ils pourront considérer
soit que l 'Allemagne est favorisée ,
puisque pouvant aligner le double de
concurrents , soit que , prat iquement , un
nouvel Etat a fait  son appar i t ion sur
les stades et , ou protester ou réclamer
l' entrée du Viêt-nam du Nord et de la
Corée du Nord dans les même condi-
tions sous la bannière olympique.

Quatre records
homologués

Le comité central de la Fédération
suisse d'athlétisme amateur  a homolo-
gué les quatre nouveaux records na-
tionaux suivants :

110 m haies : 14" 1 par Klaus Schiess
(LAC Bienne),  le ler septembre 1962,
à Zurich. 3 fois 1900 m :  T 31" 3 par
Josef Sidler - Alfons Sidler - Hanspe-
ter Sidler (BTV Lucerne), le 19 mai , à
Lucerne. 4 fois 1500 m : 16' 04" 6 par
Otto Budlinger - Hugo Walser - Karl
Schaller - Johann Hiestan d (BTV Lu-
cerne), le 31 mai , à Bàle. 4 fois 100 m
féminin : 48" 3 par l'équipe nationale
(Béatrice Schneider - Arie t te  Kiing -
Alice Fischer - Esther Zanol) ,  le 11
août , à Bàle.

Benfica de taille à revenir lan prochain

// f aut de solides réservistes pour briller dans la coupe
d'Europe des champions de f ootball

Alors que dans la plupart
des pays européens les cham-
pionnats nationaux se disputent
avec acharnement, les matches
comptant pour les diverses
coupes d'Europe, les rencontres
internationales et amicales
prennent tic plus en plus d'im-
portance.

II su f f i t  pour s'en rendra compte de
consulter la rubrique sportive des jour-
naux durant  la semaine. Pendant le
week-end le championnat et pendant
la semaine les rencontres internationa-
les, telle semble être la devise des di-
rigeants des gi'ands clubs, soucieux de
présenter au public un spectacle de
choix.

Benfica confirme
Mais il se révèle que ce rythme de

jeu , deux matches par semaine avec
souvent un déplacement fort lointain ,
devient trop lourd pour les joueurs.
C'est ainsi que plusieurs équipes , spé-
cialement en coupe d'Europe des clubs
champions , ne peuvent rééditer leurs
exploits de la saison précédente. La
statistique démontre que des huit
quarts de finalistes de la saison 1960-
1961, seul Benfica , qualif ié d'office en
tarit que détenteur du trophée,, a pu
défendre ses chances en 1962 avec le
même succès. Cette année la situation
est meil leure.  En effet , à part Benfica ,
Dukla Prague et Feyenoord sont les
seules formations à avoir atteint le
même stade de la compétition que lors
de la précédente édition de la coupe.
De même , trois équipes seulement , Real
Madrid , Benfica et C.D.N.A. Sofia , ont
pris part ces trois dernières années
à la coupe.

Réserves nécessaires
Ces quelques considérations démon-

trent amplement que seules des for-
mations possédant suff isamment de
joueurs peuvent prétendre participer
aux grandes épreuves européennes et
sont capables de renouveler avec suc-
cès leurs performances antérieures,
Ainsi , Real Madrid et Barcelone ont
bien souvent pu engager, en champion-
nat , des équipes de réservistes. Benfica ,
par contre , doit compter aveo un po-
tentiel joueurs un peu plus réduit.
Pour d'autres clubs, tels Dukla Prague
et C.D.N.A. Sofia, leur participation

est en grande part ie  assurée en raison
de leur supériorité en championnat , ce
qui leur permet de moins se livrer , gar-
dant ainsi  des ressources pour les con-
frontations internationales.

Pas de semi-professionnels
Ce sont les équipes non profession-

nelles qui ont à souffrir  de cet état de
choses. Cette année, aucu n club semi-
pro n 'a pu accéder aux quarts de fina-
le. L'an dernier , seul Nuremberg y était
parvenu et , il y a deux ans, Hambourg,
Rapid Vienne , Malmoe et Aarhus
avaient obtenu leur qual i f ica t ion .  Alors
que les deux clubs al lemands se sont
qualif iés  pour le tour final  du cham-
pionnat  d 'Allemagne , les autres équipes
se trouvent dans des s i tua t ions  plus
diff ic i les .  Rapid Vienne , par exemple ,
a terminé le championnat  d'Autriche
1961 - 1962 avec onze points  de retard
sur Austria Vienne. D'au t r e  part , Ser-
vette, é l iminé  en huit ièmes de f inale
par Dukla Prague la saison dernière ,
est parvenu à conserver son titre na-
tional. Cette saison , les Genevois , qui
avaient axé leur préparation en vue de
la coupe d'Europe , ne sont pas parve-
nus à dépasser le cap du premier tour.
De même en championnat , leui's chan-
ces de réussir le triplé se trouvent
également sérieusement compromises.

Milan compromis
Pour terminer , il semble intéressant

de connaître la position actuelle des
quarts de f inal is tes  de l 'édition 1962 -
1963 dans leurs championnats respec-
tifs. Benfica est la seule équipe capable
de figurer dans la prochaine compé-
t i t ion.  Benfica se trouve en tête du
championnat portugais , à égalité rie
points avec Sporting Lisbonne. Dukla
Pragu e est second avec tr ois points  de
retard sur le premier club tchèque ,
Anderlecht est troisi ème, avec égale-
ment trois points de retard sur Stan-
dard Liège, alors que. Galatsaray occu-
pe la seconde place du championnat  rie
Turquie. En France, Reims accuse un
retard de trois points et occupe le cin-
quième rang. Les trois autres forma-
tions , Milan , Feyenoord et Dundee
voient leurs chances de participer en
1963 à la coupe d'Europe compi-omises ,
à moins de sortir vainqueur cette an-
née. En effet , ces trois clubs sont hui-
tièmes de leurs championnats respec-
tifs.

Championnat du inonde
transmis par « Relay » 1

Liston ¦ Johansson
en été à Gœteborg

L organisateur suédois Edwln Ahl-
quist , qui est également manager du
champion d'Europe des poids lourds
Ingemar Johansson , a proposé au
champion du monde de la catégorie,
l'Américain Sonny Liston, de mettre
son titre en jeu contre son « pou-
lain », pour une garantie de 4 mil l ions
de francs suisses. La rencontre aurait
lieu l'été prochain , à Gœteborg, au
stade Ullevi , en plein air. Edwln Ahl-
qulst envisage également de pouvoir
retransmettre le combat en direct aux
Etats-Unis , grâce à « Relay ».

• Le boxeur porto-rlcain Carlos Ortiz ,
champion du monde des poids légers, a
accepté de mettre son titre en jeu devant
le Jamaïcain Benny Grant , champion de
l'Empire britannique de la catégorie.
@ Le boxeu r poids moyen nigérien Dick
Tiger , champion du monde de la catégo-
rie , a été désigné comme le « boxeur de
l'année » par l'Association des rédacteurs
sportifs américains.
• A Napa (Etats-Unis), la police a dé-
couvert le poids lourd américain Eddie
Machen , classé second boxeur de la caté-
gorie par « Ring Magazine », Juste à
temps avant qu 'il ne se suicide. Eddie
Machen , très abattu , tenait à la main
une lettre dans laquelle 11 expliquait les
motifs de sa décision.

Des changements
au Val-d'Isère

A la suite du tragique accident sur-
venu à Val-d'Isère, le programme du
critérium de la première neige a été
modifié pour permettre aux skieurs
français d'assister aux obsèques de
leurs deux camarades.

Le nouveau programme de cette
manifestation a été établi de la façon
suivante :

Aujourd'hui : slalom spécial dames
(matin) et slalom géant messieurs
(après-midi). Samedi : slalom géant da-
mes. Dimanche : descente messieurs
(coupe Henri Oreiller).

Laver confirme qu'il n aime
pas les fausses notes

La pluie a enfin capitulé aux championnats internationaux
de tennis organisés à Melbourne

Les championnats internatio»
naux de l'Etat de Victoria, qni
se déroulent à Melbourne, n'ont
pas encore été l'occasion de
surprises notables.

Après que N eale Fraser , troisième
joueur  australien , Boy Emerson , classé
numéro deux , et Ken Flc tcher , numéro
quatre , s 'étaient qua l i f i é s  pour  les demi-
f ina les , les p luies d i luviennes , tombant
sur Melbourne et le s tade de Kooyong,

avaient empêché , depuis  deux jour s, le
déroulement du quatrième, quart de
f i n a l e  entre Rod Laver et Greg Hug hes.
Finalement la part ie  a eu lieu et , pou r
son dernier tournoi amateurs , Rod La-
ver n'a pas voulu de fau sse  noie . Il
a écrasé Hug hes 6-3 , 6-2 , 6-0. En demi-
f ina le , il rencontrera Ken Fletch er, tan-
dis que Fraser et Emerson , dans l' au-
tre demi-f inale , tenteront de gagner
la p lace de deuxième joueur  de simp le
dans l'équi pe australienne de coupe
Davis .

Entre Australiennes
Le simple dames est devenu , à son

tour , une a f f a i r e  uniquement austra-
lienne , la dernière Europ éenne , la Bri-
tannique Christ ine Truman , ayant  été
battue par Robg n Ebhern 6-2 , 6-2. Les
demi - f i n a l e s  opposeron t Margareth
Smith  à Jane Lehane et Bobyn Ebbern
à Leslie Turner.

Voici les résultats , quarts de f i n a l e :
Simple messieurs : Rod Laver (Aus)

bat Greg Hughes (Aus), 6-3, 6-2 , 6-0 .—
Simple dames : Robyn Ebbern (Aus) bat
Christine Truman (GB), 6-2 , 6-2 ; Leslie
Turner (Aus) bat Rita Bentley (GB) , 6-4,
8-6. — Double messieurs : Laver-Emerson
(Aus) battent Tobln-Ran (Aus) , . 6-2 , 6-8 ,
6-3, 6-4. — Double dames : C. Tmman-M.
Schacht (GB-Aus) battent M. Hawton-K.
Dening (Aus), 6-4 , 6-4 ; M. Smith-R. Eb-
bern (Aus) battent R. Bentley-C. Ew-
man (GB-Aus), 6-1, 6-1 ; N. Marsh-N.
Netto (Aus) battent E. Starkle-J. Tegart
(GB-Aus), 6-3, 6-4.

Les championnats du monde
de pentathlon en Suisse

Macolin accueillera
l'élite mondiale

L'Association suisse du pol yathlon
militaire , chargée de l' organisation du
champ ionnat du monde de pentathlon
moderne 1063 , vient de communi quer
le programme de cette importante mani-
fe s ta t ion , qui se déroulera A Macolin,

Les délé gations des d i f f é r e n t s  payt
partici pant à ces joutes  mondiales arri-
veront en Suisse le 16 sep tembre. Les
I!) , 20 et 21 septembre seront réservés
à Ventraînement, au tirage, au sort des
places et à la cérémonie d' ouverture.

Quant aux épreuves proprement  dites ,
elles auront lieu selon le programme
suivant : 22 sep tembre , escrime à Ma-
colin ; 23 sep tembre , tir à Bienne ;
2b septembre , natation à Berne ou
Zurich ; 25 septembre , cross à Macolin
et 26 septembre , hi p p isme à Berne.
Cette dernière épreuve sera suivie de
la remise des prix et de la cérémonie
de clôture.

Le problème de la place pour
la Fête fédérale est résolu

Notre chronique de gymnastique \ 1

Durant la période de quatre
jours que durera la Fète féilé-
rale, c'est un effectif de vingt'
cinq mille gymnastes qui se-
ront en action, soit dans les
concours de sections, soit dans
les épreuves individuelles, ou
encore dans les championnats
de jeux.

Le vaste terrain de l 'AHmend — sur-
face 2110,00(1 mètres carrés ¦— qui exi-
gera des t ravaux  rie terrassement , sera
le centre ries concours de sections. Il y
sera aménagé quatre places de 70 sur
130 m et deux places de KO sur MO m.
Toutes ces places seront équi pées des
jeux d' eng ins  nécessaires. Pour  les
exercices par mensura t ions , 80 ins ta l la-
t ions rie courses et rie jets doivent être
préparées. En cas de mauvais  temps , six
ten tes  de 33 sur 60 m seront montées
à prox imi té  immédia te .  Enfin, un em-
p lacement  de 40 sur 140 m sera amé-
nagé pour 10 p istes de 2 m 20 réservées
aux concours rie sections.

Tour de contrôle
Le dimanche sur ce môme terrain

débarrassé de tout le matériel  néces-
saire aux concours de sections , un em-
placement  de 176 sur 416 m sera pré-
paré pour les exercices généraux. Plus
de 20 ,000 plaques m a r q u a n t  la place
ries exécutants  seront fixées r ians  le sol.
Deux t r ibunes  (7000 p laces assises et
3000 debout )  seront cons t ru i t e s  au
cent re  et sur  les longs côtés du ter-
rain. Et d o m i n a n t  le tout , une tour de
commandement  de 15 m de haut , per-

mettra aux techniciens de la S.F.G. de
dir iger  les exhibi t ions de masses du
programme du dimanche après-midi.

Il a fal lu répartir les concours indi-
v iduels  sur divers emplacements qui
seront mod i f i é s  et dotés d ' ins ta l la t ion s
nouvelles. A ins i  les athlètes feront leur
décathlon sur l' emp lacement des gym-
nastes  de la vil le et sur le ter ra in  du
club sport i f  de Lucerne. Le premier a
une surface de 39,000 mètres carrés et
le second de 41 ,000. Ils disposent  tous
deux de modestes t r ibunes  couvertes de
200 p laces assises.

Le stade de footbal l  — 45,000 mètres
carrés et t r i b u n e s  de 2Ô00 places —
sera le théâ t re  ries concours à l'artis-
t i que et aux jeux na t ionaux.  A proxi-
mi té , un terrain d'ent ra înement  sera
a disposi t ion , ainsi que deux tentes de
33 sur 60 m pour cas de mauvais
temps.

Plus facilement
Seront à d ispos i t ion  des sections pour

leur « répét i t ion  » avant l 'heure H, les
hui t  salles de gymnast i que de la ville
et les cinq salles r ians les communes
avo i s inan tes  où des can tonnem ents  sont
prévus pour des sections .

Le comité technique de la Fête doit
encore trouver aussi près que possible
de la place pr inc ipa le  un centre pour
les jeux. Le problème est d ' importance
car on sait que près de 200 équi pes
sont annoncées pour les quatre jeux au
Erogra tnme : h a n d b a l l , balle à la cor-

eille, ha l l e  au poing et volley-ball.
La ques t ion  sera réso lue p lus facile-

ment  pour les journées féminines des
22 et 23 juin.  B. G. '

r Qu'en Pe%ez-y°us ?
Les kilos d'Apo

Parmi les fervents du cyclisme, d'au-
cuns se souviendront d'Apo Laiaridès, qui
a i i i  un des meilleurs grimpeurs des
Tours de France d'après la dernière
guerre.

C'était un coureur de petite taille aux
os saillants. A peine si son poids dé-
passait alors les cinquante kilos.

Mais si vous voyiez notre bonhomme
actuellement , vous ne le reconnaîtriez
certainement pas. Après le cyclisme , il
s'est mis à la pétanque. La pétanque ,
vous parlez d'un effort I La preuve ?
Lazaridès a engraissé de vingt-cinq kilos.
C'est quand même beaucoup ! # A Anvers, en match d'appui pour lea

huitièmes de finale de la coupe d'Europe,
Feyenoord de Rotterdam a battu Vasas
Budapest par 1-0. En quart de .finale,
les Hollandais affronteront Reims.
• Le demi Gerhard Hannapl , l'un des
plus grands Joueurs autrichiens de tous
les temps, vient de faire part de son
Intention d'abandonner le sport. Hannapl ,
qui est âgé de 33 ans, a porté le maillot
national autrichien 93 fols. Il a notam-
ment joué aveo l'équipe d'Autriche qui ,
le 26 Juin 1954, avait élimin é la Suisse
en quart de finale de la coupe du monde
par 7-5, à Lausanne.

Match capital en hockey sur glace

Pour une raison vraiment inexplicable, notre dernière heure sportive n'a
pas paru hier. Que nos lecteurs nous en excusent I Nous en sommes très
malheureux. Mais ce qui est fait est fait. Tentons de réparer avec cette
photo. Elle nous montre la phase décisive du match Viège-Dqvos , que les
Valaisans ont gagné par 1-0. Malgré l'opposition de Diethelm, Herold
Truffer marque au gardien davosien Bassani le seul but de ce match capital

(Phot. A.S.L.)

L'hiver s'installe chaque , jour on
peu plus chez nous. Cela ne nous
empêche pas de parler football . Le
championnat de ligue B va connaître
sa première journée du second tour.
Schaffhouse poursuivra-t-H seul sa
marche vers la ligue nationale A V
Winterthour ne sera pas de cet avis.
Cantonal se souviendra , on le souhaite,
que Bellinzone vient d'arracher un
point dans les dernières minutes sur
le terrain de Schaffhouse. La cuisante
expérience de Porrentruy aura-t-elle
les effets bénéfiques sur les Cantona-
liens ? Les nombreux supporters neu-
châtelois seraient aise de le constater.

Sur le plan international , la coupe
des champions européens arrive au
Stade des quarts de finale. Feyenoord
a réussi à se débarrasser des Hongrois
de Vasas et affrontera Reims. Les
rudes coéquipiers du brillant Kruiver
sont capables de poursuivre leur route.
Benfica , le tenant du trophée, occupe
la tête du championnat portugais.
Au cas où il serait éliminé avant les
honneurs suprêmes, 11 pourrait repren-
dre la compétition l'année prochaine.
D'autres habitués de cette manifes-
tation à l'échelon européen ne pour-
ront en dire autant.

Cl.
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YY- . Y YY Y Y. . . ' Y ' . . .  ... -¦ Y :Y :Y Y' S-;5XX..'M;ÏïI;ï .$  ̂ XY.XiX :X: Y :. '- y f fy ' .f" ' . ¦¦?' .?' ¦.¦ ¦: Y ' ¦ ' ¦¦ ¦ 'yyyy '

Samedi 15 décembre , à 20 h 30

MATCH AMICAL

H. C. Gottéron I - Fleurier I

• Le coureur automobile belge André
Pllette fera ses débuts comme pilote de
bob au cours de cet hiver. Pllette , qui
vient de faire l'acquisition d'un bob,
aura son fils Teddy comme équtpier. Les
Pllette espèrent , après avoir suivi les
leçons de Franz Kapus, à Saint-Moritz ,
participer aux championnats du monde, à
Innsbruck.
$ Le vainqueur du Tour de France cyclis-
te 1958, le Luxembourgeois Charly Gaul
a signé son contra t chez Peugeot pour
la saison 1963. A cette occasion Charly
Gaul a Indiqué que le Tour de France
constituait son objectif numéro un pour
la présente saison et que toute sa pré-
paration serait axée en vue cle la réédi-
tion d'un nouveau succès dans cette
épreuve.
O L'ancien champion cycliste français
Loulson Bobet , qui vient de subir une
Intervention chirurgicale , devra rester plâ-
tré pendant deux mois. Le plâtre qui lui
sera posé partira du bassin et immobilisera
sa jambe droite.
• A Londres , le nageur Brian Kllby,
champion d'Europe du marathon , et Anlta
Lonsbrough , championne d'Europe du 200
m brasse, ont été désignés comme les
« meilleurs sportifs nationaux 1962 » par
les journalistes sportifs britanniqu es .
• A Zurich , une sélection militaire alle-
mande de boxe a battu le Box-Club de
Zurich r 14-6.



Le secret de Géraldine
Feuilleton de la « Feui lle d' avis de Neuchâtel »

par ai
RUTH FLEMING

Traduction de Mireille DEJEAN

— Vous n 'avez pas peur , ma chérie ?
— Non , répondit-el le  à voix basse. Tant que vous

serez près de moi , je ne craindrai  rien.
Qu 'elle était réconfortante la pressi on du bras vigou-

reux ! Qu'il était doux de reposer son front fatigué
contre l'épaule  du b ien-ainié ! Dans la sombre nu i t , la
barque captive du « Race » continuait à avancer ,  l' as
une étoile ,  pas une  lueur  ne perçait l'opacité environ-
nante .  La no t i on  du temps éta i t  abolie. Malcolm f lamba
soudain une  allumette et regarda sa montre.

— Dix heures et demie , annonça-t-il. Dieu m erci , il
ne fai t  pas de vent .  Nous devons être en p le ine  mer.
Pourquoi  n 'êssaycz-vous pas de dormir ,  J e n n i f e r  '.'

— Non. murmura- t -e l le .  Je ne suis  pas encore lasse ,
je puis veil ler .  Malcolm , je voudra i s  vous dire  I a n t  de
choses et je ne sais par quoi commencer.  Quoi qu 'il
a r r i ve ,  je veux que vous sachiez que je vous ai tou-
jours aimé.  Nous nous sommes disputés, nous n 'avons
pas la même façon de voir. Mai s tout cela n 'a p lus
d ' impor tance .

— Chér ie ,  ré pondit- i l ,  je suis seul coupable. J' ai été
impat ient ,  entêté , déraisonnable. Vous deviez me haïr
parfois.  Vovez-vous , je crois qu 'au fond j'étais jaloux
de Géraldine.  Elle m'avait pris Philip et j' ai cru qu 'elle

parviendrai t  à nous séparer. Je ne l'ai peut-être jamai ?
comprise.

— Sans doute , acquiesça Jennifer. Pourquoi l'au-
riez-vous comprise ? Vous ne savez pas combien elle
a ime  Philip. Vous ignorez la torture qu 'elle a endurée
dans la crainte de voir sa faute découverte.

Dans cette obscurité profonde, avec ce bras liasse
autour  de sa taille , comme il était facile d'évoquer
les ombres qui avaient  troublé leur amour  ! Pressés par
le danger , ignorant  ce (|ue l'heure à venir leur réser-
Tait , ils parlèrent l en te men t , franchement, et allégèrent
le fardeau cpi i pe sait si lourdement  sur leur cœur.
Sans rancœur ni  préjugé, ils a r r ivèren t  à une .  profonde
compréhension mutue l l e .  Le passé était aboli .  Le fu tu r
reposait dans les m a i n s  de Dieu.  Seul le pré sent leur
appartenait. Dans la joie d'une si comp lète réconci l ia-
tion , les p érils de celle n u i t  tragique perdirent  de leur
horreur. Le «F i r e f l y »  commençai t  à se balancer dan-
gereusement. De temps à autre , une vague passait par-
dessus bord. Malcolm resserra son étreinte .

— Ne craignez rien , la rassura-t-il. Ce n 'est pas
grave.

— Robin  se réveil le , dit-elle en sentant  l'enfan t  re-
muer dans  ses bras. Mon chéri , tout va bien. Tu es en
barque avec oncle Malcolm et J enn i f e r .  Te rappelles-tu?

Encore à demi inconscient , il s'agrippa à elle , cher-
c h a n t  à reprendre ses sens.

— Vos bras doivent  vous fa i re  mal , reprit Malcolm .
Donnez-moi Rob in , un moment .  Viens , mon vieux.  Tu
es raide ! Tiens-toi debout , en t re  mes genoux. Là , voilà
qui est b ien .

— Pourqu oi  le « Firefl y » penche-t-il , oncle Malcolm
Il ne va... pas tourner , dis ?

— Je ne vois vra iment  pas pourqu oi il tournera i t ,
raisonna l'oncle. C'est un excellent bateau , très solide-
ment  construit .

— Oui , acquiesça fa iblement  Robin.
Malcolm se rendit compte que le garçonnet avait peur

de l'obscurité , du balancement de la barque et de la
profondeur de l'eau. Sou* ses doigts , il sentait les pul-
sations du petit cœur s'activer chaque fois qu 'une va-
gue les éclaboussait.

—- C'est une  grande  aventure, observa-t-il. La plus
grande aventure qu 'on puisse vivre. Jennifer . . .  je ne
pense pas épie vous y preniez beaucoup de plaisir ... vous
pensez sans doute qu'elle est dangereuse. Eh bien , moi
qui suis le plus âgé , je saurai quand commencera le
p éril .  Je le dirai à Robin parce que c'est un homme,
et que nous autres hommes nous nous moquons du
danger.  Donc , jusqu 'à l ' ins tant  où Robin  et moi ne
vous annoncerons pas ([lie nous sommes en danger , il
ne faudra pas avoir peur. Compris ?

— Oui , ré pondi t  Jenni fer .  J' espère être aussi coura-
geuse ipie Robin et vous.

— Tout ira bien , affirma brusquement l' enfant .  Ne
crains r ien , J e n n i f e r , oncle Malcolm et moi vei l lons
sur toi.

Le «F i re f ly » avançai t  toujours sur l'eau noire. Mal-
gré leur position inconfor table , la jeune fille et le petit
garçon sombrèrent dans  le sommeil. Malcolm demeura
éveillé , f i xan t  les ténèbres dans l'espoir d'y voir poin-
dre l'aube.

Fn a v a n t , toujours plus loin, sur la vaste mer , la
barque dér iva i t .  L'air  devint  p lus frais , puis f ranche-
ment  Froid. Malcolm comprit (pie le brouillard avait
d i sparu .  Levant  les yeux , il aperçut dans les cieux une
étoile , symbole d'espérance,

A Greystones, personne , pendant quelques heures , ne
remarqua l' absence de Malcolm , de J e n n i f e r  et de
Rob in .  P h i l i p joua i t  au golf avec un ami .  Mrs. Grandi -
son et Géraldine  avaient  été rendre une visite de poli-
tesse à North Stallings. Quand le brouillard eut envahi
la terre , la nurse, inquiète,  s'informa si Robin était de
retour. La maisonnée commença alors à s'alarmer.

Mrs. Grandison et Géraldine , qui rent ra ient , trouvè-
rent la nurse bouleversée.

— Mr. Robin ne devrait pas être dehors par ce
brouillard , Madame , dit-elle à Géraldine. Miss Maitland
ne peut l'avoir gardé en mer tout ce temps.

— Non , certes , approuva Géraldine. Ils doivent être
à la maison depuis  longtemps. Etes-vous sûre qu 'ils
ne sont pas à l'écurie ? Avez-vous inspecté les serres ?
Ils sont cer ta inement  ici. Et Mr. Malcolm ?

Mais Malcolm lui aussi demeura introuvable.
—• Ils sont sortis ensemble , sans doute , déclara Gé-

raldine.  Il les a accompagnés. Mais je croyais que Jen-
nifer  avait décidé de faire une promenade seule aveo
Robin.

Mrs. Grandison défendi t  formel lement  qu 'on s'affolât .
Il fa l la i t  vis i ter  toutes les p ièces , foui l ler  le jardin et
les écuries. Ayant  donné à chacun une tâche précise ,
elle télé phona , en présence de Géra ld ine , à tous leurs
voisins pour leur demander  s'ils avaient aperçu les
trois membres de la f ami l l e  qui  m a n q u a i e n t .  Personne
ne savait rien d'eux. Géraldine et sa belle-mère se re-
gardèrent , désemparées.

— Ils ne peuvent être en mer , d i t  la jeune femme.
Avec ce broui l lard , c'est impossible. Malcolm est cer-
ta inement  avec eux , et il ne resterait pas sur l'eau
quand  le temps menace.

— Il y a un moyen de savoir , ré pondi t  Mrs. Gran.
dison.  Je vais envoyer Thomas à la plage. Si le bateaus'y trouve...

Le vieux Thomas connaissait chaque pouce du rivage.Sur terre, le brouil lard n 'était  pas aussi dense que suimer. Le j a r d i n i e r  part i t  à bicyclette. Quand il revintil n appor ta i t  pas de bonnes nouv elles.
— Il n 'y a pas une âme là-bas, et le « Fireflv » n 'yest pas non plus. Ma 'am , annonça-t-il  à Mrs. Grandi-son M est. avis que Mr. Malcolm . Miss Mai t land  et _£»¦

Robin or ' été surpris  par le broui l la rd .
Pâle et t r emblan t e ,  Géraldine  bond it  sur ses pieds
— Phi l ip  ! il faut  prévenir Phi l i p !

(A suivre.)
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LIBRE OPINION
A propos de silos-séchoirs

au Val-de-Ruz
Monsieur le rédacteur,

On parle beaucoup au Val-de-Ruz d'un
projet de construire des sllos-sécholrs à
proximité de la gare des Hauts-Geneveys
et du village. Semblables installations
existent à Morges et à Genève, mais il
faut se garder de comparer ces deux
villes aux Hauts-Geneveys car chez nous ,
village tranquille où l'on peut encore
jouir du chant des oiseaux, il n 'y a rien
de commun avec les deux cités du bord
du Léman où le bruit et l'animation sont
le pain quotidien des habitants. A notre
époque où on lutte contre le bruit par
tous les moyens, nous ne voulons a aucun
prix qu 'on installe des machines inferna-
les (mot dont usent les voisins des silos-
séchoirs construits récemment dans d'au-
tres localités).

Puisqu 'une vole ferrée est indispensa-
ble si l'on tient compte des frais de trans-
port , pourquoi cette Installation ne pour-
rait-elle pas se faire dans la forêt du
Vanel , entre la voie des CFF et la route
cantonale de la Vue-des-Alpes ou encore
à Montmollin , près du passage a niveau,
permettant ainsi un meilleur accès, aussi
bien pour les agriculteurs du Val-de-
Ruz que pour ceux de la montagne et
des environs ?

Quant au sérieux « paravent » que ces
silos-séchoirs créeraient , il défigurerait
passablement notre Joli village. Qu 'en
penserait la défense du patrimoine na-
tional ?

La vue d'un beau panorama est très
agréable, mais ce qui prédomine, c'est
la tranquillité et le repos de ses habi-
tants.

En vous remerciant de l'accueil que
vous ferez à, nos lignes , nous vous pré-
sentons, Monsieur le rédacteur , nos salu-
tation distinguées.

Au nom des propriétaires riverains I
J.-M. Matile P. Vogt.

L' ELECTIO N DE M. S P U E H L E R
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Mais on avait  pas f in i  de « scrati-
n c r . . Quatre  jug es  fédéraux ont de-
mandé  leur démission et il fa l l a i t  nom-
mer leurs successeurs. La sérénité  de
la jus t ice  n'est point troublée par les
r e v e n d i c a t i o n s  de caractère purement
p o l i t i que , si bien que les socialistes
p r é s e n t a i e n t  deux  cand ida t s , MM. Ha-
rald Huber, avocat et conseiller nat io-
nal rie Saint-Gall et Werner Dubach ,
prés ident  tic la cour suprême du can-
ton r i 'Argovie, pour remplacer MM.
Arnol r i  et Bachtler.  Pour le siège de
M. Pe r i r i n i , les radicaux proposaient
Jl. R o l a n d o  Forni , juge à la cour d'ap-
pel du Tessin et pour celui de M. Da-
negfier , les agrarien s présenta ient  M.
Paul  l.cmp, d 'At t i swi l , Berne , docteur
en droit et greffier du Tribunal fé-
déral.

Comme on pouvai t  le prévoir, les dé-
putés  accordèren t  le nombre le plus
élevé rie su f f r ages  à leur collègue Ha-
rald Huber , dont  ils ont eu largement
l'occasion d'apprécier  toutes les qua-
lités et rie ju r i s t e  et d'orateur. M.
Huber  était  c e r t a i nemen t  l'une  des
mei l l eu res  « tè tes  » de la députation
a l é m a n i q u e  et ce n 'est pas sans re-
gret  qu 'on le voit  par t i r  pour Mon-
Repos. Les a u t r e s  c a n d i d a t s  o b t i n r e n t  :
MM. Forni 181 voix , Lemp 167 et Du-
bach 156, A ins i , par une  sorte de com-
pensat ion , cet te  assemblée à forte ma-
jor i té  « bourgeoise » , après avoir placé
l'un des c a n d i d a t s  socialistes en tète
— et pour les raisons que j'ai dites —
mit  l' autre  en queue.

Elle c o n f i a  en outre a M. Franz
Fessier , la présidence du Tribunal  fé-
déral pour 1963 et 1964, par 178 voix ,
et la vice-présidence à M. Albert Com-
ment ,  par 157 voix.

E n f i n , e l le  li qu ida  les recours en
grâce selon les proposi t ions  du Con-
seil fédéral  légèrement  modif iées, dans
deux cas, par la commission.

Sur quoi , les deux conseils se sépa-
rèrent .

Oléoducs et capitaux étrangers
Replongés dans leurs propres soucis,

les députés du peuple règlent le der-
nier po in t  impor tan t  de la loi sur
les oléoducs.

On le sait, trois cantons — Tessin,
les Grisons et Saint-Gall  — ont de-
vancé la législation fédérale et ac-
cordé , comme ils en avaient  alors le
droit  s tr ict , une concession pour la
construction et l'exploitation d'une
condui te  pour le transport du carburant
l iquide.  Qu 'advient-il  de cette conces-
sion ?

Le projet de loi fédérale reconnaît ,
en son ar t ic le  49 « les droits acquis
en vertu d'une autorisation ou d'une
concession can tona le  » et cela pendant
50 ans, au maximum dès l'entrée en
vigueur  des dispositions de droit fédé-
ral. Toutefois, l'exploitant au bénéfice
d'une concession cantonale devra « dans
un délai  de deux ans s'adapter aux dis-
positions de l'article 4 concernant la
nat ional i té » . Je le ra ppelle, l'article 4,
approuvé la veille , prescrit que le ca-
pital de la société exploitante doit être
suisse en majorité et que s'il s'agit
d'une société anonyme, les actions se-
ron t  nominatives.

Or, la société qui exploitera l'oléoduc
Tessin - Suisse orientale ne sat isfai t  pas ,
pour le moment du moins, à ces con-
dit ions.

Aussi , M. Eggenberger, socialiste
saint-gallois, propose-t-il de b i f fer  de
l'a r t i c l e  49 l'exigence relative à la na-
t i o n a l i t é  du capi ta l  car, dit-il , ce serait
donner  à la loi fédérale un ef fe t  rétro-
act i f  incompat ib le  avec toutes les rè-
gles juridiques.

Mais les rapporteurs et surtout M.
Spuehler, conseiller fédéral , fon t  valoir
que les gouvernements cantonaux ont
été dûment  informés, lorsqu'ils ont
accordé la concession pour l ' installation
d'un oléoduc sur leur territoire, de ce
que cont iendrai t  le projet de loi fé-
dérale. Ils ont eux-mêmes expressément
réservé, d'ai l leurs à l'égard de l'entre-
prise concessionnaire, la future législa-
t ion .  Dans ces conditions, ils savaient
à quoi , s'en tenir et les met t re  au bé-
néf ice  d'une exception équivaudrait  à
soustraire k la loi fédérale une instal-
la t ion  qui restera pour longtemps la
plus importante  du pays.

Sur quoi , par 80 voix contre 35, le
Conseil nat ional  maint ient  l'article 49
dans son intégrité. Il faudra  donc, si le
Conseil des Etats ae rallie à cette for-
mule , que la société exploitant  l'oléo-
duc de la Suisse orientale, augmente
dans  les deux ans la part du capital
suisse jusqu 'à ce qu 'il soit majoritaire.

Les derniers  articles passent sans dé-
bat et le Conseil na t ional  vote l'en-
semble du projet par 116 voix contre
une , celle d'un Saint-Gallois irréducti-
ble.

Encore et toujours
l'armement atomique

Le président  met alors en délibéra-
tion le rapport du Conseil fédéral , ac-
compagné d'un rapport complémentaire,
sur la seconde i n i t i a t i v e  concernant
l'a rmement  a tomique .  Le part i  socia-
liste l'avait  lancée pour faire pièce à
un premier  projet c o n s t i t u t i o n n e l , pa-
t ronné par un comité  « hors parti »,
mais tout auss i tô t  adopté avec empres-
sement  par les communis tes .  C'est
d'a i l leurs  le projet que le peuple suisse
a repoussé le ler avril dernier.

Que demande cette seconde initiati-

ve ? Que le peuple soit obligatoirement
consulté sur toute décision des Cham-
bres visant à doter la troupe d'un
armement  a tomi que.

Nous avons exposé plusieurs  fo is , ici-
même, pourquoi le Conseil fédéral com-
bat aussi ce texte et pourquoi  il refuse
de lui opposer un  contreprojet .  Prié
par la commission du Conseil na t ional
d'étudier une fois encore cette ques-
t ion , il a, dans un nouveau  mémoire
daté du 15 novembre dernier, reconnu
qu 'on pourrait se borner à reviser la
loi sur l'o r g a n i s a t i o n  m i l i t a i r e  pour
in t rodu i re  le r é fé rendum facu l ta t i f
contre une décision des Chambres in-
t r o d u i s a n t  l'a rmement  a tomi que , mais
il ne recommande pas cette procédure.
Il se fixe au contra i re  sur ses posi-
t ions  pi-emières, à savoir que pour les
armes a tomi ques comme pour les ar-
mes t rad i t ionne l les , la décision doit  ap-
par teni r  au parlement , informé par le
Conseil fédéra l d'abord , par ses com-
missions ensuite , au sein desquelles il
est possible d'étudier le problème avec
sérieux et dans toutes ses conséquen-
ces. Mais « on en saurai t  prendre la
responsabili té de soumettre une déci-
sion aussi grave à l'atmosphère pas-
sionnel le  d'une  votat ion populaire » .

Au nom d'une commission divisée ,
MM. Borel , radical Genève , et Hayoz ,
conservateur fribourgeois, commentent
les deux rapports du Conseil fédéral.
La majo r i t é  se rallie aux conclusions
du gouvernement  et propose k l'assem-
blée rie recommander  au peuple le re-
jet pur et simple de l ' i n i t i a t i ve , t a n d i s
que. la m ino r i t é , comprenan t  six socia-
listes et quatre  radicaux , présente une
motion pr iant  le Conseil fédéral de sou-
mettre aux Chambres < un  message
proposant  une nouvelle teneur rie l'arti-
cle 87 de l'organisat ion mi l i t a i re  » qui
ouvrirait la voie au référendum facul-
t a t i f  pour la première décis ion ries
Chambres relative à l 'équipement ries
troupes en armes et en m u n i t i o n s
« r i n n t  l'e f fe t  destructeur procède de
l'énergie a tomique ».

L'initiative sera retirée si...
C'est M. Bringolf , de Schaffhouse, an-

cien président central du parti socia-
liste suisse, qui défend cette proposi-
t ion de minori té .  Il a f f i rme qu 'il ne
s'agit  pas, pour son part i, d'esquisser
un mouvement de retraite, mais que
seul le souci d'épargner au peuple
suisse une controverse analogue à celle
qui a précédé le scrutin du ler avril ,
do prévenir aussi les divisions qui se
sont manifestées à cette occasion , ont
conduit les commissah'es socialistes à
défendre cette solution.

S'il le faut , si le parlement re fuse
de s'engager sur la voie d'un compro-
mis , le parti socialiste mènera la lutte
avec toute la vigueur nécessaire, car
l'armement atomique peut avoir de tel-
les conséquences qu 'il est inadmiss ible
de refuser au peuple la possibil i té  de
se prononcer à ce sujet.

M. Bringolf donne l'assurance que si
la motion est acceptée , le comité so-
cialiste retirera l ' ini t ia t ive.

Cette déclaration met f in  au débat
du matin qui se poursuivra durant  la
courte séance de vendredi  et se pro-
longera sans doute au début de la
semaine prochaine.

G. P.

grande at tent ion doit être vouée aux
frais de production , vu l'importance
considérable de nos industries d'expor-
ta t ion pour l 'économie générale du pays.
Il y a lieu de relever le fa i t  que l'épar-
gne ne s u f f i t  plus pour couvrir  tous les
besoins en c a p i t a u x  de notre économie
et que nous devons recourir à des
cap i t aux  étrangers.

M. Perréard (radical , Genève) s'in-
q u i è t e  de l'a u g m e n t a t i o n  cons tan te  et
fo r te  des dépenses de la Confédérat ion.
Une gestion économe des deniers puhlics
s'impose, éga lement  dans les cantons  et
les communes. /

M. B o n v i n , consei l ler  fédéral , ins is te
éga lement  sur la nécessité de f r e ine r
la hausse des prix et des frais.  Dans
une Europe économiquement intégrée,
la Suisse devra fa i re  face à une  con-
currence accrue tan t  à l 'intérieur qu 'à
l'extér ieur  du pays.

Puis  le Conseil  a examiné le budget
des dépar tements  des f inances  et des
douanes , mi l i t a i r e , de l'intérieur et de
l'économie publique.

BUTTES
Budget communal

(sp) Tel qu 'il sera soumis à l'examen
du Conseil général , le budget communal
pour 1963 se présente en résumé de la
manière suivante à profits et pertes :

9 Revenus communaux. — Intérêts
actifs 1250 fr. ; immeubles productifs
5116 fr.; impôts 90 ,400 fr.; taxe 7520 fr.;
recettes diverses 5300 fr. ;. eau 13,510 fr. ;
électricité 6300 fr. ; rendement du fonds
des ressortissants 100,973 fr. 50, soit au
total 230 ,369 fr. 50.

0 Charges communales. — Intérêts
passifs 6253 fr. ; frais administratifs
28,696 fr. ; Immeubles administratifs 8650
francs ; instruction publique 61,746 fr. ;
cultes 1910 fr.; travaux publics 34,491 fr.;
police 7192 fr.; œuvres sociales 68,450 fr.;
dépenses diverses 3890 fr. ; amortisse-
ments légaux 13.872 fr. ce qui donne
en tout 235,151 francs.

Le déficit prévu est de 4680 fr. 50
contre 4423 fr. 50 lors de l'élaboration
du budget de cette année.

FLEURIER
Départ au Collège régional

(c) M. Henri Robert  qu i t t e ra  ses fonc-
t ions de directeur et de maître rie scien-
ces au Collège régional  en avri l  pro-
chain , f in  rie l'année scolaire. M. Robert
a été nomme, il y a 25 ans à la tête de
notre  é tab l i s sement  d'enseignement se-
condaire.

Asphyxiés
dans leur voiture

ZURICH

BAERETSWIL (ATS) . — On a décou-
vert mercredi mat in  à 5 heures , dans
une voi ture  à l ' In tér ieur  du garage de
la fromagerie de Baeretswil-Adetswil,
les corps de Mlle Nelly Laetsch , 27 ans,
et du fromager  Ulrich Haessig, 21 ans.

Les portes du garage étaient fermées.
On pense que les deux malheureux ,
qui  voulaient  se f iancer  à Noël , avaient
laissé tourner le moteur  a f in  de ré-
chauffer  la voiture. Ils ont été asphy-
xiés par les émanat ions  d'oxyde de
carbone.

Un couple
trouvé inanimé

dans son appartement

FRIBOURG

FRIBOURG (ATS). — On a découvert
mercredi rue de Lausanne 29, à Fri-
bourg, dans leur  appar tement, les corps
Inanimés d'un couple , Marcel et Isa-
belle Bovet , âgés de 54 et 49 ans. Leur
mort  devait remonter  à hu i t  jours  en-
viron. L'autopsie n 'a révélé aucune  trace
de violence. La perquisi t ion a permis de
retrouver intacts l' argent et les objets
des époux et l'enquête  n 'a décelé aucun
crime ou suicide. Il semble donc qu 'on
se trouve devant une  mort ,  na ture l le ,
d'autant que la santé des disparus  lais-
sait à désirer et qu 'ils ne t rava i l l a ien t
plus , étant à la charge de l'assistance
publique.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 12 décembre. De-

saules, Marc-René, fils de Serge-Roland,
fonctionnaire cantonal k Neuchâtel, et
de Monique-Renée, née Béguin ; Guisan ,
Thierry-Edouard, fils de Jacques-Char-
les-Edouard , professeur à Neuchâtel , et
d'Irène-Louise, née Chrlsten ; Nieder-
hauser, Roland, fils de Robert-Walter,
agriculteur à Gais, et d'Elisabeth, née
Frey.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
12 décembre. Ackermann, Helnrlch , sta-
giaire à Neuchâtel, et Muhlethaler, Lottl-
Ida , k Ruttenen.

MARIAGE. — 13 décembre. Drlgo , Lu-
ciano, ouvrier de fabrique, et Molaro,
Adriana-Patrizia-Maria, les deux à Neu-
châtel.

DÉCÈS. — 10 décembre. Htirzeler , Da-
niel-André, né en 1962, fils d'Erwin,
droguiste à Neuchâtel, et d'Anne-Fran-
çoise, née Décoppet. 11. Puthod , Jules-
Ami-Jacques-François, né en 1870 , chef
électricien retraité à Neuchâtel , veuf de
Léa-Emma, née Cornaz ; Gallusser, née
Niklaus, Lina, née en 1876, ménagère à
Neuchâtel, veuve de Gallusser, Ludwig.
12. Geiser, Christian,.né en ,1899, repré-
sentant à Neuchâtel , époux de Ger-
maine-Llna, née Galli-Ravicinl. Duboule,
Adèle-Llna, née en 1883, horlogère au
Landeron , divorcée.

Quand le Conseil fédéral
devient un «petit parlement»
De notre correspondant de Berne :
Hier matin le Conseil national a

donc ouvert le débat sur l 'Initiative
socialiste concernant l'armement atomi-
que. Comme je le signale à la f in  de
mon compte rendu parlementaire, la
minori té  de la commission présente
une motion qu i  tend à faire modi f ie r
la loi sur l'organisation mi l i ta ire  a f in
d'ouvrir  la porte au référendum facul-
tat if  si les Chambres devaient décider
un jour  d'acquérir  des armes nucléai-
res. A ce sujet , le porte-parole de
cette minor i té, M. Walter Bringolf , a
tenu des propos qui  méritent une men-
tion spéciale et un commentaire  aussi.

II a dit en substance : Nous (les dix
de la minori té)  nous trouvons en bon-
ne compagnie pu i sque  deux fois, d'abord
le 15 juin  lorsqu 'il devait fixer les
termes de son premier rapport , puis le
15 novembre, pour  mettre au point le
texte de son rapport complémentaire,
le Conseil fédéral s'est divisé sur la
question d'un éventuel contreprojet.
U y eut trois voix pour et trois voix
contre et il a fa l lu  la voix prépondé-
rante du président Chaudet pour que
le gouvernement pû t  présenter une
proposition.

Or, l'une des particularités de notre
régime pol i t ique , c'est le système de
gouvernement  collégial. Une décision
prise est celle du Conseil fédéral tout
entier et même si l'on sait — car il
y a toujours  des fuites — que la dis-
cussion a fait apparaître des divergen-
ces de vues (ce f u t  le cas, par exem-
ple , pour le prêt à l 'ONU), il n 'en
était jusqu 'ici pas fait état devant les
Chambres.

L'introduction de la p r o p o r t i o n n e l l e
à l'exécutif semble devoir modifier  cer-
taines tradit ions que l'on tenait pour
favorables à la bonne marche des af-

faires. L'esprit de parti s'a f f i rme  davan-
tage, au détr iment, bien entendu , de la
nécessaire cohésion.

X X X
Cette évolut ion , d'aucuns  la redou-

taient  quand  les meneurs  du jeu po-
l i t ique  ont estimé que  l'équipe gouver-
nementale  devait , elle aussi , être com-
posée à l'image du corps civique , selon
les lois de la s imple  a r i t hmé t ique  et
qu 'il ne saurait  y avoir d'équité hors
d'une certaine just ice purement  distri-
butive. Les appréhensions d'alors se
révéleraient de plus  en p lus fondées
si les cas se mul t ip l i a i en t  de ces divi-
sions internes qu 'on jugerait hon
d'étaler lors des débats parlementaires.
Un gouvernement n 'a de jus te  et véri-
table autori té  que s'il reste prêt à assu-
mer aussi une responsabil i té  collective.
C'était le cas jusqu 'à présent et ce fut
la force du Conseil fédéral. A vouloir
réduire ce qu 'on veut encore nommer
le « collège gouvernemental  » au rôle
de parlement  en min ia tu re  on risque
d'accentuer la tendance à donner le
pas au chef du département , occupé à
faire « une » po l i t ique  dans un secteur
déterminé, sur l ' homme de gouverne-
ment. Or, nul  n 'a rien à gagner à cela.

. G. P.

Nouvelles économiques et financières
Xv:-:v^;-:vXv:-;v:v:vXv:-:-:v

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 12 déc. 13 déc.

Banque Nationale . . 685— d 685.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 105,0.— d 1075.— d
La Neuchâteloise as.g. 210*0.— d 2300.—
Ap. Gardy Neuchâtel 600.— o 590.— d
Câbl. élect. Cortaillod30000.— d30000.— d
Câbl. et tréf.Cossonay 7600.— d 7600.— d
Chaux et cim. Suis. r. 6400.— o 5950.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 4000.— d 4000.— d
Ciment Portland . . . 9700.— d 10000.—
Suchard Hol . SA. «A» 1600.— d 1625.— d
Suchard Hol. SA. «B» 8600.— d 8800.— d
Tramway Neuchâtel. 680.— d 660.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS

Etat Neuchât. 2Vil933 100.25 . 99.75 d
Etat Neuchât.' '3'/.194â- ' 99.75 d 99,75 d
Etat Neuchât. 3V-.1949 99.25 d 99.25 d
Com. Neuch. 3V.1947 97.— d 97.— d
Com. Neuch. 3V.195Ï 95.— -d 95-— °
Chx-de-Fds 3Vil946 99.75 d 99.75 d
Le Locle 3V.1947 99.50 d 99-5° d
Foc. m. Chat. 3V.1951 96.— d 96.— d
Elec. Neuch. 3V.1951 91.— d 91-— d
Tram Neuch. 3V.1946 97.— d 9?.— d
Paillard S.A. 3V.1960 95.— d 95.— d
Suchard Hold 3V.1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N-Ser. 3V.1953 99.— d 99.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 '/.

B O U R S E
( C O U R S  DE C L O T U R E)

ZURICH
OBLIGATIONS 12 déc. 13 déo.

3 Vi '/oFéd. 1945, déc. 102.— d 102.—
S'/.'/o Féd. 1946, avril 101.35 101.35
3 "/» Féd. 1949 . . . 99.— 98.90
2Vi "/o Féd. 1954, mars 96.20 96.15 d
3 •/• Féd. 1955, Juin 98.15 98.10
3 '/• C.F.F. 1938 . 99.90 d 99.90 d

ACTIONS
Union Bques Suisses 3910.— 3050.—
Société Bque Suisse 3315.— 3310.—
Crédit Suisse 3400.— 3420.—
Bque Pop. Suisse (p.S.) 2450.— 2480.—
Electro-Watt 2640.— 2630.—
Interhandel 3150.— 3150.—
Motor Columbus . . . 1825.— 1825.—
Indelec 1335.— 1335.—
Italo-Sulsse 782.— 784.—
Réassurances Zurich. 4110.— 4060.—
Winterthour Accid. . 985.— 990.—
Zurich Assurances . 6000.— 6025.—
Saurer 2160.— 2150.— d
Aluminium Chippis . 5875.— 5875.—
Bally 2070.— 2090.—
Brown Boverl . . . .  3080.— 3070.—
Fischer 2050.— 2060.—
Lonza 2650.— 2625.—
Nestlé porteur . . . .  3510.— 3495.—
Nestlé nom 2100.— 2100.—
Sulzer 4650.— 4675.— A
Aluminium Montréal. 91.— 89.—
American Tel & Tel. 506.— 506.—
Baltimore 110.50 112.—
Canadian Pacific . . 99.— 98.50
Du Pont de Nemours 1000.— 1002.—
Eastman Kodak . . . 466.— 470.—
Ford Motor 193.— d 195.— d
General Electrio . . . 326.— 331.—
General Motors . . . 243.50 244.50
International Nickel . 263.— 264.—
Kennecott 288.— 289.—
Montgomery Ward . 145.— 147.50
Stand Oil New-Jersey 247.50 249.—
Union Carbide . . . .  442.— 445.—
U. States Steel . . . 194.— 198.—
Italo-Argentlna . . . 23.75 26.-—
Philips 171.— 172.—
Royal Dutch Cy . . . 181.— 183.—
Sodec 83.50 86.50
A. E. G 458.— 460 —
Farbenfabr Bayer AG 522.— 520.—
Farbw. Hoechst AG . 468.— 467.— d
Siemens 616.— 614.—

BALE
ACTIONS

Clba 9350.— 9375.—
Sandoz 9450.— 9500.—
Geigy nom 18400.— 18600.—
Hoff.-La Roche (b.j.) 43250.— 43500.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .  1575.— 1590.—
Crédit Fonc. Vaudols 1225.— 1210.—
Romande d'Electricité 715.— d 715.—
Ateliers const., Vevey 900.— 890.—
La Suisse-Vie . . . .  5900.— 5950.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 127.50 127. 
Bque Paris Pays-Bas 478.— 478. 
Charmilles (Atel. de) 1870.— 1850. 
Physique porteur . . 945.— 928. 
Sécheron porteur . . 920.— 925 
S.K.F 387.— 388.—
Oursina 7000.— 7025. .

La mise dos vins «le Lausanne

Des prix
encore Jamais vus...

LAUSANNE (ATS). — La tradition-
nel le  mise des v ins  de la commune de
Lausanne s'est fa i te  jeudi après-midi
13 décembre. La fa ib le  q u a n t i t é  de la
reco l l e  et son excel len te  qual i té  ont
fa i t  m o n t e r  les pr ix.  Un vase de Dé-
zaley,  clos des Abbayes , con t enan t  100
l i t res , s'est vendu à IS fr. le l i t re , ce
qui  n 'avait encore jamais  été enregis-
tré.

* La route Aigle - le Sépey a été obs-
truée Jeudi après-midi à sept km et
demi d'Aigle par la chute de 50 à
60 mètres cubes de rocher. Une équipe
est à l'œuvre pour libérer la route
et ell espère que la circulation pourra
être rétablie ce matin.

Sauaaf tt
horloger - bijoutier -

orfèvre
avise sa c l i e n t è l e
qu 'à la suite du vol
dont il a été victi-
me son stock a été

renouvelé.

Un choix encore p lus
r iche  vous  a t tend .
N 'hésitez donc pas à
venir contempler ses
dernières collec t ions
de montres O M E G A
et ERNES T BOREL,
d'argenterie et de bi-
jouterie plus variées

que jamais

Recensement fédéral
des fabriques :

résultats provisoires
(C.P.S.) Selon' les résultats provisoires

de l'enquête sur les fabr iques  du 13 sep-
tembre 1963, on a dénombré 13,728 en-
treprises, occupant au total 753,148 ou-
vriers et employés assuje t t i s  à la loi
sur les fabriques. Au regard du recen-
sement précédent , le ch i f f re  des exploi-
t a t ions  s'est accru de 420 un i t é s  ou
de 3,2 %, et celui des personnes oc-
cupées de 36,539 ou 5,1 %. La statisti-
que de cette année d i f f è re  quelque peu ,
dans son ampleur, des relevés précé-
dents, en ce sens que le personnel de
recherche des laboratoires n 'est plus
relevé. Pour la seule indus t r i e  chi-
mique hâloise, plus de 2700 personnes
se trouvent désormais exclues du re-
levé.

L'effectif  global des t ravai l leurs  com-
prend 493,974 Suisses et 259,174 étran-
gers. Le nombre des Suisses s'est ré-
dui t  de 5366 (année précédente : 6919),
tandis que celui des étrangers est mon-
té de 41,905 unités (56 ,852). Plus de la
moi t ié  du nouveau cont ingent  a été
absorbé par les i ndus t r i e s  des mé taux
(5775) et des machines  (14 ,296). En
t ro i s ième  place, nous trouvons l ' indus-
tr ie  du bois , avec un gain  de 3138 tra-
vailleurs. Des augmen ta t i ons  excédant
2000 personnes sont notées également
d a n s  l ' indust r ie  de l'a l imen ta t i on, des
boissons et du tabac , dans  celle de
l ' h a b i l l e m e n t  et la l i n g e r i e , a i n s i  que
dans  l ' im p r i m e r i e  et la branche horlo-
gère. Le recul des e f fec t i f s  enregistré
dans l ' industr ie ch imique  est la consé-
quence de la nouve l l e  l imi t a t ion  du
nombre des entreprises assujetties à
la loi sur les fabriques.

A l'exception de RAle-VHle et d'Ap-
penzel l (Rh. Int.),  tous les cantons ont
part icipé à l'a u g m e n t a t i o n  du c h i f f r e
de la main-d'œuvre de fabrique.  La plus
forte avance s' inscr i t  au compte du
canton de Zurich (7257), alors que des
augmenta t ions  excédant 3000 personnes
sont également notées dans les can-
tons de Bern e (5853) , d'Argovie (3447)
et de Saint-Gall (3114). Les plus for tes
augmenta t ions, comparativement à l'ef-
fect i f  de l'année précédente, sont rele-
vées dans les cantons  des Grisons
(12,4 % ) ,  de Fribourg (11,2) et du Va-
lais (10).

Observations météorologique s

Observatoire de Neuchâtel. — 13 dé-
cembre. Température : moyenne : 1,4 :
min. : 0,0 ; max. : 2 ,5. Baromètre : moyen-
ne : 704 ,5. Eau tombée : 8,2 mm. Vent
dominant : direction : nord-est ; force :
faible. Etat du ciel : couvert , neige de
6 h 30 à 9 h ; faible pluie intermhw
tente.

Niveau du lac du 12 déc. à 7 h : 428,57

1 s 1 . >

Concert spirituel
Dimanche matin , 16 décembre aura

lieu le premier concert préparant les
fêtes de Noël , au Temple du bas.

L'ensemble Pascale Bonet débutera
par la Synfonla au saint sépulcre, de
Vivaldi et accompagnera deux de ses
violons, jeunes solistes Internationaux
dans les Concertos de Bach et VI-
vladl.

Brunllda Glannco et R. Lorkovic
viennent de rentrer d'une brillante tour-
née de concerts en Angleterre et en
Allemagne.

Communiqués

Conseil des Etats ;
examen du budget

BERNE (ATS). — Le Conseil des
Etats a commencé l'examen du budget
de la Confédéra t ion  pour l'année 1963,
qui prévoit un bénéf ice  net de 372
m i l l i o n s  de francs.  M. Barrelet  (radical ,
Neuchâ te l )  rapporte.  Le budget , di t - i l ,
est fondé sur l'idée que la prospérité
générale se m a i n t i e n d r a  et qu 'il n 'y
aura pas de compl ica t ions  internat io-
nales.  En matière d'investissements, 11
convient de favoriser  plus spécialement
les régions qui , jusqu 'ici , ont  le mo ins
bénéf ic ié  de la haute conjoncture.  Une

ZURICH (ATS). — Le train spécial
t ranspor tant  le nouveau président de la
Confédé ra t ion  est arrivé à la gare prin-
cipale  de Zurich jeudi à 1? h 55. Sous
les applaudissements  d'une  foule nom-
breuse , M. et Mme Spuehler  ont été
salués par des représentants  du gou-
ve rnemen t  can tona l  et des autorités lo-
cales.

Dans l'a l locut ion qu'il a prononcée,
le nouveau président de la Confédéra-
tion , a soulevé le problème de l ' in té-
gration européenne.  Si nous hésitons ,
si nous faisons des réserves au sujet
de l ' i n t é g r a t i o n , ce n 'est pas par immo-
bi l isme ou par conservatisme, c'est
parce que nous sommes p r o f o n d é me n t
convaincus  de la nécessi té de ne pas
a b a n d o n n e r  un p r inc ipe  qu i  fa it  no t re
force, celui  de donner  k chaque  citoyen
son mot à d i re  dans  les a f fa i res  poli-
t iques.  Nous redoutons qu 'en aban-
d o n n a n t  k des organismes suprana t io -
n a u x  une partie de notre pouvoir de
décision , nous perdions la mesure de
l 'homme. Non que nous ne comprenions
pas les hommes d'Etat, qui , en surmon-
tan t  les d i f fé rences , veulent créer une
grande  u n i t é  et une  Europe plus forte.
Notre  propre histoire nous pousse au
c o n t r a i r e  à les comprendre. Mais en
f a i t  nous  n 'avons pas surmonté les
différences, nous les avons admises et
respectées . En refusant l'un i fo rmisa -
t i o n , mais  en expr imant  une volonté
unique, la Suisse a su conserver la
force vi ta le  des cantons et des com-
munes.

Réception de M. Spuehler
à Zurich

LUCERME

LUCERNE, (ATS). — La Société des
médecins du can ton  de Lucerne s'est
réun ie  le 9 décembre en assemblée gé-
néra le  o rd ina i r e  et a p r i s  pos i t ion  sur
le projet de revis ion  de la L.A.M.A. tel
qu 'il est proposé aux Chambres  fédé-
rales .

Les médecins lucernois , à l ' i n s t a r  de
la Chambre suisse des médecins , regret-
ten t  que les nouve l les  d i sp o s i t i o n s  pro-
posées par la L.A.M.A. ne fas sen t  aucune
d isc r imina t ion  entre les membres des
caisses de m a l a d i e , sur tout  q u a n t  à
leur  s i tua t ion  f inanc iè re .  Cet é tat  de
choses ne peut , selon la société lucer-
noise , que n u i r e  à l ' i ndépendance  et à
l' esprit, de la profess ion  médica i lc .  En-
f in , les médecins lucernois dé plorent
les disposi t ions  pénales  telles qu 'elles
sont stipulées dans  le proje t , car elles
porteront préjudice à l'idée qu 'on se
fa i t  du médecin.

La Société des médecins
et la revision de la L.A.M.A.

CONFÉDÉRATION

BERNE (ATS). — Le comité central
de l 'Automohile-club de Suisse a tenu
sa dernière séance de l'année  à Rerne
sous la présidence de M." H. Weisbrod ,
vice-président central, Il s'est occupé
en par t i cu l ie r  du programme d'a c t i v i t é
pour 1963, qui prévoit  entre autres des
services plus étendus pour le viret d'as-
sistance de l'A.C.S.

En outre, le comité central , après
examen des problèmes que poserait
l ' i n s t i t u t i o n  de contrôles de la circula-
tion routière par des a g e n t s  de police
en c iv i l , s'est opposé n e t t e m e n t  à des
procédés de ce genre , jugés impropres
à renforcer  la sécur i té  rou t iè re .

Le comité  cen t ra l  a, par a i l l eu r s , été
renseigné sur les t a r i f s  d'assurance res-
p o n s a h i l i t é  c iv i l e  qu i  sub i ron t  une  aug-
m e n t a t i o n  sens ib le,  à p a r t i r  du ler
janv ie r  1964 au plus tard pour les voi-
tures de tourisme.  Il a chargé la di-
rection d'appuyer toutes  les suggestions
qui pourraient contr ibuer  à une l imi-
ta t ion  des augmentat ions des primes
envisagées.

L'A.C.S. contre le contrôle
de la circulation

par des agents en civil

du 13 décembre 1962
Achat Vente

France 86.— 89.50
U. S. A 4.29 4.34
Angleterr 11.95 12.20
Belgique 8.55 8.80
Hollande 118.50 121.—
Italie —68 —71
Allemagne 106.— 109.—
Autriche 16.56 16.88
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses . . . .. 36.—/38.50
françaises 34.—/36.50
anglaises 40.—/42.50
américaines . . » . , 175.— '185.—
lingots 4840.— '4940.—

Cours des billets de banque

du 13 décembre 1962
ACHAT VENTE

Btats-Unls 4.31 '/« 4.32
Canada 3.98 4.03
Angleterre . . . .* . .  12.08 12.12
Allemagne 107.80 108.10
France 87.95 88.25
Belgique 8.66 8.69 1,
Hollande 119.65 . 120.—
Italie —.6935 —.6960
Autriche 16.68 16.73
Suède 83.10 83.35
Danemark 62.40 62.60
Norvège go.35 60.55
Portugal 15.06 15.12
Espagne 7.17 7.25

Communiqués k titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchdteloise

Conrs des devises

Prévisions du temps. — Pour toute
la Suisse : d'abord couvert, ensuite éclair-
cie. Au nord des Alpes, quelques brouil-
lards ; mattnaû^t ' tendance à Y , la bise.

' L'aprês-midi,. température supérieure a
' zéro degré. Au pied sud des Àïpes, tem-
pératures comprises entre 5 et 10 de-
grés dans l'après-midi.
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Un choix merveilleux de cadeaux ? 6 étages (3000 m2) à visiter i
dans nos 30 vitrines plus de 1000 meubles divers livrables immédiatemenl
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' t= —̂L \\c=̂ IÉL m® mm Si SI WÈÈ WÈ M l̂ PS

Combiné pratique, ava n t a g e u x ' 497.- Pauteull, tissu et cuir art. 89.- Fauteuil, divers coloris 40,- fcHfcUŜaaS tiflvllnlŴ Tr̂ '* m fiSiItlfli'illlS WJTINJMS KMnTTWiiwnllfiOT MMISSI™
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' I ' "Petit" meublé pratique 160,:V Vitrine rtoyèV * ' 213.- Petltmeublepratique.noyordep. 150."
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Un choix de meubles unique en Suisse romande _ _ __ _ i i 

Actuellement : grande quinzaine du studio Faites votre choix aujourd'hui encore... nos I IB. ni M ¦ 1 ̂ î  p.T|[__p

Une exposit ion unique en son genre que fous s,ocks épuisent rapidement. Nous réservons M X Y ffl ||

les amateurs de meubles confortables doivent Pour les fê,e$ ' Livraison franco domicile dans - ,- 
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visiter. toute la Suisse- ¦ ¦ I ¦¦ ! à ¦¦ I ¦ I ¦

Sur désir, facilités de paiement. — Nos mobi- HSH& HO fl IBB9 I
Pour les fiancés : très grand choix de chambres llers sont garantis 15 ans. 

J ŵJ J  ̂
Ln1 JL» Ià coucher et de salles à manger (plus de Vu |a grande aff |uence du samedi après-midi, ¦ Ê200 chambres en stock). nous recommandons aux personnes qui le peu- M_ L̂ _̂l_l_mu_mnmM_Wmiï_mt
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Un personnel aimable ef compétent vous vent de venir le samedi matin déjà, ou en ArmMmtwnt. complet moderne» et de style - Tapi» d'Orient
,,. ,, ,,  , *t mécanique» — Rideaux — Lustrerle

conseillera avec plaisir I semaine.
Fbg de l'Hôpital - NEUCHATEL • Tél. (038) 5 75 05
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LE SUPERMARCHÉ DU MEUBLE OUVERT DE 8 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h 30
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Touj ours
le plus beau choix
Une petite botte racée pour la jeunesse
semelles crénelées, cuir brun ou blanc

27/29 Fr. 34.80
30/35 Fr. 37.80
36/39 Fr. 42.80

i ' . . .  i ¦ ¦

I b
Plianfs automatiques

Parapluies nylon doublés
Exclusivités et fantaisie , chez '

^Ë^^S& L̂i_!£^MJS_ \̂ _E___m£__________ r

Rue de la Treille
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Grands vins 
d'Alsace

Premiers crus de Riquewihr
5 % net par 10 b,

net
Sylvaner 5.10 4.85 4.70
Muscat Réserve . . . 6.50 6.20 6.—
Riesling Réserve 1961 6.90 6.45 6,35
Gewurztraminer
Réserve 1961 . . . .  7.30 6.90 6,70

Epancheurs 3 - Tél. 5 26 51
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Plus de cordon gênant- rasage libre!
Où que vous soyez et n'importe quand, rasez-vous vite, rasez-vous net avec le rasoir
électrique indépendant REMINGTON LEKTRONIC. Le matin , quand tout le
monde accapare la salle de bain... au bureau, pour être toujours impeccable... en
voyage ou aux sports, un miroir suffit — et votre LEKTRONIC vous apporte le
merveilleux confort du rasage REMINGTON — sans prise de courant , sans cordon...
et sans pile! Nouveaux couteaux obliques et rouleaux-supports réglables vous per-
mettant un rasage encore plus doux , plus précis , plus agréable. Et la grande surface
de coupe des trois têtes jumelées vous garantit le rasage le plus rapide et le plus
parfait du monde.
REMINGTON LEKTRONIC, Fr. 135.- En vente seulement chez les spécialistes.

• IE K T FVàWî

REMINGTON Lektronic
Remmgtun Stations-Service: Lausanne. Galerie St-François B. tél. 021(22 53 64. Bienne, 18, rue de Morat, tél. 032/3 80 50.Genève, 5, rus Céard, tél.022/25 23 13
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| L'offre de Noël «RosenthaJ », te service à thé en porcelaine,
1 auxformes, couleurs et dessins modernes et agréables. 15 pièces,
1 6 personnes: 158.—

Grand choix de dîners, services à café, services
a moka dans les marques les plus réputées.

§ ON PENSE MEUBLES... I
1 ... ON DIT MEYER ! 1
|fj ... ON VA AU FBG DE L'HÔPITAL 1
I NEUCHATEL 1

TOUTES .̂ ^ H
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NOIX
tesslnolses, belles, sèches,
savoureuses par

5-10 kg à Fr. 1.70 le kg
15-25 kg à Fr. 1.60 le kg
25-50 kg à Fr. 1.50 le kg

Envol Immédiat.
D. Arnaboldi , fruits,

Lugano 4



La Fabrique d'Horlogerie de Fontalnemelon S. A.,

engagerait tout de suite

une employée de bureau
sténo - dactylographe

destinée à son service administratif.

Faire offres manuscrites ou se présenter au service administratif

de l'entreprise.

I Consortium en formation offre à restaurateur qualifié

exploitation d'un restaurant
de 350 à 400 places à

l'Exposition nationale suisse 1964
à Lausanne

Faire offres sous chiffres P 6311 à Publicitas, Lausanne

On demande un

garçon d'office
Restaurant du Jura. Tél. 514 10.

-— ,— -̂r -« i ' . i l  L , ¦ ¦¦ . ..-! _ . _  ¦¦¦» ¦ ' ¦— — ' - ¦ ¦ _ f  ¦¦¦¦, . i ,.. , ,  

JBBF
Ensuite du développement pris par nos affaires dans le canton de Vaud, et en

plein accord avec les titulaires actuels, nous avons décidé d'ouvrir, au prin-

temps 1963, une nouvelle agence générale h Yverdon.

Nous cherchons donc pour cette date un

: .
.'¦¦>• .

AGENT GÉNÉRAL D'ASSURANCES
Nous désirons i .

forte personnalité, parfaitement au courant des branches d'as-

surances Accident et Responsabilité civile, Vol, Eau, Glaces ,

capable d'assumer l'administration d'une agence.

Nous offrons i

position Intéressante, susceptible de développement ; caisse

de retraite.

Les personnes Intéressées voudront bien adresser leurs offres manuscrites ,
" .- i

accompagnées d'un curriculum vltae et d'une photo, à la Compagnie dJasSu^i\ #
"- $> ¦ f̂ î  'y.-''

rances NATIONALE SUISSE, direction pour la Suisse romande, à GerièVeX^X r
1, rue Céard, avec la mention « Personnel ».

Elles sont assurées que la plus grande discrétion sera observée.

¦
•

¦¦ '; ',¦'¦¦' il'

Achevages
ou mises en marche, calibré 8 3A,
seraient sortis régulièrement à do-
micile à personne capable , possé-
dant vibrograf. — Tél. 7 61 52.

—-ii-l 1 I L

Nous cherchons
une employée cle bureau ayant une bonne
formation commerciale et pouvant diriger
du personnel et une vendeuse.

ZIMMERMANN S.A., Epancheurs 3, Neuchâ-
Y'1. Tél. 5 20 52.

On cherche

ouvrier
sobre et travailleur. Bonne situation ;

stable , bien rétribuée, avec caisse de
prévoyance. Travail par équipes. i

Faire offres à l'usine à gaz, Saint-
lmier.

Nous cherchons pour entrée Immédiate
ou pour époque à convenir

EMPLOYÉ DE COMMERCE

pour notre bureau du personnel.

Langue italienne désirée.

Personnes consciencieuses, capables et
habiles sont priées d'adresser leurs
offres avec curriculum vitae, copies
de certificats, photo, prétention» de
salaire et en indiquant la date d'entrée
sous chiffres J. Z. 6096 au bureau de
la Feuille d'avis.

' '  ' — =

Importante concentration cherche :

Chef de fabrication
horloger complet ou technicien

mécanicien

dynamique et capable de prendre
des responsabilités pour diriger un

'i atelier de remontage mécanique.-

Faire offres à Automatisation Hor-
logère S. A., Jardinière' 137, la '
Chaux-de.Fonds, tél. (039) 2 00 77>, ¦

FABRIQUE D'HORLOGERIE

cherche

EMPLOYÉE DE FABRICATION

connaissant parfa i tement  les
boîtes et les cadrans.

Faire offres sous chiffres L. B.
6098 au bureau de la Feuille
d'avis.

On offre, pour une nouveauté cle la bran-
che électrique,

représentations cantonales
pou r la Suisse romande. — Offres sous
chiffres S.A. 7476 A à Annonces Suisses S.A.
ASSA, Aarau.

.:• '.'„ i»Y.i: :.r'"f J 'iX** X.
On demande un

HOMME
pour aider à soigner le
bétail chez Pierre Chol-
let, à Bussy, sur Valan -
gin. — Tél. 6 91 10.

Je cherche pour tout de suite
X

fine ou garçon de cuisine
Congé le samedi et le dimanche.
Réfectoire Suchard. Tél. 5 01 21.

Entreprise de la ville
.engagerait :

un (e) remonteur (euse)
un acheveur
entrée Immédiate ou à
convenir. Travail soigné.
Paire offres sous chiffres
AY 5860 au bureau de la
Feuille d'avis.

MIGROS NEUCHATEL

I 

cherche

pour ses succursales actuelles et futures de
Neuchâtel et de la Chaux-de-Fonds, ainsi que
pour son laboratoire de Marin

bouchers-désosseurs s
et /

t V.

garçons de plot
Places stables et bien rétribuées.
Contrat collectif assurant horaire de travail
régulier, semaine de 5 jours, bonnes presta-
tions sociales.

Faire offres écrites ou demander formule
d'inscription à la Société Coopérative

MIGROS NEUCH4TEL, Case Postale, Neuchâ-
tel 2 - Gare. Tél. 7 41 41.

cherche pour son service d'entretien | CjCCÎOOCH
au bénéfice du certificat de fin d'aprpentlssàge ou d'un
diplôme équivalent.
Faire offres avec curriculum vltae et prétentions de salaire à
FABRIQUE D'APPAREILLAGE ÉLECTRIQUE HAUTE + BASSE TENSION
RUE DES DEUX-PONTS 22 GENtVI TIL. (022) 23 02 26

COUPLE
. sans enfants , capable de rééduquer

petit nombre de jeunes inadaptés,
est cherché pour diriger petit foyer
en vi l le , à Genève. Personnes non
qualifiées s'abstenir.
Ecrire sous , chiffres OFA 1,912 G,
Orell Fussli-Annonces, Genève.

I L A  

POUPONNIÈRE NEUCHATELOISE
Ecole de puériculture

LES BRENETS (Neuchâtel )

cherche une

infirmière H.M.I. ou une nurse
pour le poste de MONITRICE et

remplaçante de la directrice
Entrée : début 1963.

Adresser les offres, avec références et pho-
tographie, à la direction.

Maison d'enfants cherche :

une éducatrice
pour un groupe d'enfants d'âge pré-
scolaire (nurse, jardinière d'enfants
ou personne ayant l'expérience de
cette tâche) ;

un éducateur ou une éducatrice
pour un groupe de garçons de 10 à
14 ans. Conditions de travail inté-
ressantes.
Faire offres sous chiffres P 6303 N,
à Publicitas, Neuchâtel.

I 

CABLES ÉLECTRIQUES CORTAILLOD
Nous cherchons pour notre service

d'exploitation :

mécaniciens d'entretien
électriciens d'usine

travail  indépendant et intéressant.
Faire offres  écrites avec curriculum
vitae , prétentions de salaire et photo-
graphie à
Société d'exploitation des Câbles élec-
triques, Système Berthoud, Borel & Cie,
CORTAILLOD.

On cherche une

fille de cuisine
Restaurant Métropole,

vis-à-vis de la Poste,
. Neuchfttel. Tél. 5 18 86.

PEINTRES
ïualifiés sont demandés
pour tout de suite.— S'a-
dresser à André Perrin ,
Brévards 17 — Tel.
8 27 56. Neuchâtel.

Jeune fille
est demandée pour faire
les shampooings en fin
de semaine. Tél. 5 40 47.

<aift-*iii.f.Sitfe, . ..>' . iii •¦¦¦• • Y

OUVRIÈRES
ayant bonne vue sont demandées pour tra-
vaux cle peinture sur émail. Travail agréable
et tranquil le.  Entrée : début janvier.  S'adres-
ser à J. CALAME, Petit-Catéchisme 19,
NEUCHATEL.

Dans l'impossibilité de répondre person- I
nellemenl aux nombreux témoignages de B
sympathie îeçus , la famille de

Monsieur Arnold LANDRY

prie tous ceux qui se sont associés à son I
deuil de trouver Ici l'expression de sa pro- I
fonde gratitude.

Elle remercie également la société de mu- !
sique « L'Echo de la Frontière ».

Les Verrières, décembre 1962.

J Dans l'impossibilité de répondre aux très I ;
nombreux témoignages de sympathie reçus ]

i lors de son grand deuil , toute la famille de I

Monsieur Francis THOMET
prie chacun de trouver Ici l'expression de sa j
profonde reconnaissance.

| Saint-Biaise , le 13 décembre 1962.

Feuille d'avis de Neuchâtel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Nos guichets sont ouverts au public da

8 heures à midi et de 14 heures à 18 h 10.
D'autre part , tous nos bureaux peuvent

être atteints paj téléphone, le matin dés
7 h 30.

I* samedi, l'entreprise est comnlètement
fermée.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues a v a n t  10 h e u r e s

(grandes annonces avant 9 heures), peuvent
; paraître le lendemain. Pour le numéro du

hindi, les grandes annonces doivent parve-
nir a notre bureau le vendredi avant 14 h 30
et les petites annonces, le vendredi égale-
ment avant 15 heures. i

Avis de naissance
et avis mortuaires

Lee avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès cette heur» et jusqu'à
MINUIT, Us peuvent être glissés dans la
botte aux lettres du Journal située à gau-
che du bureau d'annonces, 1, rue du
Temple-Neuf.

Réclames et avis tardifs
i Les réclames doivent nous parvenir Jus-

qu 'à 16 heurea. Passé ce délai et Jusqu 'à
MINUIT, nous n'acceptons plus que dea avis
tardifs et des réclames dont la hauteur
totale est fixée à 30 millimètre»

Les annonce» prescrites pour une date
déterminée, mais qui nous parviennent trop j
tard pour être insérée» à cette date, sont
sans autre avis publiées dan» le numéro
suivant. En cas de nécessité, le Journal oe
réserve le droit d'avancer ou de retarder

S la parution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Nous déclinons toute responsabilité pour
les erreurs qui pourraient se produire en

ï cas de transmission par téléphone.

Délais
j pour le» changement» d'adresse

(minimum 1 semaine)
pour le lendemain i la veille avant 10 h.
Pour le lundi s le vendredi avant 10 h.

ADMINISTRATION DE LA
1 «FWrBJJE D'AVIS DE NEUCHATEL »

Nurse
est demandée par petit
ménage

à Locarno
Travail agréable, con-

gés réglés. — Faire offre
sous chiffres A. S. 14601
Lo, « Assa », Locarno.

L'hôtel Suisse, à Neu-
châtel , cherche pour en-
trée Immédiate ou date
à convenir

JEUNE FILLE
pour travaux de ménage
et de bureau , place à
l'année, ou

ÉTUDIANTE
pour quelques heures par
jour pour travaux de bu-
reau , et

FEMME
DE MÉNAGE

de confiance , un jour par
semaine pour faire les
chambres des clients.

Prière de faire offre
par téléphone (038)
5 14 61.

URGENT
Je cherche

jeune fille
comme sommelière

bons gains , vie de famille,
débutante sera mise au
courant.

Tél. (038r 7 13 13.

On cherche

femme
de ménage

pour tous les Jours de 10
h à 13 heures.

S'adresser au café-bar
de la Poste. — Téléphone
5 14 05.

On cherche personne
pour la

garde
d'un enfant

de 6 ans pour la Journée.
Quartier Saint - Biaise -
Monruz.

S'adresser à Kurt Dah-
ler, Sous - les - vignes 6,
Snint-Blnise .

Nous cherchons i

une fille
ou un garçon

de cuisine
Prière de faire offres

au restaurant des Halles.

Coiffeuse-
manucure

est demandée tout de sui-
te par salon de coiffure
de la place. Ecrire sous
chiffres H. N, 5973 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Jeune fille (22 ans!), de langue maternelle
allemande, cherche place de

SECRÉTAIRE
pour correspondance en allemand et en
anglais. Entrée immédiate.

Offres à Mlle A. Zimmermann, c/o maison
Berger, Falknerstrasse 12, Bàle.

Nous engageons tout de suite ou pour date à,
convenir :

CHEF D'ÉQUIPE
capable de diriger des travaux de pose, si possible
avec formation technique ;

CHAUFFEUR
qualifié, possédant permis poids lourds ;

MANŒUVRES
qualifiés pour la pose de clôtures en tous genres,
bois et métal.

Faire offres ou se présenter tous les jours de
17 à 18 heures, samedi de 11 à 12 heures.

DIZERENS & DUFUIS
Fabrique de clôtures

Neuchâtel
Maillefer 34 Tél. 5 49 64

SOMMELIÈRE
cherche place dans tea-room, bar à café ;
parle le français, l'allemand et l'anglais.
Adresser offres écrites ai E. T. 6090 au bu- ¦
reau de la Feuille d'avis.

On demande une

personne
pour les relavages. — Tél . 514 10.

ATELIER DE MÉCANIQUE cherche

mécanicien de précision
ou

tourneur
S'adresser à Alfred SANNMANN,
mécanique de précision , Saars Ifi ,
Neuchâtel. Tél. 5 25 91.

On demande

femme de ménage
pour remplacement du 15 décembre
1962 au 15 janvier 1963. Journées
complètes de 8 hy _ . Bons gages.
Adresser les offres ou se présenter
à Mme S. Walker, Areuse. Tél. 6 44 44.

Secrétaire employée de bureau
cherche à faire remplacement de 2 à 3 mois ,
ou travail à domicile, dès le 7 janvier.  Dix
ans de pratique , excellentes références. —
Faire offres à AS. 64392 N. Annonces suisses
S,A., Neuchâtel.

Jeune homme, 30 ans.
possédant plexibus VW,
cherche à faire

livraisons
ou
petits transports

Tél. (038) 8 39 65.

Jeune fille
espagnole, 23 ans. cher-
che travail dans makson
particulière (éventuelle-
ment avec enfants) , à
partir du 15 janvier. —
Faire offres sous chif-
fres S. A. 9377 B. aux
Annonces Suisses S. A.
ASSA, Berne.

Jeune fille expérimen-
tée cherche place dans

tea-room
ou magasin , le matin à
partir de janvier. Tél.
5 30 53, de 10 à 12 heures.

Perdu , quartier Su-
chiez-Vauseyon . une

SERVIETTE
en cuir , contenant de la
correspondance.

La rapporter contre ré-
compense à. M. H. Mar-
guet. Suchiez 5. —• Tél.
5 93 26.

usine aans ia cinquan-
taine cherche

EMPLOI
DANS BUREAU

de la place pour petits
travaux, à la journée où
à la demi-journée.

Adresser offres écrites
à B. P. 6087 au bureau
de la Peuille d' avis.

DACTYLO
cherche emploi à la
demi-journée (après-mi-
di) en qualité d'aide de
bureau pour le début de
Janvier ou date à conve-
nir. — Adresser offres
écrites à I. X. 6095 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.



Les «Physiciens» de Friedrich Durrenmatt
joués en première à Lausanne

Un événement
de la vie théâtrale
en Suisse romande

Par contre, Faspect comique de
la pièce démarre bien. Lé physi-
cien Newton (William Jacques) ,
avec sa redingote , sa perruque et
ses petits airs entendus , est très bien
dans son rôle. Chose curieuse, sa
bonhomie nous amène bien mieux
à pressentir le drame que les véri-
tés intransigeantes mais ine f f i caces
assénées par la doctoresse. Ici déjà ,
un trait particulier à Durrenmatt :
c'est quand il se met à rire qu 'il
devient inquiétant. Le diable est par
essence un être sarcasti que.

Avec Einstein (Philip p e  Mentha) ,
son nez pointu , ses yeux p lainti fs
et doux, ses cheveux en désordre ,
ses pantalons tire-bouchonnés , et ,
bien entendu , son insé parable , vio-
lon, nouvel enchantement. L 'acteur
ici encore est sup érieur , car il émeut
sans e f f o r t , par tout ce qui émane
naturellement de lui.

En revanche , le troisième de nos

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

physiciens , Moebius (Marcel Im-
h o f f ) , n'émeut pas. C' est que , avec
toute sa sincérité d'homme honnê-
te, tourmenté par de terribles pro-
blèmes , il est en somme beaucoup
trop normal ; on ne parvient  pas à
le considérer comme un f o u .  Et
quand à son tour il tuera son in-
f i rmière , l 'acte paraîtra incompré-
hensible et tout gra tuit. Il  f a u t  dire
que son infirmière , Monika Stettler
(Cor inne  Roderey) ,  ne l' aide guère.
Elle devrait jouer  le rôle d'une
grande amoureuse , croire en lui et
chercher passion nément à le sau-
ver — ce qui alors le f orcera i t  à
la supprimer ! — mais l'actrice n 'a
rien à sa disposit ion qu 'un jeu de

. bonne peti te  f i l l e  bien sage. Si bien
que la scène est ratée ; l'émotion
n'y est pas .

Et puis ,  ce brave homme de com-
missaire p rend les choses tellement
à , 1a lé gère , il a si vite capitulé ,

que nous croirions presque vivre ,
a la clini que des Cerisiers , dans
une atmosp hère normale. Il  y a eu,
il est vrai , ne l' oublions pas , la vi-
site du missionnaire et de sa famil -
le. Lina Rosier ( L e y la Auber t ) ,  dans
le rôle de ré ponse , autre fo is  de
Moebius , aujourd 'hui du missionnai-
re , est p a r f a i t e  : sentimentale en
dehors , égoïste par-dessous , elle in-
carne la vraie peti te  f emme tout
innocente , toute, sérieuse , tonte nor-
male . Son second mari , le mission-
naire (Bernard J u n o d ) ,  charg e peut-
être un peu son rôle , mais c'est as-
sez réussi , et les trois garçons sont
fo r t  honorables. Voilà pour le pre-
mier acte.

Le drame
Au second acte , changement com-

p let. Les physiciens ne sont p lus
des f o u s , ce sont de réels physic iens ,
de grands savants douloureusement
conscients de l' obligation que la so-
ciété leur impose : détruire l 'huma-
nité tout entière. Eh bien , non , ils
se défendront , ils s'entendront , ils
s 'organiseront , el cetle humanité en
fo l i e , ils la sauveront malgré elle.
L'émotion devient intense , le jeu
des acteurs merveilleux. Moebius ,
le simp le , le sincère Moebius est
soudain parfa i t  dans son rôle ; on
sait maintenant ce qu 'il vent et qui
il est, comme on sait ce que veu-
lent et qui sont ses collègues.

Vont-ils réussir ? On assiste, hale-
tant , an pacte qui se conclut entre
eux , comme entre les trois Suisses ;
la minute est solennelle. Coup de
théâtre : la doctoresse, survient , les
déjoue , Us se précip itent sur elle
pour  la tuer. I mpossible , elle est
invulnérable : la tension atteint un
maximum, Annie Corel s 'élève au-
dessus d'elle-même ; elle a épousé
son rôle , elle le porte. Ses yeux
maintenant lancent des éclairs , elle
incarne toute la puissance du mal.

Et la pièce f i n i t  dans une admi-
rable atmosp hère de découragement ,
nos trois phys ic iens , ces trois êtres
tout à f a i t  normaux , se voyant  con-
traints par la f o r c e  des choses de
rentrer dans leur rôle de f o u s ,  cette
f o i s  p our  le reste de leur vie. Ils
ont joué , ils ont perdu.  Peut-être
qu 'avant eux. le vrai Newton et
le vrai Einstein avaient déjà perdu ;
peut-êt re l 'humanité tout entière ne
peut -elle (pie j o u e r  et perd re.

On sort de ce spec tacle p ro fon -
dément imp ressionné.  Puis on se
met à r é f l é c h i r , et l' esprit critique

reprend ses droits . Est-il exact d' a-
bord , comme le voudrait Durren-
matt , que la science moderne fo rme
un bloc , qui de la recherche, dés-
intéressée conduise automati quement
au crime et à la destruction ? Non.
Einstein a pu  se repentir d' avoir
contribué à f a b r i quer la bombe ato-
mique, il n'a jamais roug i d' avoir

Les trois physiciens : Newton (William Jacques , à gauche), Einstein
(Philippe Mentha , au centre) et Moebius (Marcel Imhoff) .

(A.S.L.)

ouvert de nouvelles voles à la p hy-
si que. C' est l 'homme , l'homme seul ,
qui est responsable de l'usage qu 'il
f a i t  des grandes découvertes.  Chaque
jour , il y a des autos qui tuent .
Faut-il re je ter  la f a i l l e  sur les cons-
tructeurs d' automobiles ?

Si les Physiciens ont le mérite
de poser de grands problèmes et de
les traiter d' une manière à la f o i s
1res humaine el très dramati que , il
est un poin t  sur lequel il convient
de ne pas se f a i r e  d ' i l lus ions : c 'est
avant tout une, p ièce policière.  I l
est plaisant et paradoxal de mon-
trer des f o u s  i nof f ens i f s  et qui
tuent : cela donne nne assez curieu-
se idée des asiles d 'aliénés. En réa-
lité, dans les vrais asiles,  il règne
une insondable tr is tesse,  car les f o u s
savent p lus ou moins obscurément

L'assassinat. On reconnaît Jean Hort , dans le rôle de l'inspecteur. A droite,
le cadavre. (A.S.L.)

qu ils sont f o u s , et que les gens qui
vivent  au-acliors sont sains , ac t i f s
et libres. C'est donc l 'inverse de la
situation imag inée par Durrenmatt.

La ph i loso p hie de Durrenmatt
tend vers un s a t a n i s m e  ipu;r, qui
théâtralement est d' une admirable
e f f i c a c i t é , mais qui f o r c e  la solu-
tion des problèmes , si tout le mon-
de esl [on — ii l ' exception des
trois f o u s  de la p ièce ¦— alors Fhu-
manité esl pr ise  dans un engrenag e
automati que. Biolog iqi iement , on
conçoit f o r t  bien qu 'une race d'ani-
maux, et même d' animaux supé-
rieurs , aille nu suicide co l lec t if  :
c 'est son a f f a i r e .  Mais l 'humanité ?
N 'a-t-elle donc ni Dieu ni Provi-
dence ?

Il est possible que dans le pensée
de Durrenmatt Dieu soit dupé  par

le diable , ou encore que l'un e\
l' autre ne fassent  p lus qu 'un : un
Dieu démoniaque menant sadi que-
ment l 'humanité à sa per te.  Dans
plus d' un passage de ses œuvres , la
dé fa i t e  du bien est suivie d'une ré-
signation à l'emp ire du mal à la-
quelle un Dostoïevski, ni même un
K a f k a ,  n 'auraient souscrit ; j usqu'en
en fe r , ils croyaient , eux , à la réalité
du salut.

Mais peut-être vaut-il mieux ne
pas trop chicaner les auteurs sur
ce qu 'ils auraient pu fa i r e  et les
prendre avec ce qu 'ils ont f a i t .  En
dé p it , comme nous l'avons dit , d ' une
ou deux fa ib lesses  d 'interprétat ion ,
notre p laisir à ce spectacle  a été
constant  : nous étions tenu sans ces-
se en baleine. Dans cette, mise en
scène de Charles A patlièlo z, avec h
décor cl les costumes de Jean Mo-
nod, la troupe du Théâtre munici-
pal rie f . ausanne a réalisé là une
per formance  remarquable, qui rend
f i d è l e m e n t  les intentions de l'auteur.

P.-L. BOREL.
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TAPIS
A vendre avec fort ra-
bais quelques p i è c e s
ayant , légers i défauts
soit :
1 milieu bouclé 160 X

240 cm, fond rouge,
Fr. 45.—.

1 milieu bouclé 190 X
390 cm, fond rouge,
Fr. 65 .

20 descentes de lits mo-
quettes, 60 X 120 om,
fond rouge ou belge,
la pièce Fr. 12.—.

1 milieu moquette, fond
rouge, dessin Orient,
190 X 290 cm, Fr. 90.—.

1 tour de lit berbère,
3 pièces, Fr. 65.—.

1 superbe milieu, haute
laine, dessin Afghan,
240 X 840 cm, & enle-
ver pour Fr. 250.—.
(Port compris.)

KURTH
Rives de la Morges 6
MORGES
Tél. (021) 71 39 4»
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Tous ces articles sont exposés en permanence à l'agence officielle BAUKNECHT r !
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L'anguille a meilleur flair
qu'un chien de chasse

Les poissons ne manquent pas d 'odorat

Les poissons sont-ils doués d odo-
rat? Pendant longtemps, on ne se
posait même pas la question. Car
l'odorat ne semblait pouvoir exister
que par rapport à des matières so-
lubles dans l'air. Ce qui éliminait
automatiquement les habitants des
ondes.

Il a fallu les travaux du fameux
zoologue Karl von Frisch, connu
déjà, par ses études sur « la danse,
langage des abeilles », pour établir
que le poisson est capable, lui aussi,
de percevoir les odeurs. A partir
d'observations sur les vairons, va-
riété commune de petits poissons de
dix centimètres de long, il a décou-
vert que cette espèce, comme celles
qui vivent à la surface de la terre,
flaire parfaitement à distance et par
là, notamment repère les espèces en-
nemies, le brochet par exemple.

A vrai dire, les études de Karl von
Frisch ne sont pas nouvelles. Elles
datent de 1941. Mais elles ont été
reprises et développées par le pro-
cesseur Harald Teichman , de l'Ins-
"Aitut zoologique de l'Université de
Giessen.

Le brochet manque de flair
Le nez du poisson est différent

de celui des autres vertébrés en ce
sens qu'il ne communique pas avec
le pharynx. En revanche, la plupart
des poissons possèdent deux paires
de trous, une paire  de chaque côté
de la tète. L'eau amenée dans le
trou placé près de la bouche, sort
par l'autre trou placé, lui , plus près
de l'œil.

Cependant , il en est d' eux comme
de tous les autres a n i m a u x  ; la fi-
nesse de leur odorat  var ie  d'une es-
pèce à l'autre. Les plus doués, à
cet égard , sont le vairon et l'an-
guille. Au contraire , le brochet , nanti
pour tant  d'un museau impression-
n a n t , est un lourdaud  dans  l'art du
flair. C'est une chance pour ses vic-
times éventuelles qui  le détectent
beaucoup plus p romptement  que lui-
même ne les rep ère el qui ont , ainsi ,
le temps de fuir .

Pour mesurer l' odorat  des pois-
sons, le professeur Tc i chmann  ut i l i -
sa une méthode de dressage assez
simple. Il fi t  passer dans l'eau un
courant par fumé , en même temps
qu 'il présenta i t  un ver au poisson-
cobaye. Cette op érat ion ré p étée fi-
nissait par dé terminer  chez celui-ci
un réflexe. Le ver et le pa r fum se
confonda ien t .  A pe ine  identifiait-il
le parfum qu 'il ouvrai t  déjà la bou-
che pour happer le ver.

Il devenait facile , dès lors, d'at-
ténuer progressivement l' intensi té
du parfum pour savoir jusqu 'à quel
degré m i n i m u m , le poisson le sen-
tirait encore, l.e signal était donné
par l' an imal  quand  il ne manifes-
tait plus l ' ins t inc t  de happer le
ver.

La palme à l'anguille
On est arrivé à mesurer de manière

mathématique cette faculté subtile en
utilisant les extraits à l'état pur  qui
sont utilisés comme base des mé-
langes, dans l ' industrie de la par-
fumerie. Le dosage, à l'usage des
poissons, peut très facilement se cal-
culer en nombre de molécules.
Ainsi , le professeur Teichmann a-t-
il trouvé que le vairon réagit en-
core à une dilution de pa r fum de
rose synthétique de 1 à 67 mil-
lions. Mais il est battu de loin par
la truite qui est capable de réagir
dans une dilution de 1 à 10 mil-
liards!...

Cependant, la palme revient à
l'anguille qui subodore une dilu-
tion de 1 à 2,8 trillions... Pour se
faire une idée concrète de ces pro-
portions vertigineuses, c'est comme
si le parfum d'essence de rose était
déversé à raison d'un seul centi-
mètre cube dans une niasse d'eau
égale à cinquante-huit  fois le lac
de Constance... Le meilleur chien de
chasse, dans ces conditions, serait
éliminé : l'odorat de l'anguille est
exactement mille fois plus subtil que
le sien !

Teichmann suppose que cette fa-
culté exp lique les longs déplace-
ments qu 'effectue  ce poisson. C'est
probablement par l'odorat qu 'il se
guide.

De toute manière , les travaux du
savant zoologue obligent à reviser
maintes op inions sur le comporte-
ment des poissons, en général. L'o-
dorat y t ien t  un rôle que personne
ne soupçonnait , jusque-là.

Les insectes nuisibles seront stérilisés
AUX É TATS-UNIS

Dans le monde entier , lorsqu 'un
agriculteur espère récolter un quin-
tal de blé ou de légumes, les insec-
tes nuisibles prélèvent avant lui
quinze kilos de sa production. Au
moment où viennent  de se réunir ,
à Paris, les plus éminents  spécia-
listes de la lutte contre les vers
blancs, les chenilles et les doryp ho-
res, en vue de l'organisation de la
protection des cultures à l'échelle
mondia le , une controverse éclate
entre les biologistes.

« Nous devons déclarer aux in-
sectes une guerre à outrance , à grand
renfor t  d'insecticide! » proclame le
professeur soviétique I.Goutzevitch.
« Les insecticides, dont on fait un
usage iconsidéré, déclenchent par
milliers des maladies chez l'homme!»
assure pour sa part la biologiste
américaine  Rachel Carson.

Chez les partisans
de l'insecticide

Les partisans de l'emploi sans res-
triction des insecticides aff i rment
que les mouches, les doryphores ou
les vers blancs non seulement cau-
sent directement d'importants dégâts
aux cultures mais encore qu 'ils sont
porteurs de plusieurs centaines de
germes infect ieux.  Ces germes, bac-
téries, microbes et virus sont dan-
gereux à la fois pour les plantes
vivrières et pour les hommes. Un
seul véritable moyen de les éliminer
radicalement  : l ' insecticide. C'est
d'ail leurs celui qui est généralement
employ é actuellement dans le mon-
de entier. C'est ainsi que, chaque
année, pour défendre son agricul-
ture , la France dépense 50 milliards
d'anciens francs. Pour les nations
comme les Etats-Unis et l'Union so-
viétique, le budget est environ
quatre fois plus important.

Le point de vue des
adversaires de l'insecticide

Pour les adversaires de l'emploi
massif des insecticides , dont  lia bio-
logiste amér ica ine  Rachel Carson est
le chef de file , ces substances toxi-
ques pour les insectes peuvent dé-
clencher chez l'homme non immu-
nisé contre leur action , des désord-
res génétiques sérieux , voire des
cancers.

Sans partager ent ièrement  les
craintes  de Rachel Carson , l ' Insti tut
du cancer américain cherche néan-
moins actuellement une nouvelle
technique de protection des cultures
contre les insectes nuisibles.

Au lieu de dét ru i re  les insectes,
empêchons-les de se reproduire.  Tel-
le est en substance l'idée des bio-
chimistes du dépar tement  amér ica in
defl' agriculture. Les chercheurs amé-
ricains ont étudié depuis un an p lus
de deux mille composés chimi ques
et ils en ont retenu soixante  qui
'possèdent des propriétés stérilisan-
tes vis-à-vis des insectes les plus nui-
sibles : vers blancs, larves et dory-
phores.

« Les femelles de ces insectes,
lorsqu 'elles sont touchées par un de
ces produits , pondent  peu ou pas du
tout , exp li que le Dr Alexej B. Bor-
kovec , chef des laboratoires du dé-
partement de l' agriculture. Les subs-
tances stéri l isantes peuvent  être pul-
vérisées par des avions ou des héli-
coptères comme les insecticides
classiques. Leur action se fait sen-
tir à retardement , bien sûr, mais
elles présentent l'avantage de ne pas
provoquer de désordres biologi ques
chez l'homme et les animaux à sang
chaud, notamment  sur le bétail ».

Une ext raordinai re  constatat ion
vient d'être publiée par les médecins
de l'Institut du cancer de Washing-
ton qui suivent de près toutes les
expériences accomplies par le dé-
partement de l'agriculture : les pro-
duits chimiques qui stérilisent les
insectes nuisibles ressemblent tous
d'une manière f rappante  aux médi-
caments utilisés pour stopper l'évo-
lution des tumeurs cancéreuses hu-
maines. Le « 5-fluorouracil », par
exemple, qui f igure l'un des meil-
leurs stérilisants, entre  dans la com-
position de trois médicaments  des-
tinés à emp êcher l 'évolution des
cancers du sein. Il ne faut  évidem-
ment pas se hâter  de conclure de ces
premières expériences que la lutte
contre les insectes nuisibles pour-
rait en même temps constituer une
proph ylaxie du cancer !

(Science-Service.)

Le Conseil fédéral
s'est occupé dès le début

ds l'affaire Massiero

COiVFEDER/lTIOiV

Après une arrestation
à la frontière tchécoslovaque

(C.P.S.). — Au cours de la séance de
mardi du Conseil nationa l, M. Gniigi a
déposé, comme nous l'avons déj à an-
noncé , une petite question urgente à
propos du ressortissant suisse Al phonse
Massiero , arrêté en juil let  dernier à la
frontière tchécoslovaque et condamné
pour un prétendu esp ionnage , à une pei-
ne d'emprisonnement  de p lusieurs an-
nées. Le chef du département  politique
fédéral répondra à cette question avant
la f in de la session , probablemen t le
19 ou le 20 décembre.

On peut dire d'ores et déjà que le dé-
par tement  politi que s'est occupé acti-
vement , dès le début de cette affaire ,
car iii était patent que l'esp ionnage
n 'était qu 'un prétexte devant permettre
d'exei-cer une pression , une manière de
chantage en corrélation avec les nom-
breux cas d' esp ionnag e  dont certaine
ressortissants tchè ques se sont rendus
coupables ces dernier s temps. On peut
rappeler aussi , à ce propos, la condam-
nation arbitraire de nos deux compa-
triotes Geissler et Pache , l' année der-
nière , qui n 'ont été libérés que grâ-
ce à l ' intervention de notre di p lomatie.
En ce qui concerne Je cas Massiero, le
minis t re  de Suisse à Pragu e est in-
tervenu de nouveau à fin novembre à
Prague auprès du ministère des affai-
î-es étrangères.

Au cas où le gouvernement de Pra-
gue persisterait dans son attitude né-
gative , la Suisse envisage de prendre des
mesures sérieuses. On en apprendra da-
vantage par la répon se du Conseil fé-
déral à la peti te question Gniigi.

Une mise au poi«t
des Etats-Unis

A propos
d'un départ éventuel

du cardinal Mindszenty
de Hongrie

WASHINGTON (ATS - REUTER ) . —
Le département d'Etat américain a décla-
ré, mardi , n'avoir aucune connaissance
d'une offre hongroise qui laisserait le car-
dinal Josef Mindszenty quitter la Hongrie ,
si les Etats-Unis acceptaient de renoncer
à tout nouveau débat sur la question
hongroise devant les Nations unies.

Une information de presse, publiée mar-
di et dont l'auteur se référait à des In-
dications émanant des milieux de l'ONU
affirmait que cette offre avait été faite.
Les milieux hongrois auraient en outre af-
firmé que les détenus politiques arrêtés
lors de l'Insurrection hongroise de 1956 et
encore incarcérés, seraient également libé-
rés, au cas où l'offre hongroise serait
acceptée. Le cardinal Mindszenty se trouve
toujours en résidence à l'ambassade des
Etats-Unis à Budapest, où il avait obtenu
asile lors de l'insurrection.

Quelques chiffres significatifs sur
les démolitions d'immeubles à Zurich
Le bureau de statistique du canton de

Zurich vient d'effectuer une enquête sur
l'« âge » des immeubles démolis et sur les
loyers que l'on payait dans ces bâtiments
— enquête d'autant plus intéressante en
ce moment où , dans plusieurs cantons , ons'efforce de mettre un frein à la démoli-
tion d'immeubles encore en bon état. II
va sans dire que ces mesures ne s'appli-
quent pas à la démolition d'immeubles an-
ciens construits de façon peu rationnelle
et qui ne satisfont pas aux exigences de
l'hygiène et de la police du feu. Mais , en
ce qui concerne les autres immeubles , il
ne faut pas oublier que les augmentations
de loyers consenties par le contrôle des
prix ne sont nullement en rapport avec
l'augmentation des prix d'entretien , et que,
dans ces conditions, leurs propriétaires
n'ont plus d'autre solution que de s'en dé-
faire.

Immeubles vétustés
Les enquêtes dont il est question plus

haut ont montré que , au nombre des bâ-
timents locatifs démolis au cours de ces
trois dernières années, la plupart étalent
des immeubles vétustés, dont le rempla-
cement se justifiait , tant au point de vue
de l'économie générale qu 'au point de vue
social. Les quatre cinquièmes environ des
1207 bâtiments démolis à Zurich de 1959
à 1961 avaient été construits au siècle
dernier. 342 de ces immeubles dataient
d'un siècle au moins, 590 avalent été cons-

truits de 1863 à 1900 , 244 de 1901 à 1940et 31 de 1941 à 1960. U convient d'ajouterque les loyers des logements que renfer-
maient ces immeubles étaient si bas , engénéral , que, de l'avis du gouvernement
zurichois — il n 'était guère possible à leurs
propriétaires de les maintenir en état. Le
loyer de 536 logements était inférieur à1200 fr. et pour 240 autres logements,
il oscillait entre 1200 et 2000 francs .

Inférieurs
En mai dernier, la moyenne générale

des loyers « anciens » était de 1760 fr.
pour trois pièces et 2170 fr. pour 4 piè-
ces. Tandis que dans les immeubles cons-
truits depuis 1940, les loyers atteignent
en moyenne 2320 fr. pour les 3 pièces
et 2680 fr. pour les 4 pièces. Et quant
aux logements terminés l'année dernière ,
ils valaient 3205 fr. et 3700 francs. On
constate donc que même si le contrôle
des prix avait accordé des augmentations
normales, les loyers des maisons anciennes
auraient été notablement Inférieurs encore
à ceux des maisons nouvellement cons-
truites.

Moralité de l'histoire : le moyen le plus
sur d'éviter la démolition d'immeubles en-
core en bon état , ce serait de tenir compte
de la situation de leurs propriétaires et
de pratiquer , en matière de contrôle des
loyers, une politique plus libérale : chacun
y trouverait son compte. (C.P.S.)
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spécialistes Lampes de quartz Balances
d'artides Aérosol Pèse-personne
sanitaires Tables de malades Pèse-bébé

Voitures de malades Cannes
vous n̂  Fauteuils percés Béquilles
proposent r̂ Appareils à rééducation Torches

Potences

VENTE ET LOCATION
Neuchâtel : Champ-Bougin 32 tél. 55591
M. Vaucher notre gérant se tient à votre disposition

,
Pour VOS CADEAUX

SUPERBE CHOIX en

bij outerie
or et fantaisie
Une adresse :

H. VUILLE
Place Numa-Droz, Neuchâtel

Monsieur de 48 ans
bonne situation, sportif aimant le ski, la
montagne et la nature, cherche compagne
de 40 à 45 ans , cle confiance, pour sorties
et amitié. Discrétion. — Ecrire sous chiffres
P 6309 N, à Publicitas, Neuchâtel.

I—m*fc m
£5k Sans caution jusqu 'à 5000 fr j

^  ̂
Formalités simplifiées [

tSyP Discrétion absolue ;

Ikupe Counroisier & Cie j
Téléphone (038) 5 12 07 - Neuchâtel | j

LORDSON 1
I le seul rasoir électrique B

p ; ' |l à 5 têtes de coupe |
j Y '  .Y il diagonales. Appareil li

|Y ¦
.' X ?- I d'essai à disposition. y

H Retard des règles ?
H PERIOPUL est efficace
| en cas de règles retardées et difficiles. NH

1 ¦" En pharmacie. TH. LEHMANN-Amrein , IH

\ 

spécialités pharmaceutiques. 
^

JE».Ostermundingen BE . tSf ëlÊhi

s» >
Avantageux

FOURNEAUX A MAZOUT
avec petits défauts d'émaillage.

W. FASEL, Cortaillod (NE). Tél. (038
6 48 04.

BERNE (ATS). — Avant Noël , les che-
mins de fer fédéraux transporteront un
très grand nombre de voyageurs. A côté
d'un trafic interne traditionnellement fort
sur les lignes principales , ils devront assu-
rer le transport , vers l'Italie et l'Espagne,
de contingents d'ouvriers encore jamais
atteints. A cet effet , ils ont prévu la mise
en marche de 344 trains spéciaux et de
dédoublement , entre le 14 et le 22 décem-
bre , dont 106 pour le seul vendredi 21
décembre. Quelque 700; vagons seront né-
cessaires, ce jour-là , uniquement pour les
67 trains qui seront acheminés vers l'Ita-
lie.

A cause du matériel roulant déjà , il ne
sera malheureusement pas possible de faire
circuler une plus grande quantité de trains
supplémentaires les 21 et 22 décembre.
Aussi , les chemins de fer fédéraux ont-ils
préparé , avec les chemins de fer italiens
de l'Etat , un second programme de trains
spéciaux pour le vendredi 14 et le mardi
18 décembre , afin d'échelonner les trans-
ports en direction de l'Italie.

Dans les trains spéciaux et de dédou-
blement du vendredi 21 décembre , toutes
les places sont déjà réservées depuis plu-
sieurs jours. En revanche , il en reste en-
viron 700 dans les trains spéciaux du 14
décembre et 6000 dans ceux du 18 décem-
bre, au départ de diverses gares suisses
pour les grands centres italiens de Rome,
Naples, Barl , Lecce, Udine , etc. A cause
de cet état de choses, les chemins de fer
fédéraux prennent la liberté d'adresser , à
nouveau , un pressant appel aux employeurs
suisses pour que , dans la mesure du possi-
ble, ils donnent congé le 14 décembre déjà ,
ou au plus tard le 18, à ceux de leurs
ouvriers italiens qui désirent rentrer dans
leur pays pour les fêtes.

Le trafic ferroviair e
sera sensiblement augmenté
durant la période des fêtes

Séance du comité directeur
de l'Union suisse des paysans

BERNE (ATS). — Réuni en séance k
Berne, le 10 décembre 1962, sous la
présidence de M. Joachim Weber, dé-
puté (Schwytz), le comité directeur de
l 'Union suisse des paysans a poursuivi
et terminé ses discussions approfondies
relatives au droit foncier. Le comité
directeur demande que l'urgente revi-
sion du droit foncier paysan soit pour-
suivie avec fe rmeté, cela d'autant p lus
que le secrétariat des paysans suisses
avait déjà , à plusieurs reprises, pré-
senté des propositions dans ce but. Le
comité directeur espère que le projet de
revision soit soumis k l'examen des
Chambres fédérales aussi tôt que pos-
sible. Outre la revision du droit fon-
cier paysan , les modifications à appor-
ter au droit de fermage et au droit de
participation aux bénéfices , en cas de
ventes de terrains , il convient égale-
ment de prendre des mesures en vue
de lutter contre la spéculation foncière
dans les zones de terrains à bâtir.
L'initiative lancée par le parti socialiste
suisse et par l'Union syndicale suisse
ne permet pas d'atteindre les buts visés
par l'agriculture. Elle ne donne guère
non plus satisfaction en ce qui con-
cerne les zones urbaines, et elle im-
pli que le danger d'une lente étatisation
du sol. Le comité directeur recomman-
de donc aux paysans de ne pas sous-
crire à cette ini t iat ive.

Le comité directeur fut , d'autre part,
informé des importantes majorations
décidées par les CFF pour le tarif des
marchandises exp édiées par express,
ainsi que des majorations également
envisagées pour le transport des bes-
t iaux.  II estime que ce renchérissement
ne concorde guère avec les mesures pro-
pres à stabiliser les prix.

Une revision du droit
foncier s'impose



GARAGE du LITTORAL
J.-L Segessemann - Neuchâtel

SES OCCASIONS
GARANTIES

PEUGEOT 403, 1957-58-59-60
PEUGEOT 404, 1961-1962

VW (962
DAF 1961

RENAULT-DAUPHINE i960
RENAULT-GORDINÏ i960

Facilités de paiement
Venez les voir et les essayer

Demandez liste détaillée avec prix

Pierre-à-Mazel 51, tél. 5 99 91
Exposition en ville : Place-d'Armes 3

i—¦——î————

ùum&ÂJQ
Nous engagerions, au printemps prochain,

1-2 apprentis (es)
de commerce

Les Jeunes gens et Jeunes filles s'intéressant à une
telle formation sont invités à nous soumettre leurs
offres manuscrites,

CHOCOLAT SUCHARD S. A., Neuchâtel - Serrières

LES HÔTELIERS
ET LES RESTAURATEURS

ne perdent pas de temps
à écrire des MENUS»

Ils les font exécuter, de même que les
ÊCRITEAUX, les CARTES D'ENTRÉE
el les autres travaux qu'ils utilisent
par

L'IMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf, a Neuchâtel

A vendre ou à remettre en gérance

atelier de placage de boites
de montres, dorage, argentage
et nickelage

Faire offre sous chiffres Z 40757 U à Publi-
citas S. A., Neuchâtel.

Jeune fille ayant lait l'école secondaire cherche
place d'apprentie

DESSINATRICE-ARCHITECTE
Faire offres à Mme R. Savoie, Côte 77, Neuchâtel.

TECHNICUM NEUCHATELOIS
LE LOCLE - LA CHAUX-DE-FONDS

ANNÉE SCOLAIRE 1963-1964

a) ÉCOLE TECHNIQUE SUPÉRIEURE
branches : horlogea-lo, mécanique, électricité,

b) ÉCOLE PROFESSIONNELLE
branches : horlogerie (toutes les spécialisations),
mécanique (mécanique générale étampes, autos),
électricité (mécanicien électricien moniteur d'appa-
reils électroniques et de télécommunications), boi-
tes, Instruments, art (bijouterie, sertissage, gra-
vure) chauffages centraux et sanitaires, couturière.

Délai d'inscription : 10 janvier 1963.

Formules d'admission, programmes et tous ren-
seignements auprès des secrétariats.

Le Locle La, Chaux-de-Fonds.
tél. (039) fi 15 81 tél. (039) 3 34 21

¦ 
Voitures
d'occasion

I 

Renault 4 CV 1949-54-56-58-
60

Dauphine 1956-57-58-59-60-62
Ford Anglia 1954
Morris-Minor 1949-53
Simca Aronde 1957
Isar coupé 300 1957
Lambretta 1955-56-59
Morris 850 1961
Lloyd 600 1957
Panhard PI 17 1961

Grandes facilités de paiement
grâce au Crédit officiel Renault

Vente -Ach at

Garage du Roc
Agence Renault

I 

NEUCHATEL, 1, avenue de la Gare
Ouvert le samedi après-midi

Tél. 5 03 03 ou 5 03 04

Où bien manger une

bonne raclette valaisanne?
A l'hôtel de la Poste, Fleurier

Prix Fr. 7.50 par personne
Famille Paul Eggel.

Garage Apollo
et de l'Evole S.A.

offre un choix sélectionné
d'occasions garanties :

CITROËN DS 19 1957 - 58 - 59 - 60 - 61
CITROËN ID 19 1957 - 58 - 59 - 60-61
CITROËN Ami 6 1961 - 62
CITROËN 2 CV 1955 - 56 - 57 - 61
D K W 1000 S 1959 - 60 - 61
D K W  Junior 1961 - 62

Neuchâtel 19, fbg du Lac Tél. (038) 5 48 16

Restaurant (ie Combes , sur le Landeron
Tél. 7 95 30

Samedi 15 décembre, dès 19 heures

B0UCH0YADE
INSCRIPTION •

Se recommande : famille A. Roth-Morand

lit il 11 LO BONNE S HISTOIRES¦ ¦l l l b IVI V  Ha V 
DE M0LLAH

Esorit
Aimujomnnj • jowGtûfltt

Gaieté
Humour - JEAN DJ. BADER : !__ 

« LES BONNES HISTOIRES
« DE MOLLAH »
L'Orient est le pays des contes ; Arabes et Chinois
en ont fait un art subtil. Ici se retrouvent le
merveilleux, l'humour, la sagesse arabes. Et une
certaine tristesse mal dissimulés qui ajoute encore
au charme.
Ouvrage illustré, impression soignée sur papier
de luxe Fr. 18.—

EN SOUSCRIPTION :
Université ouvrière et faculté des lettres de
l'Université de Genève :

«JEAN-JACQUES ROUSSEAU»
par S. Baud-Bovy, R. Derathé, R. Dottrens, B. Ga-
gnebin, J. Guéhenno, Ch. Guyot, Cl. Lévi-Strauss,
M. Raymond, J. Rousset , R. Schaerer, J. Staro-
binski, S. Stelling-Michaud. (12 illustrations.) . . Fr. 10.—
Une somme d'études rousseauistes
Dès janvier 1963 Fr. 15.—

Rencontres Internationales de Genève 1962 :

«LA VIE ET LE TEMPS »
Conférences de i Dr Paul Chauchard, J-ean Piaget,
Michel Ralea, Claude Autant-Lara, Louis Armand.
Tous les entretiens.
L'être vivant n'est pas, il est toujours en devenir. Fr. 22.—
Après souscription . . • Fr. 25.—

Essai - DENIS DE ROUGEMONT :

« LES CHANCES DE L'EUROPE»
< Qui pourrait douter, après vous avoir lu, que
l'Europe ait des « chances », c'est-à-dire urve mis-
sion et les moyens de la remplir î » (Général de
Gaulle) Fr. 6.—

Histoire - JEAN-LOUIS SCHONBERG

« Vraie histoire des Conciles »
Les conciles enfin vus par un laie i une histoire
mouvementée, car l'Eglise n'est pas seulement
fille de l'esprit ; elle demeure fille d'Eve et livrée
parfois aux serpents de la terre. (8 illustrations.) Fr. 12.—

Education - PIERRE ZUMBACH :

« PARENTS D'AUJOURD'HUI »
Réflexions pratiques tirées de l'actualité éducative
et groupées en vue de rendre à la famille sa
cohésion Fr. 7.—

Jeunesse - PERNETTE CHAPONNIÈRE :

« LE TRÉSOR DE PIERREFEU »
Les quatre enfants de Plerrefeu sauront-ils re-
trouver le trésor que leur ancêtre avait muré
dans la tour sud du vieux château ? . . . . Fr. 6.75

Romans - JEAN-CLAUDE FONTANET :
«LA MASCOGNE »
Ou le péché mignon
du collégien. Jeanne PattUeiSous des airs irrévéren- 9ifl jcieux et légers, l'au- v- Tt , *?- „ Jteur soulève des pro- £ ff lji îf JL3fc"'' ¦¦
blêmes qui ne pourront
laisser indifférent au 9> !»< s \ \ f
pays de Pestalozzl. Fr. 9.— § . ,t 'fô' T
Javier Bueno i i*' fV! R K
« NI PAIN NI LOI »
Une Espagne lourde de
passions et de désor-
dres. « L'art de Bueno
tient du combat, pré-
cis, vivant, sans inuti-
les violences... Bueno Y Y|§|§|fc •
hausse au témoignage
une chronique de la fa-
talité. » (« La Tribune „; 
de Genève») , . , , Fr. 9.—

JEANNE PATTHEY i

« Thérèse bonne à tout faire »
La peinture d'une certaine société vue por une
servante. « Sujet insolite mais qui donne un livre
extraordinairement attachant. » (Yverdon Revue) Fr. 9.—

YVETTE Z'GRAGGEN i

« UN ÉTÉ SANS HISTOIRE »
Le destin difficile d'une femme seule. « Par son
style dépouillé d'artifice, ce livre a la pureté d'un
vase de cristal. » (Coopération) Fr. 6.75

SOUSCRIPTION ET VENTE CHEZ LES LIBRAIRES

A LA BACONNIÈRE
Ce. p. IV. 1226 BOUDRY Tél. 6 40 04

A VENDRE
machine à tricoter Pas-
sap, 100 fr. ; souliers et
patins No 35, 25 fr. ;
poussette cle poupée 35
fr . ; accordéon chromati-
que Fantonio 50 fr. ;
housse d'accordéon , man-
teau de fourrure 150 fr. ;
cols lynx 40 fr. et 18 fr. ;
manteaux , costumes, tail-
les 38-40 , habits de bébé
et ju.squ'à. 15 ans, très
bon marché ; fauteuils
70 fr. et 85 fr. ; chaise
de bébé pliante , 10 fr. ;
casserole suisse en laiton ,
25 fr. ; casseroles (gaz et
électricité) . — Téléphone
8 18 03.

A vendre

SKIS
Attenhofer 180 cm, en
très bon état. — Tél.
5 24 40.

A VENDRE
projecteur Paillard bifilm
8 et 16 mm , revisé, avec
coffret. Marche arrière ,
arrêt sur image, rebobi-
nage du film au moteur.

S'adresser à P. Comi-
na , Le Castel 11, Saint-
Aubin (NE) . — Télépho-
ne. 6 75 31.

rTAPIS>|
bouclé , fond gris, rou-
ge , vert ou anthracite ,
160 X 230 cm,

Fr. 40.—

190 X 290 cm,
Fr. 60.—

230 X 350 cm,
Fr. 105.—

Milieu moquette, lai-
ne, dessins afghans ,
180 X 270 cm,

Fr. 140.—
Tour de Ht , dessins
berbères, pure laine,

Fr. 120.—

KURT H
Avenue de Morges 9

Tél. (021) 24 66 66
Pas du succursales

 ̂LAUSANNE S

A vendre, pour person-
ne forte , beau

COMPLET
avec 2 pantalons , taille
110, entrejambe 80, lar-
geur du dos 52 , bon état ,
bas prix. — S'adresser le
BOX, depuis 18 heures ;
demander l'adresse du No
6092 au bureau de la
Feuille d'avis.

Caméra et
projecteur 8 mm

Pour cause de double
emploi , à vendre une ca-
méra marque Jelco, 3 ob-
jectifs , posemètre incor-
poré, télémètre accouplé ,
ainsi qu 'un projecteur
marque Miami. Ces deux
appareils à l'état de neuf
au prix de Fr. 300.— les
deux. — Tél. 7 62 32 le
soir dès 18 heures.

A vendre

POUSSETTE
de poupée. — Tél. 5 72 63.

A vendre

fourneau en catelles
ainsi qu 'un habit noir,
taille 50 , en parfait état.

Tél. 6 39 57.

NEUCHATEL
Draizes 61
Tél. 8 23 28

Achat de tous
déchets industriels

vieux métaux
ferrailles
fontes
papier

MSUffirfl
Chaque soir N

la grillade des j
Gitans aux Halles __y

Je cherche à acheter
d'occasion , à bas prix,
payement comptant , une

guitare
électrique

et un
accordéon

chromatique
à boutons.

Faire offres avec prix
et détails sous chiffres
D. S. 6089 au bureau de
la Feuille d'avis.

1S 1  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

AU BUCHEKON
Neuchâtel, tel. 5 26 83

A vendre

CHAMBRE
A COUCHER

complète et un buffet de
service. Revendeurs ex-
clus. — Tél. 5 48 89 en-
tre 19 et 20 heures.

table de cuisine
moderne 89/59 cm, à
vendre. — Tél. 8 47 82.

A VENDRE
un accordéon chromati-
que, 80 basses; 1 paire de
skis k l'état de neuf ; 1
table ronde ancienne ; 1
buffet de service ancien ;
1 machine à coudre Sin-
ger. Le tout Fr. 250..—

Demander l'adresse du
No 6099 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

SKIS
190 cm, 70 fr.

VIOLONS
d'étude en bon état. Té-
léphoner au 5 62 46.

A vendre deux très
beaux

LITS COUCH
200-100 , k l'état de neuf.

Tél. 5 87 81.

A vendre

électrophone - stéréo
portatif , 2 haut-parleurs.

Tél. 5 40 56.

Train Màrklin
3 locomotives, 14 vagons ,
aiguilles et croisements
électriques, grand trans-
formateur. — Nombreux
rails, etc. — S'adresser :
rue des Chansons 31, ler
étage . Peseux.

PETIT HOME
(ÉCOLE)

ouvert toute l'année can -
ton de Vaud , ait. 700 m,
accueille enfants dès 1 an
et de tout âge. Change-
ment d'air , de milieu , sé-
curité , prix avantageux.

Ecrire sous chiffres PT
46,094 L. à Publicitas,

PRÊTS
san» caution Jusqu 'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés a, ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-

sements variés.
H. GRAZ S. A., rue
du Tunnel 15, Lau-
sanne. Tél. (021)

23 92 57

1 Jf I. l.l.'ll ' 1 I IG .

VEUF
50 ans, allure jeune,
avec voiture, désire trou-
ver dame de 45 à 50
ans, pour rompre solitu-
de. Mariage pas exclu.
Ecrire sous chiffres G. T.
6065 au bureau de la
Feuille d'avis.

Samedi 15 décembre, a 20 h 30, au

Cercle du Sapin
SOIRÉE-BAL DE NOËL

organisée par le Cercle
et la chorale « Echo dn Sapin »

conduit par l'orchestre « NINOSS FLORIDAS »
4 musiciens

Tombola Gaieté
±—*— £̂i^^ Ê̂mËÊmiÊtiiiMmmmmmmmm!ÊmÈmmÊm!ÊËËeÊËBËSt

Automobilistes !
Selon un nouveau procédé synthétique

nous refaisons la peinture de votre voiture;
prix spécial d'hiver, pour VW, Fiat 600,
Renault , 2 CV, Citroën ID et DS, à partir
de 150 fr. ; pour autres marques, demander
prix. Tél. (038) 716 72.

A vendre voiture

OPEL
modèle 1953, moteur en
parfait état. Prix 1800 fr.
environ. — S'adresser à
M. Alfio Sapienza, tél.
5 55 01.

AUTOS
à des prix
avantageux

Simca, 1959, 3400.—
Opel-Rek., 1958, 3500.—
Peugeot 403, 1957, 3500,—
Dauphine 1957, 2600.—
Anglia, 1957, 2200.—
VW Luxe, 1953, 1700.—
Peugeot 203, 1956, 1300.—
VW-Karmann 1959,

4700.—
Citroën 2 CV, 1957,

1600.—
Citroën DS 19, 1957,

3300.—
Fiat 600 , 1956, 1200.—
Lancia B 21, 1953, 1700.—
Citroën « 11 », 1954,

1300.—
Topolino-KombI, 500.—
MGA 1958 Cabriolet et
Hardtop, 5800.—
Porsche 1500, S300.—
2 CV-Week-end, 1960,

3300.—
Taunus 15 M, 1956,

1600.—
Facilités de paiement

Garage Seeland
BIENNE
Tél. 032-2 75 35

A vendre

VW DE LUXE
modèle 1956, en bon état ,
Fr. 2600.—. Crédit. — Tél.
7 52 70.

Pour le printemps 1963
un nombre limité de places pour

apprenties vendeuses
et

apprentis vendeurs
î i I G R O S 

(1e la 
branc]l e alimentaire

'Y seront à repourvoir dans nos succussales

k l C I i r U Â T E l  ^
es cantons de Neuchâtel et de Fribourg,

IN C U V» PI A I C L  ainsi que du Jura bernois sud.

Les jeunes filles et jeunes gens terminant
leur scolarité et désirant se préparer à une
carrière riche en possibilités, sont invités à
s'inscrire dès maintenant, en demandant
notre formule d'inscription spéciale.

Notre département du personnel vous ren-
seignera volontiers sur les conditions d'en-
gagement.

Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL,
case postale Neuchâtel 2 - Gare (siège cen-
tral à Marin/NE). Tél. (038) 7 41 41.

PANHARD
1961, P L 17, 23,000 km.,
bleu ciel, ceintures de sé-
curité. Reprise éventuelle.
BÉGUIN - Cerneux-Veu-
sil. — Tél. (039) 4 71 70.

VOLVO 544
Sport 1962, 25,000 km.
Voiture très soignée. Prix
intéressant. — Tel (024)
2 38 74.

A vendre

Panhard 1956
en bon état , 54,000 km.
Prix intéressant. — Tél.
5 07 90.

A vendre

camionnette
Peugeot 403, modèle fin
1957, peu roulé , en par-
fait état. — Tél. 7 58 23.

Je cherche à acheter ,

NORTON
modèle dès 1954, 500 à
650 cm3. — Faire offres
à J.-M. Meyer , Anet (BE).

Tél. (032) 8 33 12.

Apprentie vendeuse
est demandée pour le printemps par bon magasin
d'alimentation Bon salaire.

Adresser offres écrites sous chiffres F. U. «091
au bureau de la Feuille d'avis.

OPEL 1959
voiture 70,000 km, mo-
teur révisé, bleue, Inté-
rieur simili, pneus neufs,
prix avantageux.

Tél. (039) 5 39 03.

A remettre, région d'Orbe, environ 30 km
de Lausanne,, gare CFF,

bon café avec grande salle
Intéressant chiffre d'affaires prouvé. Peu

de frais généraux. Local agréable. Possibi-
lité réelle de développement. Prix de re-
mise : Fr. 35,000 + cave. Libre rapide-
ment.

Agence Immobilière CLAUDE BUTTY,
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

A remettre, en plein centre d'importante
localité, au bord du lac de Neuchâtel,

alimentation générale,
vins, primeurs, mercerie

maga-iin avec agencement complet. Appar-
tement de 3 pièces, cuisine, bains. Impor-
tant chiffre d'affaires. Remise Fr. 15,000.—
+ marchandises. Bénéfice brut 25 %.

Agence immobilière CLAUDE BUTTY,
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

B irnimnmmn»»*̂ rur.-f i ¦

A vendre

MORRIS 850
modèle 1962, 15,000 km,
encore sous garantie,
prix 4200 fr., aveo cas-
co jusqu 'en 1964. —
Tél. 8 15 12.

Magnifique occasion

DKW junior 1961
toit ouvrant, Intérieur
simili, pneus Michelin X,
voiture à l'état de neuf ,
prix avantageux.

Reprise. - Crédit.
Tél. (039) 5 39 03.

A vendre

FIAT 1100
en hon état. Prix 1200 fr.

Tél. 7 71 94.

A vendre, superbe oc-
casion ,

CITROËN ID
1962, 20 ,000 KM, 7500
francs. Tél. 6 51 01.

A remettre à Lausanne
bon

commerce
d'alimentation

avec produits laitiers, vins
et primeurs.

Bonne clientèle, chiffre
d'affaires prouvé, long
bail. Agencement moder-
ne. Eventuellement ap-
partement à disposition.

Ecrire sous chiffres
H. W. 6094 au bureau de
la Feuille d'avis.



A VENDRE
salle à manger (buffet,
table , 6 chaises) ; cuisi-
nière électrique (4 pla-
ques) .. Le tout en parfait
état.

Tél. 5 66 18.

OCVH 56/63 N J

Emploi multiplejSÊfe* .
t m  
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Nous vous invitons, vous, votre famille, vos collaborateurs, à faire l'essai de l'Opel Car A Van. Car elle sera utile à tous.

Opel Car A Van à partir de Fr. 9275.- Supplément pour boîte à 4 vitesses Fr. 110.- Un produit de la General Motors - Montage Suisse

Garage SCHENKER, Hauterive-Neuchâtel , tél. (038) 7 52 39
Garage A. Javef , Saint-Martin — . Garage Wuthrich , Colombier — Garage M. Borel, Neuchâfel
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Neuchâtel Rue St. Maurice 12 Gérant: Ed. Dellanegra
Aarau Amriswil Baden Bâle Bienne Coire Fribourg La Chaux-de-Fonds Lucerne Munich Neuchâtel St-Gall Thoune Zurich
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votre charmant
mouchoir l

rêS SOUS VOTRE TOIT ! ^

mgg& I ' ^ ~~ : 
"T ~" 1

|P*̂  Cette ravissante «̂  8J _ \_̂\f^
$̂0 Salle à manger i«^^w»H

^̂  ̂

Grand choix 
d'autres modèles à partir de 890.—

>;-" Nos prix sont avantageux
«ï$É POURQUOI ?

$£-y'f g s $  Pas de gros frais généraux
W*̂  Pas d'intermédiaires
rgsç£f'|.>l Sur demande... grandes facilités de paiement
gp^S

45
" Votre visite nous honorera...

^^ 
Notre choix vous convaincra I

 ̂
Ameublement CH. NUSSBMM

tfÉ^fl Tél. (038) 8 
43 44 

- 5 
50 

88

^L* PESEUX/NE 
en face du 

temple

02* Voiture à disposition... à l'heure
^  ̂ qui vous convient

wmmÊm_w__wmmÊBH__m_m^ M̂m

\̂ ^SŒTÊ__ W*̂$ÏBL 
Vous 

manquez de personnel ? Le Indispensable 
dans 

la petite entre- Possibilités enthousiasmantes 
dans 

De préférence le :
\ II ŶYMfet -̂rfJYpjiw SENTAPHONE vous permet d'y prise moderne, menée par un seul la grande entreprise Pour le ser- tj__3«c8|P*j|a ? ' -* ¥**:''• • ""' aÉfc— remédier jour et nuit . Toujours ai- homme, pour le représentant , l'ar- vice aux clients et le service de I nXtin  - après-midiŶSBJC ' \ v H ,̂ mable et sûr . Il répond à toutes tisan, etc, Idéal pour les partlou- publ ic i té . Pa r tou t  à sa p lace et si

'.' - . _i,Y-- , IJBBraBP̂ ^  ̂ le., nersonnes qui vous téléphonent liers . L'auxil iaire bienvenu cle l'en- peu encombrant , si parfa i t  techni- Lj
SpRSP^̂  t et enregistre sans défaillances les treprise petite et moyenne et des quement et d'un maniement ultra- ¦ a environ neures.

H| Y . .. . '> '¦ ' commandes, demandes, etc. cabinets médicaux . simple Le SENTAPHONE change ,Ml&B * •# ,- ., _̂_ *_________ W_\ votre existence et votre façon de

TBWM Mm ' JffiBsW^^̂ l ¦ - Envoyez ce coupon aujourd'hui encore à OETIKER S. A ., rue cle l'Hôpital 10, Neuchâfel  »
^BBP̂ ^̂ a--****''  ̂ Représentant : E. BURGY , Côte 158, tél. (038) 5 42 19 Localité : 

Votre secrétaire au téléphone jour et nuit, c'est SENTAPHONE Ê J '. 

De magnifiques
cadeaux
des prix

raisonnables

du, /pZ UltVt,
Terreaux 7
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éÈËJÈÈÊÈS£^mmm De bonnes affaires
¦ ¦

HP̂  ̂
sous 

le signe de l'étoile
Cette étoile qui brille vous aidera à trouver le chemin
des magasins dans lesquels sont cachés d'admirables

v cadeaux, les cadeaux qui plairont, les cadeaux que cha-
cun souhaite recevoir.
Que votre bourse soit légère ou lourde, vous saurez
trouver le présent qui amènera le sourire sur les lèvres

t

de ceux que vous aimez. Même s'il ne s'agit que d'une
bricole, elle sera certainement appréciée, car vous l'offri-
rez avec cœur. Vous ne manquerez pas d'attacher une
grande importance à sa présentation : une branche de
sapin ou une fleur piquée sur le beau papier de fête,
un ruban de couleur arfisti quemenf noué, une carfe fan-
taisie épinglée dans un coin.
Noël est une fête qui commence bien avant le 25 décem-
bre. Parcourez donc les magasins de votre ville ou de
votre village et, vous aussi, vous serez pris par cette
charmante atmosphère qui précède les grands événe-
ments.

1 I V \

W BÈM?\C/>  ̂r t̂g^̂ S ) !^_WXvT"\ /"Ti. Z~~x JJ*X »CX-x^̂ lliP̂
Bœuf Ire qualité - Gros veau - Agneau
Porc frais - Beau choix en fumé et salé
Spécialité de saucissons, saucisses au foie

^5ÊiniSËÊS£?yy.j Br

Un cadeau utile
fera toujours plaisir

ÉLECTRICITÉ

Grand choix dan» nos vitrines

RUE DE L'ORANGERIE 4

X Cadeaux utilesm
O)
<*̂  

Mouchoirs

O 
Nappage
Linges

1̂ Echarpes mohair
g— Couvertures de laine \
«m Couvertures

X
de voyage
Couvertures pour

. enfan W

è# %  Neuchâtel Seyon

Pour un cadeau apprécié
voyez d' abord chez

DANIEL COSTE
Château 2
Encadrements - Dorure
Exposition de peintures i
permanente
Gravures anciennes
Reproductions encadrées
Tél. 5 44 48 Neuchâtel

Conserves * Vins fins
Charcuterie • Pralinés
Biscuits fins © Chocolat
Fruits et légumes, etc. j

Epicerie

B. Walthert-Richème
Evole 35a - Tél. 5 24 35

I . I

AU MAGASIN «A
SPÉCIALISÉ : ^ ŵ L

_  *
*

%

wj^ •' Les beurres
^k • et fromages

de qualité
Tél. 5 13 91 I

spécialiste dans la branche,

^  ̂ ^ 
vous propos e ses merveil-

L P  
f  /Y |~) L/ I ^V | leuses exclusivités italiennes

^\ l  J \ 1^ y i I ^wl d françaises et de nom-
¦—' *—^ V^w V1 \. I 1 1  ^| breux jolis cadeaux « Bou-

tiaue ».
B. Lichtenhahn

Saint-Maurice 1 Immeuble Saint-Honoré On réserve pour les fêtes.

les cadeaux de bon goût

à JM xJ- ŷ- vCrTyj Oy ^Jl ^'

de la rue du
Trésor

POUR VOS REPAS DE FÊTES :
Grand choix de viande de Ire qualité : BŒUF - VEAU - PORC - AGNEAU - Jambons -
Palettes - Fumés - Langues de bœuf fraîches et fumées - Charcuterie fine - Salamis -
Poulets - Canards - Dindes - Garniture de vol-au-vent

Boucherie-charcuterie C. SUDAN
Avenue du Vignoble 27 - Tél. 5 19 42 - Service à domicile

A l' occasion des fê tes  de
f in  d'année,, accordez vo-
tre confiancç à une mai-
son p lus que centenaire
pour l' achat de vos

, meubles de style
et modernes

Tapis - Rideaux,
etc.

Ameublement
O. Vœgeli

Quai Godet 14-Tél.  5 2069
Neuchâtel

f ¦ 
jÉfllÉi

_/é <de f̂ e
Dernière création

Le chapeau pour vous
Chapelier spécialiste

Modiste diplômée

Poteaux3 - NEUCHATEL

Le plus beau cadeau !

Un vélo ffylUmi
Modèles pour tous les âges à partir de

150 fr.

À. GRANDJEAN
Seyon 24 Neuchâtel

CHOIX INCOMPARABLE EN

Brosses à cheveux
(véritable sanglier)
Blaireaux
Brosses à habits
Brosses pour massages
Voyez notre vitrine

Brosserie j f ëj i c / ieA ,
NEUCHATEL - PLACE DU MARCHÉ

Vis-à-vis de la maison des Halles
i Maison fondée en 1897

Fred Kunz
Tapissier-décorateur
vous offre un grand choix
de

meubles de style
Cadeaux toujours très ap-
préciés

Nouvelle adresse : rue Haute 15
Tél. 6 33 15 - COLOMBIER

La boutique
des cadeaux

Terreaux 7
Neuchâtel

Faites réserver
vos cadeaux

Vous trouverez la qualité à prix doux
VALISES - SERVIETTES - SACS DE DAMES

TROUSSES DE VOYAGE
MANUCURES - PORTEFEUILLES , etc.

chez

François ARNOLD
Maroquinier - Moulins 3 - Tél. 5 48 50

Biscômes - Desserts fins - Bonbons au
chocolat - Bouchées à la reine - Petits
pâtés - Ramequins - Bûches de Noël -
Tourtes - Glaces

Wmtt
V^====̂ --̂ 7

AĴ
NGIN)

Tél. 6 91 48

•v Mesdames !
Ï "̂ Ë£_ \___S Fnur Noë1, fa lteE-vous

ffSj|UHBL of f r i r  une r a v i s .s a n t e
*5**̂ S*ft COMBINAISON ou une

JH PARURE provenant des
BjB meilleurs marques.
jËË Hanro - Molli - Yala
¦ Silhouette.

gf Un cadeau de goût...
y Nos superbes CHEMISES
F DE NUIT pure sole, U- \M non ou nylon ; beau ;

JP choix dans tous les

ĵffiaK Notre rayon de COR-
^"  ̂ SETS. GAINES et SOU- ;.. * • x ; sssrsK est au

Au Corset d'Or
Rosé-Guyot Epancheurs 2

Jenny-Clot tu
Place Pury 2 • Tél. 5 31 07

VOUS OFFRE
Charcuterie de campagne, cham-
pignons frais de Paris, œufs du
jour, fruits et légumes de Ire
qualité , conserves, vins. Livrai-
son à domicile.

Vous désirez...
être conseillé...
être bien servi...
être satisfait...

RADI0-MÉL0DY
et son personnel feront
leur possible pour répondre
à vos désirs f

Flandres 2 Neuchâtel

Les belles f leurs
chez le spécialiste

MAISON HESS
Treille 3 - Tél. 5 45 62
Maison fondée en 1870 i

IDeux de nos spécialités i
VACHERIN GLACÉ ET EUGÉNIE

Boulangerie-Pâtisserie

A. KNECHT
Place du Marché - Tél. 5 13 21 i

Toutes les

spécialités
de fêtes
vous les trouverez à la

Confiserie-Pâtisserie

P. HESS
NEUCHATEL - Rue de la Treille 2

Un pétillant

F. SpiClllger D̂ bon^vieux
vins français

Neubourg 15 n>' n i
Tél. 5 15 12 D excellentes

liqueurs pour
tous les goûts

Grand choix de viande pour les fêtes :
Bœuf - Veau - Porc - Agneau -
Poulets et lapins frais du pays -
Jambons - Jambonneaux - Palettes
fumées - Langues de bœuf
Boucherie - Charcuterie

P.-A. BOSS
Rue die la Côte 68 - Tél. 5 20 60

;
RAJEUNIE  ET E M B E L LI E

par une nouvelle coiffure exécutée chez

Amétie Schmoik
COIFFURE

Neuchâtel Tél. 5 2 7 8 1  Poteaux 3

Laiterie de la Treille

W. BILL
La source
du bon f romage
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Parmi le choix de meubles le plus grand et le plus beau [ ~~~ j I %#_ .._ ---* -» Muntnitc à Qufor 'de toute la Suisse vous trouverez déjà les tout nouveaux —  ̂ I VOyayGS QratUlIS a •Olaiir
modèles 1963 dans tous les styles et dans toutes les gfrjfifflifl îiltjM^̂  ̂

I '
gammes de prix. ri^̂ ^̂̂ ïi1̂  Ifrfi JCRu*8*8  ̂ directement à la merveilleuse fabrique-
FIANCÉS et amateurs de meubles, J^̂ ^S^̂ S^W  ̂

IJJJ 
jS S^ 

exposition à SUHR près d'Aarau
vous trouverez ici les meilleures possibilités de compa- , BBffjgEHHS ^^S^^^EX//' -̂  S' 11 19 _i ""UITI iraison et d' achat: de A à Z, tout sous un même toit. . .  ^̂ tfff ẑ Z '-- - - JéSS ÎT !!!SimaTnnm«fmKl\l1n-I WHuftP ¦ _ , , * , - -».¦¦ .#>» n A >V- B B B «W»
600 chambres-modèles «33 magnifiques vitrines 1̂ 33:;S:î-" ffl£Cffi Ï«*™*«^V^  ̂ M^ || A . fc LUNCH GRÂTUBu500 places pour voitures • Jardin d'enfants 

Bl[| Mii |̂ â ^̂ g F r̂ ^̂^ mE S ¦ JBa ^̂ S ë̂P 
^2__1! *̂ ¦»*-» ''  ̂H 

J
Essence gratuite ...remboursement du billet CFF ... 

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ "̂ ^̂^ ^̂^ ^̂^ p̂ ^̂̂^̂ ^̂  ̂ Renseignements et inscriptionspour tout achat des Fr. 500.- déjà. _̂^L__3J * -̂—H -*—-u*- -Î g Ĵ a ^

Profitez du «Service-taxi» de Pfister-Ameublements S.A. ' ^ ; ' ' Pf ÏStôr Ameublements S.A.de la gare d Aarau jusqu à suhr. La Chaux-de-Fônds, place de la gare 8h30 NEUCHATEL Terreaux 7
Heures départs: ^nt%1aL̂ uaxgL II** 

 ̂
Téléphone 038/579 14
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^rirk^ir-k-k-^-trk^'k^ir-ir-kic 'k-tk 'k-k 'k*^

i ¦ " 3

| I /' . / TREVIRA ;
t M / DEUX-PIÊCES *

£ w M pour dames el girls, x
* 9 j/| seyant, allure et char- J
$ 9 âjlî mant, à toute heure >
$ S ;$# sera élégant. Jupe >
-{t HP fff ; droite doublée, à plis \
* |M 2JF /' mode, et casaque de *
%. Ww- M f beW'e coupe à manches x
* - JÈx j f  J %, 2 poches de bel *
* m. \ J f  effet, ceinture genre >
i fa % * / ' cuîr avec *rangeï » en »
t Jf? 1 / uni et fantaisie *

i 4̂ t î______m^̂ '  ̂ Ta,lles 34 à 48 7Q
'%  r̂ ^̂ ^y Un prix éfrennes lUi™ *

i •l:hî::l:%ï:7 autres modèles Efl ï
5 

¦• ¦:•:• •¦¦:¦:§ '/ nu — >
5 '.:::.::"::;:::.:/:j/ grandes tailles UUi >

£ / Pour les fêtes de fin d'année >
-K 1 / nous vous présentons un \
1 î l ' 

choix merveilleux 
de ROBES j

J kN d'après-midi et ROBES \
% Jj f cocktail.  Une visite à' nos *
-d «a«w»-- • S T̂ (S *̂ rayons spécialisés s'impose. .
t -"*BkA*«8H«̂ / / \^^̂  5
1 f î >
I / / ï
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5 * &/lcH4*teœu4Ze>SA \
i NEUCHÀTEl ?
* î

\ Gorge enflammée? • • ¦  ¦

[ En voua gargarisant Immédiatement avec
;- Sansilla,vous prévenez l'angine , l'Influanza,
\ la grippe.
{- Ce gargarisme médical agit iur rendrait
j. menacé,tout au fond de là gorge,d'où les
\ germes de maladie venus du dehors ont
\_ particulièrement tendance à entendre et à r

 ̂
se propager. I KM

<- En vous gargarisant avec Sansilla, vous
j. Immuniserez donc aussi lès muqueuses
f profondes de la gorge.
:¦ C'est pourquoi mettez i profit , dès aujour-
t d'hul, son pouvoir bactéricide et antlphlog is-
I" tique.

\ Gargarisme Immédiat aveo

\. le gargarisme pour nos climats. Flacon
f Fr.2.60. Très concentré, donc économiquei-
t 

- SCANIA- VABIS -
LE ROI DU POIDS LOURD

Garantie totale
1 année ou 100,000 km

RÉFÉRENCES MONDIALES

Agence générale : Louis GENET, garage dea Bergières, LAUSANNE
Tél. (021) 24 04 81

Agent commercial : Albert JEANNET, Osches 15, PULLT. Tél. 021-28 24 85
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I NE VOUS
| ÉNERVEZ PLUS!
f Le crochet antibloc de la TURISSA empê-
*¦ cha les (Ils de M coincer et la machine
if de ie bloquer.

î A. GREZET
| NEUCHÂTEL
î 24a, rue du Seyon Tél. 5 50 31
+
+ Reprises de machines de toutes marques
4- aux meilleures conditions
| FACILITES DE PAIEMENT

''
,
'J_&''\_é_]_ï ' '''î^

*" WÊKBBBSÊB/ÊBÊÊIÊÊÊmmWHBmW

Thermomètre de table Zltr 8.50 ^^Chausse-pieds g ̂ on martelé' 9.40 ÉpSÉsoumet B . . .o OA f̂eMâPorte-journaux table d. lecture 12.80 g| Iquelques por|e-boufeille en WtoB 16.80 ^Bfc/ées Réchaud à fondue Sgr et ,er 18.50 
^
S

pour sellette moderne SŒT» 18.80 P|̂vos Service fumeur laiton martelé 18.80 B^R
cadeaux... Réchaud et casserole Hlillpour fondue bourguignonne, garniture OO f *? ~ ^ '

Table roulante à desservir -Q mm
avec porte-bouteilles laitonné JO." BB
Machine à écrire « Olivetti » ««« _ ^̂ H
ainsi qu'un grand choix en jouets, maroquine- |% . V". a
rie, porcelaine, céramique, cristal , argenterie, f - ^
lustrerie, appareils électriques. 11111$

ra/on Pour vos diapositives en couleurs |||fl
DUOTH RÉTINETTE IA 1 : 2 ,8/ 45  mm 135.— M
r n \ J Î \ J  RÉTINETTE IB 1 : 28 / 45 mm ï ^posemètre compris 231.— . X -

JUMELLES 10 X 50 avec étui 98.— X ,
JUMELLES 8 X 3 0  avec étui 68.50 X ; ]

rayon EISCtrOphOnG, modèle de luxe 1JC B
^IÇ^HPÇ haut-pari

eur 
2,5 W, prix exceptionnel I l*Wi TX

 ̂ 5uapert pour disques, doré tin 14.90 |
Album pour disques, plastique 6.75 f

MOINS RISTOURNE HH
L '" Iz.t X

Beau choix de CARTES DE VISITE à l'imprimerie de ce journal



Quatre réussites
de l'édition suisse romande

CHRO NI Q UE D ' ART
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Les éditeurs de Suisse romande n ont guère
d'autre chance que la qualité de leurs livres;
et cette qualité deur est partout reconnue.
Encore sont-ils obligés de la maintenir, ou
même de l'améliorer, ce qui est difficile.
Quatre de leurs dernières réalisations prou-
vent que leurs exigences méritent leur
succès.

« Le Luxe » , toile de Matisse

Les Fauves
La cote des Fauves est en hausse constante : tel

Vlaminck , que Vollard eût acheté pour une vingtaine
de francs il y a cinquante-cinq ans, pourrait bien
se vendre aujourd'hui pour soixante mille dollars,
s'il était à vendre. Je sais bien que ce critère ne
signifie pas grand-chose ; mais si un Vlaminck d'il
y a vingt-cinq ans n 'atteint pas ces prix-là , ce n 'est
tout de même pas par le simple fait du hasard (ou
cle la spéculation) .

Malgré cet intérêt croissant , on ne leur avait pas
encore consacré de gros ouvrages bien documentés
et bien illustrés. C'est chose faite actuellement, grâ-
ce au magnifique livre que viennent de publier les
éditions neuchâteloises des Ides et Calendes.

Cent p lanches en couleurs , d'une qualité excep-
tionnelle , reproduisent des tableaux judicieusement
choisis , en ce sens qu 'à côté des « classiques » figu-
rent beaucoup d'oeuvres inédites. Au surplus, au lieu
de se limiter aux « grands Fauves », cet ouvrage a
le mérite de réserver une bonne place à des peintres
assurément moins rugissants , comme Marquet , Val-
tat , Puy ou Manguin , et même à ceux qui , à Diresde
ou à Munich , poursuivaient des recherches analo-
gues (mais un peu postérieures ) à celles des Fauves.
C'est dire que , sans être complet (ce qui est d'ail-
leurs actuellement impossible , puisque des centaines
de toiles fauves sont encore inconnues , ou bien aux
mains des héritiers de Vollard , ou bien dans la
fameu.se collection Barnes , à Merion , près de Phila-
delphie, qui est , pour ainsi dire , inaccessible et n 'ac-
corde même pas l'autorisation de photograp hier 1),
ce livre du moins propose une vue d'ensemble aussi
largement étendue que possible.

Le texte de Jean-Paul Crespelle est une histoire ,
elle aussi très complète , du fauvisme — et mieux
vaudrai t  dire : des Fauves , puisque le fauvisme n 'a
jamais été autre chose que la rencontre , non concer-
tée , de quel ques peintres qui , vers 1905 et pour
quel ques années seulement , ont cherché et utilisé
des procédés analogues.

Matisse , leur aîné , avait  déjà une œuvre et presque
un nom , mais son audace tranquille le portait à
toutes sortes de tentatives , si personnelles d'ailleurs
qu 'il ne se rallia jamais à aucun groupe ni n 'adopta
la « manière » fauve. Du moins montra-t-il aux au-
tres, après van Gogh et Gauguin , les possibilités de
la couleur exaltée et poussée jusqu 'à son maximum
d'intensité.

Crespelle a raison de refuser les expressions
d' « école de Chatou » et d' « école du Havre » pour
désigner les groupes formés par Derain et Vlaminck
d'une part , par Friesz , Braque et Duf y de l'autre.
S'il est vrai que les deux premiers s'étaient rencon-

trés à Chatou, et que les trois autres étaient Havrais ,
ils ne songèrent pas le moins du monde , ni les
uns ni les autres , a former des écoles ou à formuler
des théories, mais à peindre , et seulement à pe indre ,
en faisant chanter les tons purs disposés en larges
surfaces, ou , quel quefois , en points  isolés. Le procédé
peut paraître simpliste, et sans doute l'est-il en effet ;
il n'empêche que certains paysages — de Derain à
Londres, de Braque et de Friesz en Provence , de
Vlaminck au bord de la Seine — sont , parmi d'au-
tres, de merveilleux chants : les chants d'une joie
saine et jeune qui frappe d'abord , mais qui ne doit
pas faire oublier qu 'il n 'y aurait pas de chant sans
harmonie et sans rythme.

Les trésors du Vatican
Il doit exister d'innombrables publications sur le

Vatican , sur Saint-Pierre , sur la Pinacothè que vati-
cane ou sur la chapelle Sixtine. Je ne crois pas qu 'il
en existe de comparables à celle que viennent de
réaliser les éditions Skira.

C'est d'abord un album d'images (peut-être un
peu « poussées au bleu »),  qu 'on feuillette avec émer-
veillement : cent vingt planches , dont quatre-vingt-
cinq en couleurs , et de grand format. Un album
d'images très variées , puisqu 'elles présentent aussi
bien Saint-Pierre que les musées , les chapelles et
les trésors du Vatican (l' accent cependant est mis
sur les œuvres chrétiennes : à peine trouvera-t-on
ici quelques marbres hellénisti ques ou romains , et
ce seront en particulier le Laocoon ou l'A pollon du
Belvédère , pour leur impor tance  évidente dans
l'évolution de l'art occidental ) .  C'est dire qu 'on ver-
ra non seulement les Stances et la Sixtine , non
seulement la chaire de Saint-Pierre et le bal-
daquin , mais aussi le sarcophage de Junius Bassus , le
merveilleux tombeau qu 'Antonio Pollaiolo exécuta
pour Sixte IV, des pages cle manuscrits , des ivoires ,
des émaux , des tissus , et des documents  sur l'his-
toire de Saint-Pierre et les bâtiments du Vatican.

L'intérêt de cet ensemble prestigieux est accru
par le texte de Maurizio Calvesi , professeur à
l'Université de Borne , qui fait  d' un luxueux album
un véritable livre , érudit et remarquablement jien.se.
M. Calvesi, en effet , ne se contente pas d'être histo-
rien , il sait être aussi critique , et telles de ses ana-
lyses, sur Bramante , par exemple, ou sur Caravage ,
sont d'excellentes pages.

Faisant l'histoire du Vatican , c'était un peu l'his-
toire de la papauté qu 'il- devait écrire, et celle sur-
tout de l'art italien , puisqu 'on voit aff luer  à Rome
des architectes , des sculpteurs venus d'un peu par-
tout, mais surtout de Florence : Arnolfo di Cambio

La Pieta » de Michel-Ange,
à la basilique Saint-Pierre.

(auquel on penche actuellement à attribuer le fa-
meux Saint-Pierre de la grande nef ) ,  Giotto, Masac-
cio , Donatello , Brunelleschi , Alberti , Fra Angelico,
Ghirlandaio , Botticelli... De leurs travaux ou de leurs
projets , il ne subsiste qu 'une partie, admirable pré-
lude aux grandes réalisations de Baphaël et de
Michel-Ange (je regrette à ce propos que les deux
fresques cle la chapelle Pauline ne soient représen-
tées dans ce livre que par un fragment de la « Con-
version de saint Paul » : elles auraient avantageuse-
ment remplacé deux des onze images de la Sixtine,
que tout le monde peut voir alors qu'on n'entre pas
sans autorisation spéciale dans la chapelle Pauline).
Ici s[arrèterait la peinture « romaine », figée désor-
mais dans un académisme mortel, s'il n'y avait
pas Caravage et son sens admirable à la fois de la
plénitude plastique et de la vie. Mais ici ne s'arrê-
tent pas les travaux architecturaux, puisqu'il faudra
attendre 1665 pour que Bernin achève enfin de-
donner à Saint-Pierre, grâce , à • la -*colounade, .lev
caractère grandiose que tant d'architectes avaient
cherché depuis près de deux siècles.

Dans un prochain article, nous analyserons le con-
tenu de deux autres remarquables ouvrages d'art,
édités également en Suisse romande.

Daniel VOUGA.

Trévise rend hommage à un
p eintre renaissant trop méconnu:

De septembre à novembre se
tient, à Trévise, charmante ville
de Vénétie un peu méconnue,
parce qu'en dehors des grandes
voies de transit , une exposition
qui a le mérite de révéler un
peintre de première grandeur.

« Baptême de Jésus ». Venis».

En effet, Gian Battista Cima, dit
da Conegliano, parce que né
dans ce bourg, n'était guère
connu que des spécialistes de la
Renaissance. Il méritait pourtant
un meilleur sort , car sa peinture,
sans atteindre à la maîtrise to-

« Saint Sébastien »,
Musée de Strasbourg.

taie et à l'invention des grands
créateurs de cette époque, n'en
représente pas moins une har-
monie, un équilibre et un char-
me dignes d'attention. Qui mieux
est , son sty le ne tombe jamais
dans une mièvrerie où un cer-
tain nombre de ses contempo-
rains se sont complu.

Il n'est pas douteux que les
Italiens , qui ont le sens de la
grandeur et de la présentation,
ont grandement servi la cause,
de Cima , car on ne saurait
trouver cadre plus grandiose et
plus aéré — chaque tableau
comme « respirant », suspendu
sur d'immenses rideaux gris ou
noirs. Bien plus, une très habile
restauration de tous les tableaux
exposés leur a rendu un vernis
flatteur , tel qu'il était, sans
doute, à l'origine. Il n'est pas
d'autres nations qui sachent

mettre en valeur ef restaurer
aussi bien les chefs-d'œuvre du
passé.

*_ ¦ /+/ r^s

Cima da Conegliano (1459-
1518), dont lès œuvres les plus
importantes datent de la fin du
XVe - début XVIe siècle - il
est difficile de le préciser, car
les tableaux ne sont pas datés
— est encore l'objet actuelle-
ment de nombreuses recherches
de la part des critiques d'art
(Venturi, Longhi, Coletti, Pallu-
chini), car peu de documents
ont été retrouvés sur l'artiste.
Quoi qu'il en soit, son œuvre est
là, d'une remarquable unité et ,
en fait, sans notable différence
entre les œuvres du début et
celles de la fin. Tout au plus,
peut-on probablement ' noter,
dan. les dernières œuvres, des
coloris plus audacieux et un
dessin plu* ferme. Naturelle-
ment les critiques se disputent
pour savoir par quels peintres
Cima a été le plus Influencé.
Il importe peu, à notre avis,
que l'on retrouve dans ses toi-
les un style voisin de celui de
Carpaccio, des deux frères Bel-
lini, de Vivarini, et surtout de
Giorgione, puisque celles-ci ont
leur personnalité propre, faite
de tendresse, de douceur, d'une
observation exacte et bucoli-
que de la nature. Parmi la cen-
taine d'oeuvres exposées qui re-
présentent la quasi-totalité des
peintures attribuées à Cima, il
faut mentionner tout d'abord ses
vingt-cinq Vierges à l'enfant,
dont on ne saurait dire laquelle
est la plus émouvante. Que ce
soit celle de Détroit, d'Amster-
dam ou de Bologne, dans toute

la gravité bienheureuse de leur
visage d'un parfait ovale, leurs
adorables mains éloignées et
enveloppantes, la vivacité de
l'enfant, elles représentent un
art arrivé à une certaine per-
fection. L'illustration de la Ma-
done des Offices de Florence
nous semble être un bon exem-
ple du style de Cima : douceur
sans mièvrerie, naturel dans les
gestes, paysage de fond illus-
trant simplement le sujet , et co-
loris fermes.

/^i s^/ r--

Mais notre artiste n'est pas
seulement peintre de Madones.
Dans des cc-npositions de beau-
coup plus grande envergure, il
a illustré, avec maîtrise, diver-
ses scènes d'inspiration religieu-
se. Ici, nous avons un détail
du baptême de Jésus. Remar-
auez l'inqénuité de la scène.
en même temps que son équi-
libre et sa force dans ce paysa-
ge lacustre et montagnard.

Enfin voici peut-être ce que
nous considérons comme le
chef-d'œuvre de Cima: le «Saint
Sébastien» du Musée de Stras-
bourg. Il existe sans doute des
«Saint Sébastien» plus extatiques
ceux de Mantegna par exem-
ple ; il y en a d'autres plus
suaves , ceux du Pérugin peut-
être; il n'en est point , à notre
avis, de plus ingénus , mais dont
la sainteté soit plus intérieure.
Admirez la façon dont l'artiste
a traité le sujet : la figure do-
minant, dirions-nous , le paysage
terrestre en contrebas , et se dé-
tachant dans ce grand ciel aux
nuages pommelés. Une ferme
résolution se lit sur ce visage
d'adolescent insensible aux sup-

plices terrestres. Oui, une gran-
de émotion contenue en fait
un parfait exemple d'un clas-
sicisme de grande classe.

En résumé, Cima da Coneglia-
no, grâce à cette exposition , re-
trouve aujourd'hui une place en-
v iable parmi les peintres de la
Renaissance italienne. L'impor-
tant n'est pas, selon nous, qu'ur

« Vierge a l'enfant »
(Galerie des Offices, Florence.)

peintre ait toujours innové , ou
apporté à l'art une impulsion
nouvelle ; l'important , c'est que
l'artiste ait pu et su matérialiser
une émotion vraie au service
d'une personnalité authentique
et d'une sûre technique pic-
turale.

Gérard MAULER.

tLiiimai mm luonegliano



UNE
TRADITION

Lia
carte de vœux

à commander sans tarder à l'Imprimerie Centrale
et de la Feuille d'avis de Neuchâtel qui possède

i un gran d choix de dessins originaux.

DE GRANDS VINS—
fruités, veloutés, distingués

d'encavages réputés i 
offerts à prix très avantageux

5% net par 10 Commande :
bout.

Neuchâtel Chautems 2.50 2.40 2.30 
La Côte 2.20 2.09 2.05_. 
Saint-Saphorin Testuz 4.— 3.80 3.60 
Aigle Testui 4.10 3.90 3.75 
Fendant Crétabeau 2.90 2.76 2.65 
Johannisberg Héritier 3.25 3.09 3.05
Dôle 4.40 4.18 4;0S„_ _
Oeil de Perdrix 5.— 4.75 4.60 
Hermitage 5.70 5.42 5.25 
Malvoisie 4.90 4.66 4.50 
Pinot Noir Salkennen 6.10 5.80 5,60 ...„_. 

VINS ÉTRANGERS
Apollon (de Crête) 2.15 2.05 1.98 
Fitou (plaisant et fin) 2.50 2.43 2.30
Pinot noir d'Erlau 2.70 :Î |î  2 î._____
Beaujolais 3.70 3*51 3.40
Mâcon 3.35 3.19 3.10
Arbois 4.50 4.28 4.15. 
Villa Antinori (Chianti) 5.20 4.95 4.80
Sylvaner d'Alsace 5.10 4.85 4.70 
Riesling d'Alsace 6.90 6.55 6.35 
Passetoutgrain 3.20 3.04 2.95 
Brouilly 4.80 4.56 4.40 
Morgon 4.80 4.56 4.40 
Châteauneuf-du-Pape

de Luze 6.— 5.70 5.50.. 
Beaune Naudin 8.30 7.89 7.65 
Pommard Malvaux 7.90 7.5 1 7.30__ 
Santenay de Luze 5.60 5.32 5.25 
Qevrey - Chambertin

de Luze 7.80 7.41 7.15 
Florissant Bordeaux 4.90 4.66 4.50 
Haut-Médoc de Luze 5.70 5.42 5.25 
Saint-Emilïon de Luze 5.20 4.94 4.80 
Saint-Estèphe de Luze 5.40 5.13 5.— .._ 
Mouton-Cadet

Rothschild 8.40 7.98 7.82 
Graves Royal de Luze 4.90 4.66 4.50 
Carruades Château -

Lafite 1957 18.— 17.10 16.74 
Château Mouton

Rothschild 35.— 33.25 32.55
Château Cheval

Blanc 1957 38.— 36.10 35.35 _
Château Ausone 1952 40.— 38.— 36.80 
Un aperçu de notre bel et grand assortiment de 92 sortes de vins

premier choix

En plus nous vous offrons : — 
37 variétés d'Asti - Mousseux - Champagne . . . .  de 4.10 à 24.15
55 sortes d'apéritifs de 3.25 à 14.—

105 variétés à 40° Kirsch - Rhum - Cognac - Eau-
de-vie - Gin - Whisky de-.85 à 151.25

70 variétés de liqueurs 'douces suisses et étrangères de 2.80 à 26.25

DepUiS 1840 la maison spécialisée dans les vins et spiritueux.
Veuillez nous passer vos commandes tout de suite , vous serez

rapidement et bien servis. Dans la colonne réservée à la com-
mande, veuillez s. v. p. indiquer les quantités.

Nom : Prénom : 

Bue : No : Localité : 
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Faites vos achats de fête dans Neuchâtel illuminé
Jusqu'à la fin du mois, le centre de Neuchâtel, spé-
cialement décoré, est illuminé dès le crépuscule.

¦¦ \j.y : - Du 15 au 31 décembre, les magasins sont ouverts
tous les soirs jusqu'à 18 h 30. Ils ne ferment ni le

¦::';.-. " lundi matin ni le mercredi après-midi.

Mamans, l'après-midi, confiez vos enfants a la
GARDERIE PESTALOZZI, rue Pury 6, qui restera
ouverte entre Noël et Nouvel-An.

I

Nous I
vous offrons i

Q GRATUITEMENT... f
|9 pour marquer mieux encore le plaisir que nous avons à vous X
¦g recevoir dans notre magasin

| 1 LITRE DE VERMOUTH |
ta pour tout achat de liqueurs ou de spiritueux d'une valeur £3
13 de Fr. 35.— au moins. .;

i ^̂ 3 B̂ Biil3ifcjll 7_ wMf̂ ĵ !M i

BB du 15 au 31 décembre 1962 ristourne
H a) COOP - LA TREILLE et LA CITÉ 

^̂
^̂^̂  ̂

samedis 

15, 22 et 29: Jusqu'à 18 h 30 W 0̂ f̂§ii

WÊ&Èlfô lundis 24 e* 31 ' j usqu'à 18 h 00 L®jjL®J LÎJ

K*j**?iii| samedis 15, 22 et 29 i jusqu'à 18 h 00
t J '̂ ŷil mercredis 19 et 26 i jusqu'à 18 h 30 ¦ .

j M jX- ï̂â Les 25 
décembre, 1 er et 2 janvier , tous les

l _ -** j\3 magasins sont fermés toute la journée, 
^̂ ^̂ ^̂ ^

Vos menus avantageux
p our cette f i n  de semaine

Beef steak haché ia pièce Fr. -.55
Fricandeau ia pièce Fr. -.90
Tranche tzigane ia pièce Fr. -.90
Tranche panée ia pièce Fr. 1.—
Cordon-bleu la pièce Fr. 1.10

3feH.
t
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Vos lunettes directement
depuis la fabrique

¦ 
¦ ¦; - 

¦ ¦ ¦

Malgré son dépôt au centre de la ville :

Clairvue vend toujours aux prix Clairvue
Usine «t magasin i Porte.s-IÏ «rages 163, Neuchâtel
Succursale de vente : me dn Bassin 8, Neuchâtel
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COGNAC, R©FFIGMA€
Véritable Fins Champagne

gjgUB ô'aitaliclié; treillis is SI f ort, étisuette de garantie plombé»
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LEGO en boîtes m - roues LEGO
c-sorlimenl cle pièces plastique permettant des constructions MSSÎ A^SM *WL̂  permettent de construire des grues ,
ormidables pour garçons , filles et adultes. MpWMLj XHK| moulins, trains, etc., mobiles.

A partir de 3 ans , tous éprouvent une grande joie avec fiHL^k fabfB -«-----HKëSsa* Boite contenant 4 roues et accès-

Boites à 3.80 5.80 9.80 14.80 19.80 
'Mi -& *HL̂ >-< T*"^^LJ^̂ UW^ffWPS'

3OUETS WEBER j &d l i n̂P JOUETS WEBERSm«<Mg_m nv» im , S!f t  , . sm. rtaSLà i_w *m  ̂m m m ww BS mVl m i M
Place de la Poste - Neuchâtel - Tél. S 80 86 La maison spécialisée pour la jeunesse Place de la Poste - Neuchâtel - Tél. 5 80 86

BBMB x y fflrïïm v MTffffl ' ~ aHTj rJV-, . ĝ Ê̂HU_____ WlW_ W^Ulml_mU______Wi_mmmw ^

f MIG RO S vous propose cette semaine... 1
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Un régal pour chacun Pour vos biscuits de fête

I LANGUE DE BŒUF SALÉE PÂTE À MILAN I
I LeS

,
1
?.?

g 
m 

" 

mf j^MM 
Paquet de 525 9 dm." I

pour les fêtes
st ¦̂ ____U_t_ M Fauteuils rembourrés , modernes et

W__WÊ___\ W$% classiques , magnillciufcs exécutions ,
Ht tissus à votre choix

T  ̂ A partir de . . . Fr. 65.-

Grand choix de buffets et valsse-il
! liers, commodes et petites arrnol-

Û res pour compléter votre mobilier

I PTB Mflflt ' Bibliothèques el étagères à élé-
| B ¦' ™E*[ ments, diverses exécutions pour
l_j»__JjkJ studios, chambres d'enfants, bu-

?*̂ ^È3ÊS$%Ëfë_J__ Superbe bergère , entièrement

^̂ ^ilSP̂ ^̂ ^e rembourrée, recouverte ck beau

^̂ Ŵ ^̂ M^̂  fissu G'obs"n' 

divers 

modèles.

'i"éji \ m A partir de ¦ • • ^r 49&j>

H 

Pour la cuisine et le coin è
manger, grand choix de chaises
confortables

A partir de . . . Fr. 2*.=

/ r _P___ __f__4_ JB_m__ Tables modernes et guéridons,
exécutions de première qualité,

j l II prix très avantageux

A partir de . . . Ff. 35.-

Fabrique de meubles et exposi t ion
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çe nouveau NESCAFÉ !

j ^̂  ̂ j E>t n ¦ Ouvrez vite et sentez...
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C-)U'' sentez cette bonne, cette Quelle différence !

ISffiE Ï réconfortante odeur de bon Avec son mélange raffiné
Racon de 48 g café' Q3- c est ,e nouveau et son nouveau flacon

env,6np3oinîre3 NESCAFÉ, ça, c'est du café! de verre pour mieux protéger
nacon de ioo g Hier NESCAFÉ ouvrait l'ère des tout son arôme, NESCAFÉ vousenviron 66 tasses 'i3 points cafés solubles. Aujourd'hui, offre la plus sûre garantie

eKnni66 ta?sfs pionnier toujours, il vous offre d'une bonne tasse de café à32 points
[ ' la plénitude de l'arôme. l'instant même où vous la désirez.

Qui, ouvrez vite et sentez votre nouveau NESCAFÉ



l̂ BiW ^' : :' ^^HN$£y £™« :!¦ ' ¦¦¦¦¦.* ¦ y \.k" *" '¦' : ' jt fr :!̂ ;,:: " +
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pour les jeunes : cadeaux

LAROUSSE
distrayants, enrichissants

pour les moins de 10 ans ENCYCLOPÉDIE LAROUSSE

MON PREMIER LAROUSSE DES EI
J
IFAN
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__... rIIDO couronné par l'Académie françalsa
EN C0ULEURS M ON PREMIER ATLAS
MON LAROUSSE EN IMAGES voyage autour du monde

MA PREMIÈRE ENCYCLOPÉDIE couronné par l Académie fran ?ais9

..« M nocmcD . .unn LA GRANDE AVENTURE
SïuP.SÎ DES MACH,NES
DE CHANSONS
avec 2 disques Erato encartés JtUA Cl LUlolna

à partir de 10 ans DE LA JEUNESSE

ENCYCLOPÉDIE DE L'AVENTURE ENCYCLOPÉDIE LAROUSSE

nouveauté POUR LA JEUNESSE 5 vol.

PI OI l UN CHOI X PLUS COMPLET . D E M AND EZ A V 0 TRE LIBRAI RE LE CATALOGUE D ' ÉT R ENNES LARO D S SE

AU TEMPS DES ANGES MUSICIENS
Croquis
| de
t Noël
M
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En ces temps de l'Avent où les
premières bougies annoncent déjà
la grande lumière de, Noël, flottent
aussi dans l'air les pures harmonies
des cantiques redisant la joie des
bergers, la splendeur des mages et
les concerts des anges.

Ah ! ces anges. Depuis des siècles
qu'on en parle , on en voudrait bien
voir et entendre quelques-uns ! Ce
rêve est devenu chez Mme Marian-
ne une envie persistante, depuis
qu'elle a eu le bonheur de con-
templer, ce printemps, à la cathé-
drale Saint-Bavon à Gand, le splen-
dide retable de Jean van Eyck :
« L'Agneau mystique ». Exposé pour
la première fois en 1432, ce ma-
gnifique ouvrage d'art] flamand ,
comprend douze tableaux. Quelques-
uns ont connu une existence mou-
vementée, ils sont aujourd'hui ras-
semblés et offerts à l'admiration
des fidèles. Un des panneaux parmi
les plus célèbres représente les an-
ges chanteurs ou anges musiciens
selon quelques-uns. Ils sont peints
de façon si expressive que l'on peut
discerner parait-il , ceux qui chan-
tent l'alto ou au contraire les voix
de soprano ! Revêtu s de riches or-
nements, groupés autour d'un pu-
pitre sculpté, ils ont des visages
absolument séraphiques ! Après
avoir dûment admiré le travail ma-
gnifique du peintre , la richesse des
coloris si bien conservés , la minutie
et la finesse des détails... il arrive
qu'en sortant du sanctuaire, quel-
que malicieux visiteur ne puisse se
retenir de demander : « De quel
sexe sont donc les anges musi-
ciens ? »

A quoi le guide le plus compé-
tent ne peut répondre, pas plus
que les théologiens dont on sait
qu'au siècle dernier plusieurs dé-
battirent ce grave problème I

Voix lointaine* l
Il faut toutefois se faire une rai-

son 1 Et ne pas vouloir rivaliser
avec les chanteurs de van Eyck !
Leur image si bien conservée à
travers les siècles , en dépit des
guerres et des tribulations collec-
tives et particulières, ne sera ja-
mais qu'un symbol e d'une excep-
tionnelle beauté , contribuant pour
sa part à la gloire de cet « agneau
mystique » sujet central du retable I

Beaucoup moins anciens, et pour-
tant que cela nous rajeunit , sont tes
souvenirs harmonieux des premiers
anges que nous avons cru entendre I
Il ne s'agissait en réalité que d hum-
bles personnages de chez nous : des
paysans, des horlogers , des ména-
gères et dea ouvrières 1

Le vénéré directeur de ce choeur
paroissial allait avec l'année finis-
sante déposer la baguette qu'il te-
nait avec autorité et compét ence de-
puis quarante ans 1 Ce n 'était guère
un professionnel , ce directeur d'il
y a un demi-siècle ! Il con.sacrait
la majeure partie de son temps à
mener les affaires de sa commune
dont il était le président respecté !
A côté de cela , il se dévoua , comme
on savait le faire alors, à l'église
qui tint une si grande place dans
son cœur 1

Or donc, pour ce dernier Noël ,
11 avait résolu d'apprendre à ses
choristes une cantate magnifique.
Elle était de M. Benner , de Neuchâ-
tel et ne paraissait pas trop diffi-
cile pour nos voix campagnardes.
Elle comportait entre autres des
choeurs d'enfants , dont les voix fraî-
ches devraient alterner agréable-
ment avec les voix exercées du
chœur mixte 1 Les répétitions al-

laient bon train. On y accourait de
tous les coins de la paroisse sans
souci de la distance et de la fati-
gue ! Les gamins de dix à quinze
ans que nous étions , ne se mon-
traien t pas peu fiers d'avoir été as-
sociés à cette entreprise , dont on
parlait dans les familles depuis le
mois d'octobre 1

Vint le moment des répétitions
;d'ensemble ! La nouvelle salle de
gymnastique récemment inaugurée
se prêta pour une fois à ces exer-
cices, lesquels rassemblaient une
cinquantaine d'adultes et soixante
enfants 1 Nos chants n 'étaient point

Reproduction du panneau « Les Anges chanteurs » du retable ; « L Agneau
mystique » de Jean van Eyck.

difficiles et nous les chantions pres-
que par cœur !

Les paroles simples et Jolies di-
saient : « Dans une crèche — De
paille fraîche — L'enfant  est né ! »

Plus loin , toutes les voix s'unis-
saient dans un chœur magnifique
culminant dans un triomphal « Gloi-
re à Dieu > I Nous avions un peu
l'idée dans notre contentement naïf ,
que cette musique là devait appro-
cher de bien près celle des anges
au-dessus des champs de Bethléem 1

Cela nous paraissait même si beau
à nous autres gamins , d'entendre
les ténors tenir si bien leur partie,
les basses puissantes , les alto soli-
des et les sopranos aux superbes
envolées, que nous en oublions de
chanter notre partie !

Nous nous entendons encore dire

à notre copain de droite , écoutant
comme nous , bouche ouverte « Hein ,
toi , on dirait des anges ! » A quoi
le garçon de Villiers nous répondit
tout fier : « Celui qui chante le té-
nor , là-bas au coin, c'est mon grand
frère ! »

Mais les propos angéliques furent
interrompus par l'archet du direc-
teur , s'abat tant  un peu rudement sur
le crâne du copain ! Le coj icert fut
interrompu tandis que, sévère, le
directeur demandait à notre inter-
locuteur , selon la mode de jadis :
« Eh ! toi là-bas... comment t'appel-
les-tu ? A qui es-tu ? »  Le chanteur

de Villiers dut bien répondre : « JH-
mes-Edouard »... et le reste, tandis
que, rougi.ssant, nous semblions con-
sidérer notre feuille de chant avec
une at tent ion  soutenue ! . Nous
l'avions échappé belle I Car dans ces
mêmes ténors... il y a avait quel-
qu'un auquel notre incartade et no-
tre étourderie, n 'auraient guère fait
plaisir I Et pensant à notre voisin ,
avec sympathie, nous songions :
« Gare mon gaillard , les oreilles
pourraient bien te cuire à la ren-
trée au logis ! Quand on a tant
d'yeux fraternels pour nous surveil-
ler ! »

Toutefois , trois jours plus tard ,
au matin de Noël et de la grande
exécution , nous avons revu le com-
plice de notre euphorique étourde-
rie I II mangeait , l'air heureux , une

branche de chocolat 1 Ce qui noui
fit conclure que l'alerte du mard'
soir ne lui avait pas trop coupi
l'appétit !

Anges voyageurs !
De ces lointains rendez-vou s, aux>

quels participaient tant de bonnei
gens de chez nous , dont beaucoup
hélas, ont trouvé déjà la paix du
Noël éternel, il est resté au cœui
de nous tous, ce désir de chanter <
De chanter beaucoup et souvent
même si aucune trace d'aile quel-
conque n 'est jamais apparue aim
omoplates de n 'importe lequel d'en-
tre nous !

D'un directeur à l'autre, toujours
compétents, fidèles et dévoués, la
phalange des chanteurs se mainte-
nait assez bien ! Et l'idée vint , dans
ce même cercle, agrandi parfois d^
quelques amies, d'aller en ces temps
de Noël , si beaux pour la plupar l
et pourtant si mélancoliques parfois

pour les malades et les isolés, visi-
ter, avec un sapin illuminé , des
chœurs bien préparés et le bel élan
de la jeunesse, ceux que les infi r-
mités de l'âge retenaient au logis.

Cette joyeuse troupe , parvenue
presque entièrement maintenue à cei
âge bienheureux où l'on vous classe
dans la catégorie « vieillesse et sur-
vivants > eut sur les chemins parois-
siaux d' autrefois d'épiques randon-
nées 1 Ces demoiselles — car il ne
s'agissait pas alors de se promener le
soir en groupe mixte ! — chutèrenl
ici et là dans des remparts de neige I
Ou bien elles s'égarèrent dans d'obs-
curs corridors et de méchants esca-
liers tournants ! Une fois même
elles se firent enfermer dans leur
salle de répétition , d'où elle ne
s'évadèrent qu 'en sautant par la fe-
nêtre ! Ce qui leur valut  de la pari
de la jeunesse masculine le surnom
d'« Escalade » ! Elles se vengèrent
bien dans la suite. Emus à jalousie ,
les garçons voulurent aussi fonder
leur section de chant et visites I
« Elles » l'appelèrent « l 'Etincelle »
faisant  une allusion péjorative et..,
just i f iée  à ce qui fait  une activi té
brillante peut être, mais surtout
passagère ! Bien des années plus
tard , les deux groupes fusionnèrent,
Ils furent les précurseurs dans ce
domaine , des jeunes d'aujourd 'hui ,
à l'activité desquels nous avons
rendu naguère un juste hommage
à l'époque de Noël.
Ce dottx bruissement d'ailes ï

Sans avoir la certitude d'y être
parvenu , nous avons voulu , plon-
geant une fois encore dans le tré-
sor précieux du souvenir , prolonger
un peu le rêve enchanteur , touchant
au merveilleux insaisissable , de
Mme Marianne après sa visite aux
anges musiciens de van Eyck. En
rappelant, qu 'après tou t, du prin-
temps à l'automne de la vie , on peut
toujours chanter et de tout son
cœur , même sous les cheveux gris.
Et sans caresser d'ambition trop an-
géliqué ! Il suffi t  de pouvoir , de
quelque façon , réjouir , encourager ,
consoler, ceux qui déjà , par delà les
horizons familiers , regardent vers le
beau Noël promis aux croyants d'ici-
bas 1

Dans ce doux bruissement d'ailes
qu 'il nous semble percevoir à Noël,
nous redirons alors les paroles jadis
chantées , dues à la plume d'un pas-
teur-poète neuchâtelois :

Qu 'un jour aux chants des anges
Dans la cité du ciel
S' unissent nos louanges
Comme au premier Noël.

FRAM.

A Noël à New-York ! Comme partout dans le monde, c'est une
A grande f ê t e  de paix et d' amour que l' on célèbre en famil le  et avec
ni recueillement. Mais aux Etats-Unis , inévitablement , les manifes-
\/ \  talions ont pris une importance disproportionnée. Un Suisse qui
_12J a passé p lusieurs années en Améri que nous fa i t  le récit suivant.

Des le début de décembre , New-
York pré pare Noël. La ville , com-
me une jeune fille coquette, s'em-
bel l i t  et se pare de mil le  bijoux. El-
le a joute  des cascades de lumières
colorées aux myriades  de lampes et
cle feux qui sc in t i l l en t  déj à et mêle
le frêle t in tement  des clochettes , la
douce musique des orgues et les
sons des cari l lons aux lugubres hur-
lements des sirènes des v oi tures  de
la police et des pompiers. Noël
une fète de joie , de réjouiss ances
pour les JN cw-Yorkais, une excellen-
te occasion pour les magasins d' aug-
menter leur chiff re  d' affaires et,
pour les services publics , un pré-
texte d' enjoliver les squares et les
bâtiments.

Un peu par tout , on voit surgir
des sap ins i l luminés  ; des Pères
Noël en pèlerine rouge et clochet-
te à la main apparaissent  dans
maints  quartiers.  Les v i t r ines  dé-
voilent des trésors d'imagination et
de fantaisie , — e n f i n  disons , pour
préciser , celles des grands maga-
sins de la ôme Avenue , de Park
Avenue et Macy 's (le p lus impor-
tant  de tous) , car les petites bou-
ti ques , à part  quelques « Merry
Chris tmas » gauchement  écrits sur
la porte ou des guir landes fixées
au plafond , ne . changent guère d' as-
pect. Celui qui a ime  marcher  le
long des rues , f lâner  à travers les
bâtiments pub lics , lever le nez au
ciel , va de surprises en étonnements
et une foule de choses l'amuse, le
surprend ou le choque.

A Wall Sfreef
L'air est vif en ce matin de dé-

cembre et les pa ssants marchent  ra-
pidement, tête baissée, mains dans
les poches et coudes collés au corps ,
du métro et des bus jusqu 'à leurs
lieux de travail. Dans le célèbre
quartier de Wall Street , juste en face
de la Bourse de New-York , un sapin
de Noël a poussé pendant  la nui t .
Posé , comme une statue , sur un soc-
le, il dresse ses vingt mètres droit
vers le ciel. Une étoile encore étein-
te le coiffe. A midi précise , le pré-
sident de la Bourse allume l'arbre
tandis que le chœur de l'église voisi-
ne, celle de la Trinité , entonne des
canti ques. Le groupe de trente-six
garçons et quinze hommes, en sou-
tane 'noire et surp lis blanc, chante
des mélodies pleines de chaleur et
de foi et termine par l ' immanquable
« Voici Noël , O douce nuit » tra duit
cette fois en américain et baptisé
« Silent Night » outre-Atlanti que. Il
émane de cette adaptation une mé-
lancolie et une douceur que le can-
ti que ne laisse pas percer dans sa
version française : « Silent Night,

Holy Night , Al is calm, Ail is
bright... ».

Le sapin brille de tous ses feux
et ses lumières multicolores se re-
f lè tent  dans les grandes baies vi trées
des bâtiments d' en face. Les emp loyés
des banques et des bureaux avoi-
s inan ts  qui  vont  manger  leur léger
repas de midi , leur « lunch », com-
posé le p lus souvent d' un sandwich
et d' un verre cle lait ou d'un café ,
ra len t i s sen t  le pas, s'arrê tent , sou-
r i e n t  en pensant  à la fête si proche.
Le court moment qu 'ils consacrent
à leur repas est encore abrégé par
cet arrêt au pied du sapin et par
l'écoute du chœur. Les voitures amé-

Le sapin de Noël de Rockefeller
Center.

ricaines roulent silencieusement et
ne troublent pas la cérémonie ;
leur moteur , pas plus bruyant  que le
souffle de la brise , les fait ressem-
bler à des barques glissant sur l'eau.

Un aspect féerique
Le jour suivant , une autre surpri-

se attend les emp loyés du quartier
de Wall Street. Les halls d'entrée
des gratte-ciel qui abritent des ban-
ques , des bars , des bureaux cle com-
merce, d'assurances , d'agents cle la
Bourse, ont changé de parure.
Grands comme des églises, ces halls ,
d'où partent plus de cinquante as-
censeurs , prennent un aspect fée-
rique sous des éclairages indirects
rouges, jaunes et verts. Des couron-
nes de houx au-dessus des portes
sont signes de chance et cle bon-

heur pour ceux qui marchent sous
leurs branches. Le premier jour ,
chacun s'arrête , lève les yeux , se dé-
tourne , admire ces jeux de lumière
et ces décorations , mais le second ,
le rythme des pas retrouve déjà sa
cadence habituelle.

Dans les bureaux , la fête de Noël
est également remémorée. Aux murs ,
cle la verdure est ép inglée , de gros-
ses tètes jouff lues  de Père Noël
allumées sont accrochées , des « sa-
pins » en matière synthéti que , imi-
tations cle couleur blanche , rose ou
bleue , p loient sous leurs boules et
leurs bougies électriques.

La joie des enfants
En remontant  la nme Avenue , on

entend les exclamations et les rires
des enfants  arrêtés devant les vitri-
nes des grands magasins. Les plus
charmants  contes y sont représen-
tés : la Belle au bois dormant , Pe-
ter Pan , les bonnes et les mauvaises
fées sont là , devant  nous , avec une
foule de personnages et d'animaux
qui dansent , se cachent , jouent des
farces , se bat tent , en musique, et
émerveillent petits et grands par
leurs mimiques amusantes.

Puisqu 'il est impossible , même à
New-York où tout paraît  faisable , de
trouver , puis de planter sur le trot-
to i r  des sap ins al lant  jusqu 'au dixiè-
me ou quinzième étage, les déco-
rateurs  des grands magasins ont pen-
sé, pour les suggérer p lutôt que pour
les remp lacer , à des solutions ingé-
nieuses pleines de fantaisie , comme
ces sp irales ornées de lampes élec-

triques qui monten t  en se rapetis-
sant , ou ces cascades d'ampoules
partant  d' un même poin t  du toi t
d' un immeuble en s'clargissant par
vagues croissantes , ou ces longs
triangles multicolores p leins de des-
sins géographiques variés et co-
lorés , que l'on peut voir sur les
larges avenues .

Sur la 5me , un magasin de modes
a installé contre sa façade un orgue
doré géant , divisé en cinq parties
et qui couvre deux étages. Au cen-
tre , sur une galerie , des poup ées ani-
mées mimen t  des cantiques de Noël
qu 'un carillon joue .

Des boules plus grosses
que des ballons de foot...

Le Centre Rockefeller, impres-
sionnant comp lexe d'une qu inza ine
de bât iments  de quinze à soixante-
dix étages , offre un spectacle cle
choix à ses visiteurs.

Au p ied du plus haut  gratte-ciel
du Centre , celui de la Badio Cor-
poration of America , un sap in nor-
végien cle soixante-dix pieds a été
amené du Massachussets, à travers
pluie et neige. Il a été choisi par
le chef forestier cle l 'Etat voisin ,
à l'instar d' une reine de beaut é, à
cause de ses mesures idéales. Sitôt
planté (ce seul travail prend trois
heures) on le libère cle ses liens
et il apparaît  dans toute sa sp len-
deur. Dès le lendemain , une équi-
pe de vingt ouvriers perchés sur une
grue de six étages , t ravai l lent  pen-
dant toute une semaine pour le dé-

Joueurs d'échecs à Central Park , le jour  de Noël.
corer et pour y accrocher 1400 bou-
les p lus grosses que des ballons cle
football .  Le résultat est si grandio-
se que le sapin du Rockefel ler
Center devient  un des pôles d' af-
f luence  à New-York à l'époque de
Noël.

Dans les gares comme le Grand
Central  ou Pennsy lvanie Station , des
chorales et des solistes , p ianistes ,
violonistes , organistes , exécutent
d' excellente façon des airs de Noël
pour le p laisir des voyageurs et des
badauds.

Enf in , sur le toit plat du gratte-
ciel des journaux  « Time » et « Li-
fe », on peut dist inguer un arbre
i l luminé , j e tan t  ses feux aux quatre
horizons.  Devant le Seagram Buil-
ding, deux goupes de sap ins for-
ment  une pet i te  forêt enchantée. Le
« New-York Times » en a dénombré
127, qui supportent 12 ,000 lumières.
Le soir , la féerie est encore plus
comp lète quand certains gratte-ciel
ne laissent briller seulement quel-
ques fenêtres pour former une gran-
diose croix lumineuse. A Wall
Street , on peut en compter près

d' une demi-douzaine  visibles cle l'au-
tre bout de^a ville.

X X X
Mais si Noël est la fète de la

joie pour les famil les , c'est aussi un
jour vide et mélancol i que pour tous
ceux qui vivent seuls dans la grande
ville américaine. Ce sont ces vieux
qu 'on voit assis tout l'après-midi
dans une «cafétér ia» devant  un café
refroidi  et qui regardent  la rue. Ou
ces «mordus» de jeu d'échecs , leur
valise plate à la main , qu 'on ren-
contre à Central Park et qui mar-
chent à la recherche d' un parte-
naire pour engager une par t ie , sous
les arbres , au haut  d' une pe t i te  col-
line , avec les écureuils gambadeurs
et curieux comme seuls témoins. Mê-
me si le baromètre marque moins
dix degrés , deux joueurs d'échecs
finissent toujours par se rencontrer
Et ces isolés, que le hasard a réu-
nis en ce jour de fête pour les au-
tres , ne sauraient commencer cette
partie sans se dire : « Oh , weil, by
the way, Merry Christmas ! ».

Texte et photos
de Jean-C. GERTSCH.
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Que faire à manger? Il suffit de présenter
Rien, tout est prêt! 6 à 8 sortes de fromage

pour régaler hôtes
et invités.
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ROQUEFORT, REBLOCHON, BRIE SAINT-PAULIN, PONT- CARRÉ MUNSTER, CAMEMBERT,
le fromage à pâte le fromage dans SUR PAILLE, le fromage dit L'EVEQUE, DE L'EST, _ le fromage le fromage de
persillée, fait lequel le le roi des à pâte demi-dure, la quintessence un fromage jeune d'Alsace à pâte France
exclusivement connaisseur fromages d'une mais de du charme à croûte blanche dorée, fine, qui par excellence. Sa
avec du lait de retrouve la riche noble finesse, consistance français: un goût fleurie et à pâte fond sur la langue croûte est fleurie
brebis et affiné senteur de la dans son habit souple et riche et agreste onctueuse d'une et forme et sa pâte doit
dans les caves flore alpestre des presque brun, onctueuse et avec subtilité. saveur à la fois contraste aveo être mûrie au
naturelles monts de Savoie, moucheté de d'une saveur légère et «raide». son arôme point de
de Roquefort. blanc. douce et velouté© puissamment ressembler à de

aa paîaia relevé. For jaune, fin,
non coulant, mais

{ÉfHOfci

Qu'elle attende du monde, que son êertf àTeTsqp &te eBe essaye cte mtàs&e Et comme boisson? "Un excellent vin
mari lui en amène sans prévenir, son désarroi. Oui, elle pourra se rouge corsé, car le bpn fromage
ou que des amis arrivent à l'improviste, consacrer entièrement à ses amis et rehausse le bouquet d'un cru de
jamais la maîtresse de maison ne sera rester avec eux au salon au heu de qualité. Mais en famille, on peut aussi j
prise de court si elle a quelques jouer à Cendrillon à la cuisine. se contenter de servir du thé ou
variétés de fromage à la cave. Elle ser? toute aufteee boisson, alcoolisée o* aon.
à la hauteur de n'importe quelle Car, en un eîin d'œil, son repasesë pa?êb,
situation; son sourire d'accueil sera Un repas copieux, nourrissant,
un vrai sourire et non une grimace complet et plaisant , fait d'un beaa

plateau de 6 à 8 fromages! 
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|g A la boucherie du nouveau Marché-MIGROS des Portes-Rou ges,
- chaque morceau vous donnera satisfaction.

M g « R6tï d8 bfBif . . . . à partir de -H # Ci

i ëÈëë̂  '̂C ̂ e veau -.30
M "*MKm W 

^^ ̂  P0  ̂ à partir de «%95

1 ̂ ^BÎWv\ Côtelette salée I.-

B ĝKlII /^^'MSGROS
PORTES- ROUGES

' CHAMBRE À COUCHER
neuve de fabrique, comprenant :
2 lits jumeaux,
2 tables de nuit ,
1 armoire, 1 coiffeuse,
2 sommiers, 2 protège-matelas et
2 matelas neufs,
1 couvre-lits et
1 tour de lits

Le tout Fr. 1630.—
Facilités de paiement,
livraison franco domicile,
auto à disposition pour visiter.

ODAO-ameublemenfs Fanti & Gie
C O U V E T  - Tél. (038) 9 62 21

faeniouE oe TiiiBoes |̂|j»
tUTI'BCRGCR! M
Braui Mi 17, NEUCHATEL

Téléphone IH«

^L Magnifiques choix en 
j g f

S chocolats <C
f  Sujets pour arbres de Noël ^L
^^ 

Pralinés au détail 
^T«F Bougies - Epis lk

_W Lots de vins *K
^L à prix avantageux r̂

£ 
P. BERGER 4T

L̂» Epicerie fine 
^T•[ Rue du Seyon ^F

A vendre train

Marklin HO
2 locomotives, nombreu:
accessoires, neuf, ave<
fort rabais .
Tél. 8 45 21, l'après-midi

OREILLERS
plume d'oie, 60 x 60 cm,

Fr. 14.-
TRAVERSINS

60 x 90 cm, plume d'oie,

Fr. 21.-
J. Notter, tapissier. Ter-

reaux 3. — Tél. 5 17 48.

ÉCRITEMX
" en vente au bureau du journal

ePlaisir t.»s *e

encan plus de puissance

y , . / /_!_ ? ' 
~ " "" 

1
t̂fflMttbw ¦ i ' —"^..¦.'¦¦¦'¦ ¦¦¦-~ *

Encore plus de puissance Encore plus de plaisir Encore plus de sécurité Et la grande surprise.«
Petite sensation: le fameux moteur Anglia, L'Anglia a déjà enthousiasmé plus de 500 000 Avec une puissance accrue, des freins plus Malgrétoutescesremarquablesnouveautés,leprix
renforcé à 1,2 I. — Si rapide qu'il vous permet de automobilistes dans le monde entier. Son levier puissants ! En effet , la surface de freinage a été de la FORD ANGLIA DELUXE n'a pas changé!
bonnes moyennes et des dépassements sûrs. — de commande sport, sa maniabilité, sa tenue augmentée de 7°/o. Aussi vive et rapide qu'elle ____*¦ __ <__, _____*¦*__ ____t__f^Si puissant qu'il dispose toujours d' une réserve de route ne lui ont fait que des amis. soit , l'Anglia reste parfaitement soumise à la J™ W^m _̂_ \wm ¦*s2r '%»$¦ *"d'énergie. Vous n'avez pas besoin de la forcer, La voici maintenant dotée d'une boîte à 4 vitesses, volonté de son conducteurl
Donc: moins d'usure, longévité accrue. toutes synchronisées. Changement de vitesse Bien sûr, vous pouvez venir l'essayer aujourd'hui!
Comparez les détails techniques: 53 ch au frein, facile, précis, rapide — quel merveilleux plaisir! Vous trouverez votre distributeur FORD tout
Rapport poids/puissance 13,5kg/ch. Couple au début de l'annuaire téléphonique, avant la
9,17 mkg à 2700 t/min. Vitesse de pointe 130km*. liste des abonnés.
— Pour 6 chevaux fiscaux seulement! Plan de financement Ford FORD (Suisse)

Garage des Trois-Rois, J.-P. & M. Nussbaumer, Neuchâtel , Pierre-à-Mazel 11 NIDAU : Garage du Pont S. A.; distributeur local : Couvet : Daniel Grandjean , garagiste .

BIBELOTS

J'acâiète mjae livre»
aprèe avoir bouquiné à
mon als» chea

(J$g *Jvnonà
le libraire _» la ru»
Saint-Honoré qui vou*
laisse choloij ,

f  Saucisses sèches 1l Boucherie des Sablons J

Sk
; M Croix-du-Marché B; !

(Bas de la rue I - .-.;

Ï R A D I O S I
fl PORTATIFS |

à transistors ' . *"¦.!

de paiement ; S f

A vendre

SKIS KNEISSEL
Slalom, fixations sécurité
Marker , longues lanières,
état de neuf. Fr. 250.—
Tél. 5 42 51.

I MACHINES À LAVER
c Toujours lui...

TANNER

isl ¦'— ^Lii :CJ
Exposition
Dime 66

La Coudre-
Neuchâtel

Tél. 551 31

«Necchi»
machine à eoudrv.

de démonstrations ,
comme neuve ,

bas prix ,
portative zigzag

Garantie ,
facilités de paiement.

Seyon 16 - Grand-Rue 5
Tél. (038) 5 34 24

Antiquités
Armoires — tables Louis
Xin — tables rondes et
demi-lunes — rouets neu-
châtelois — bahut peint "
— étains — garniture de
cheminée — lampes et
bougeoirs.

Y. Schorpp, Sevon 7.
Tél. 4 10 15.

A vendre d'occasion un

accordéon
chromatique, touches pia-
no, à l'état de neuf. —
Prix à discuter.

Tél. 4 01 80.
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Ne manquez pas de lire dans ce numéro,
le communiqué

«Chéri, lis donc ceci »

j^̂ W H additionne-

l Si iis^lc muitiT/ê
f̂rg^ âwi VlVlBI et imprime

' 'F yy t "' \

La nouvelle machine à calculer Quick à bande de contrôle vous offre:

* Clavier international * Petites dimensions: 25x17cm,
de 10 touches 5 x9,5 cm

* Sous-total automatique par * Poids lé9er: 3>450 k9
un simple coup de levier * Résultats jusqu'à 99 999.99

Fr 450 —
* Touche d'impression de nom- Ré'8u,t^8 j ,

& g g g g9g gg
bres sans enregistrement Fr 475 —

* Touche répétition 
* Avec ao\àe négatif,

pour multiplications supplément de Fr. 20.-
* Capacité: 6/7 ou 9/9 chiffres * 1 année de garantie
Commandez cette machine éprouvée aujourd'hui encore. Droit de
renvoi dans les 8 jours.

Hamag-Machines de bureau S.A. nuschiikon
Bureau: Schulstrasse 37

Nous cherchons revendeurs! Zurich 11/50, Tél. 05174643 73

Les moyens envisagés par les Américains
pour envoyer deux hommes sur la lune
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UN PROBLEME PASSIONNANT

La conquête de la fane prend
corps. L'année 19(5 3 — qui ne per-
mettra l'envoi d'aincum engin en
direction des planètes — a toutes
chances de voir se réaliser les pre-
miers sondages de notre satellite
naturel par des appareils automa-
ti ques. Ma-is des plans beaucoup
plus vastes sont en chantier : les
Américains viennent , en effet , d'ar-
rêter les grandes lignes d'un pro-
gramme de cinq ans visant à faire
parvenir sur le sol de la luine des
engins habités avec, cela va sans
dire , leur billet de retour.

La capsule qui transportera deux
Américains sur la lune sera le LEM
(siffle de Lu nar Excursion Module) :
sa longueur atteindra 4 m 55 et son
envergure sera de 3 m 05. Autre-
ment  dit , la cabine sera comparable
à cell e d'un hélicoptère biplace. La
construction en a été confiée- offi-
ciellemen t à la Grumman Aircraft
Co, dans le cadre du programme
Apollo , dont le but est , par ailleurs,
de mettre en œuvre les moyens des-
tinés à faire arriver de fortes char-
ges utiles dans la région lunaire.

En pratique, quelque vingt-cinq
capsules LEM seront coustirutites.
Plusieurs d'entre elles seront tes*
tées dams des simulateurs, c'e.st-à-
clire que les techniciens les laisse-
ront séjourner dans des chambres
où ils s'efforceront de reproduire
les conditions physiques d' un, vol
lunaire aifin d'étudier leur compor-
tement. Les autres formeront un
paire de véhicules destinés à une
première série de voyages pré-
voyant douze arrivées d'engins ha-

bités, en vue de séjours de plus en
plus longs, SUIT la lune.

Pour alunir en douceur
Le projet LEM se caractérisera

notamment par nue approche « ho-
rizontale» de la lune après un temps
d'attenite sur une orbite d'escale
autour de l'astre. Cette solution est
de loin la plus sûre.

A l'heure actuelle, où il n'est en-
core question que de faire sonder la
lune par des appareils automatiques,
les Américains ont adopté, avec
leur Ranger, la technique de l'arri-
vée verticale dont le principe se
comprend immédiatement : les Ran-
gers sont lancés vers la lune et ils
« tombent » sur celle-ci , quitte à
freiner leur chute à l'extrême fin
du parcours par allumage d'une
rétro-fusée éjectant des gaz vers le
sol.

Cette formule a le mérite d'être
simple, mais sa précision est déplo-
rable e-t elle offre une sécurité pres-
que nulle. Du fait qu'une fusée fonc-
tionne toujours de façon nuineuse
lorsqu'elle doit travailler vertica-
lement , on est conduit , en effet , dans
le cas d'une telle arrivée, à faire in-
tervenir !« freinage sur une durée
très courte. Les Rangers doivent
allumer leur fusée à trente-oiniq ki-
lomètres du sol de la lune, c'est-à-
dire quinze secondes, seulement
avant l'instant qui , sans cette opéra-
tion , ni arquerait l'éoraisemenit de
l'engin.

Première phase i
MII («111 te lunaire

Pour un engin habité, 11 nie saur-
raiit être question d'un tel travail
sur corde rai de qui n 'offre aucune
solution d* secours en cas de dé-
faillance de la rétro-fusée. Par ail-
leurs, quelle que soit la qualité du
matériel, on ne saurai t évidemment
escompter une annulation rigou-
reuse ae la vitesse : sur les Rangers,
on se contente d'adimetitre que la
rétro-fusée ramènera celle-ci de
9000 km/h à une « valeur probable »
inférieure à 300 km/h .

Aveo un épais capitonnage en
balsa-, urne telle vitesse peut être
«dundee à'ila. rigueur pour un baillon-
lalboratoire. Au contra ire, pour un
appareil importanit qui, destiné à
revenir vers la terre, nie doit pas
être l'objet de la moindre détério-
ration , une arrivée brutale ne sau-
rait être seulement risquée.

L'abordage horizontal évite ces
Inconvénients. Dans le futur projet
LEM, 11 s'agira ainsi de faire arri-
ver la capsule au large de la lune,
en demandant au véhicule porteur
de le satelliser autour de celle-ci.
Autrement dit , dans une première
phase, il s'agira de placer la LEM
sur une orbite circulaire à 160 km
de la lune.

Puis, un petit coup de frein rap-
prochera cette orbite à seize km
seulement de la lune, et c'est à ce
moment que sera donné le grand
coup de frein horizontal (et à ce
stade , uu retard de quelques secon-
des ne serai t nullement crit ique), le
sol lunaire étant f inalement abordé
de façon oblique sur l'ultime phase
du parcours.

Une manœuvre subtile
et économique

Une telle technique présente un
autre avantage. Elle permet à l'en-
gin de se séparer , sur son orbite lu-
naire , de toute masse inutile, assuré
qu'il pourra Ida retrouver au re-
tour.

Le freinage de l'arrivée et le dé-
part de la lune sont, en effet, des
opérations assez coûteuses et il se-
rait illogique de dépenser du com-
bustible pour faire parvenir sur la
lune, et ensuite pour arracher à son
sol, un matériel utilisé seulement
lors du retour sur la terre.

De façon précise, la capsule LEM
sera un tronçon (les Américains di-
sent un « module») du véhicule
porteur Apollo qui, lui, n'ira pas
sur la lune. Il restera en orbite au-
tour, la visite de la lune devant être
compri se selon le programme sui-
vant :
• Venant de la terre, Y Apollo »e

satellise autour de la lune et là, une
scission a lieu : la capsule LEM te
détache de l'Apollo.
• Cette LEM va se poser mur 5a

lune aveo son équipage de deux
hommes et, au bout d'un certain
temps, elle repart de la lune grâce
à une réserve de combustible, en
visant non pas la terre, mais l'Apol-
lo qui tourne autour de la lune.
• Un rendez-vous orbital a lieu

à proximit é de la lune : la LEM re-
joint l'ApoliIo et se ressoude à elle.
Enfin, le tout, grâce aux moteurs
de l'Apollo, revient en direction de
la terre.

Le procédé est très «uibtill 1 11 est
particulièrement économique et en
fa it beaucoup plus sûr. Le retour de
la lune vers la terre est, en effet,
nettement plus facile lorsque l'opé-
ratoin a lieu ainsi en deux temps.

)Les Russes s
un double rendez-vous ?

On ne connaît rien offic iellement
des projets que les Russes prépa-
rent de leur côté . Il semble certain
que , depuis longtemps, les techni-
c iens soviétiques ne conçoivent , eux
aussi , la conquête de la lune qu 'à
partir d'une orbite lunaire.

Mais peut-être adopteront-ils fi-
nalement la formule du double ren-
dez-vous : autour de la terre et au>-
tour de la lune. A l'aller, ils assem-
blerai ent par tronçon s un gros
engin sur une orbite terrestre; celui-
ci servirait alors de plate-forme de
dépa rt pour un engin qui irait se
placer sur une orbit e lunai re à
partir de laquelle serait entreprise
l'exploration de la lune.

Au retour, le processus inverse
serait adopte. Partant du sol de la
lune, la cabine habitée rejoindrait
un vaisseau cosmique lancé en or-
bite autour de la lune et le tout re-
viendrait vers l'orb ite terrestre où
aurait  été laissé le matériel dest iné
à ne servir que dan s la dernière
partie du voyage (traversée des
couches denses de l'atmosphère).

L>e problème majeur i
des fusées géantes

Quelle que soit la formule adop-
tée, ies projets d'envois d'hommes
sur la lune se caractériseront par
un trait commun : il faudra , au dé-
part, pouvoir fa ire tourn er autour
de la terre des satellites de 200
tonnes.

Pour cette raison , indépendam-
ment de la mise au point des subtils
dispositifs destinés à assurer tant
la survie d'un équipage que la na-
vigation da ns l'espace terre-hune, le
problème majeur va résider dans la
construction de fusées géantes au-
près desquelles les engins qui la n-
cèrent les Vostok seront demain
regardés comme de véritables jouets .

Plus que jamais, la course aux
poids lourds reste ainsi l'objectif
No 1 de l'astronautique au cours
des prochaines années.

Albert DUCROCQ
président de la Fédération
française de l'automatlon)

(Copyri ght by Ardopress FAN.)

La haute couture à Assemblée nationale

A la suite de la nomination de M. Habib-Deloncle comme secrétaire d Etat
aux affaires étrangères , Mme Odette Launay sera la neuvième femme député.
C'est la première fois que la « haute couture » entre à l'Assemblée nationale.
En effet , la nouvelle « élue » est vendeuse chez le couturier Jacques Heim.
Mme Launay est âgée de 53 ans. Elle fait partie , depuis 1958, de l'U.N.R.

(Keystone)

ATHÈNES (ATS-AFP). — Plu-
sieurs bébés confiés i une pou-
ponnière de Salonlque ont été en-
levés et vendus à Athènes et sans
doute à l'étranger , établit une en-
quête du parquet de Salonlque.
L'enquête a été ouverte a la suite
d'une dénonciation par une Infir-
mière.

Le nombre des bébés enlevés et
l'Identité des « kidnappeurs » n'ont
pas encore été révélés. Selon la
presse d'A thènes , la bande spécia-
lisée vendrait les bébés de 6000 i
20 ,000 drac hmes (640-2500 fr.) L'en-
quête se poursuit. Le directeur de
la pouponnière a été relevé de ses
fonctions.

Découverte d'un trafic
de bébés en GrècePrès de trois mille

soldats soviétiques
auraient quitte Cuba

ÉTA TS-UNIS

WASHINGTON (ATS-Reuter) . — Se-
lon des informations de source des
Etats-Unis , '2000 à 3000 soldats sovié-
ti ques ont quit té Cuba au cours ds ces
dernières semaines.

Les Btàts-Uûs seraient désappointés
du rythme lent du départ des force»
soviétiques. Selon des sources offi-
cieuses, il resterait de 9000 à 15,000
soldats soviétiques K Cuba. La p lu-
part d'entre eux étaient en relation
avec la création de rampes do lance-
ment pour fusées , est iment les mêmes
sources. Car les Russes accomplissaient
le t ravai l  manuel  de construction et les
Cubains n 'y avaient aucune part.

* PLUS DE 150 ANS *
BOUVIER MË
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CHAMPAGNES ET GRAND VIN MOUSSEUX
X&.-.v v - Y J..X' -1

La plus ancienne maison de Suisse — fondée en 1811

MÉTHODE CHAMPENOISE
élaboré par

S. CHATENAY SA.
E-vole 27, Neuchâtel Tél. (038) 5 lt 33
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Magasin de vente ouvert
durant les heures
de bureau et le samedi

* matin de 8 à 12 heures
VENTE DIRECTE
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Ht"

-~" *Jl|iiB '̂*TT "lllË iii 'i&_ -___ f̂j àt_M V^mr&yT^?PlQt79^ -̂__ ^^_ ŵ Ŝê *r&'̂ *£1̂3&̂ i3_ f̂ aff - ^ '̂
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en assistant tout simplement dans un de nos magasins, d'Ici au 31 décembre 1962, û la démonstration de la
sensationnelle reprise automatique, dernière nouveauté elna
Le tirage au sort réservé à chaque visiteuse aura lieu sous contrôle notarié. - Les collaboratrices elna et
leur parenté ne peuvent y participer. - Proclamation des résultats fin janvier 1963.

TAVARO Représentation S.A. 2, Saint-Honoré - Neuchâtel - Tél. 5 58 93
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1 PARFUMERIE SCHENK g
BH renommée pour son grand choix arg

O Elizabeth Arden Jean Patou El
O Guerlain Pierre Cardin E3
Q Caron, Darven Lubïn, Weil O
|3 Revillon , Lanvin Chanel, Molyneux Q

U Balenciaga Jean d'Albret Q
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et la nouvelle |&w îî  ̂ B̂ Opel Record, Capitaine Jeudi 13 déc. 10.00-22.00 .
Vauxhall Cresta ! illl JwfHJlH Vauxhall Victor, VX 4/90 Vendredi 14 déc. 10.00-22.00y m WS ¦ lf Véhicules utilitaires¦̂̂  ̂ 1̂̂  ̂ Chevrolet et Bedford Soyez les bienvenus I Entrée libre I
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Couronne parisienne 280 wÈÈ
Brioche l50 H
Bonshommes en pâte en BR
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IVIdllldlId = Savez-vous que la Garderie de la Bibliothèque ? j
Pestalozzi fonctionne tous les jours de décem-
bre, dimanches et lundis exceptés ? ;* . _ ' . -

Un bon manteau d'hiver
ça c 'est un cadeau !

Coupés dans de superbes lainages,
d'une exécution impeccable,
de p rix p lus qu 'abordables.
Vous choisirez votre manteau â

La Cité
298.-268.-228.- 198.- 148.- 128.-

- 98 —
Votre avantage LA RISTOURNE ou 5 °/c esept
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Prenez soin de vos yeux !

Depuis plus d'un
siècle la maison...

MARTIN

LUTHER
¦ MAITRE OPTICIEN

l̂ ^Rdd Neuchâtel - Plnco Pury 7

MBJ exécute rapidement vos
ordonnances de lunettes

¦ 
,
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A vendre à bas prix

patins artistiques
avec chaussures blanches
(Ballyl , grandeur 40-41.

S'adresser : Hôtel de
l'Areuse, Boudry. — Tél.
6 41 40.

H S A M E D I  il
¦ Superbe BOUILLI 1
I et RÔTI DE BŒUF i
Em extra-tendre

jSÎJ et toujours ses fameuses ff- \

I PETITES LANGUES de bœuf g
Kg fraîches et avantageuses Y
|| | BOUCHERIE - CHARCUTERIE i ' - :

I MAX HQFMAM i
9ij Rue Fleury 20 . Tél. 5 10 50 T Y

Pour cause de double
emploi , à vendre un

frigo Sibir
en bon état. — S'adresser
l'après-midi : rue du Tré-
sor 9, 1er étage.

Prévoyez
un
bon
hiver

^̂

avec,
calciionic
Calcitonic est une précieuse
source de calcium, puisqu'il est
à base du fameux Calcium-
Sandoz, recommandé par les
médecins. Le calcium est indis-
pensable pour le corps humain.
Les enfants en pleine croissance
en requièrent des quantités im-
portantes. Il estparticulièrement
important pour les fonctions
défensives de l'organismequand
il s'agit de combattre infections
et refroidissements. A côté du
Calcium-Sandoz, Calcitonic con-
tient deux bio-cata lyseurs vitaux
qui revitalisent l'organisme et
le rendent plus résistant: les
vitamines C-appelées vitamines
de l'auto-défense - augmentent
la résistance contre la grippe.
Les vitamines D sont irrempla-
çables pour assimiler le calcium
nécessaire à la croissance de
l'ossature et des dents.
Granulé effervescent, facile-
ment soluble, la boîte frs. 4.60.

i Comprimés effervescents, tube
de 10 comprimés frs.1.95.
En pharmacies et drogueries.

Prévenez
la
grippe
avec
calciionic

__ i

S__ ÏÏ___ W____ W"Ê %pr »# .. * . ^̂ |̂B§ - _f» «M 
¦¦ i'

¦j y T* HB ![ ' r̂ &\ v% ' î Ĥ raË t iâ x î*̂ ;
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Le réveil «réveilleur»
7 h : une sonnerie discrète , mais efficace. Déjà? Ce réveil General Electric revient à Fr. 49.50.
On presse le bouton... et on se rendort ! 7 h 10: Boîtier sobre, de couleur neutre: beige. Son
le réveil revient automatiquement à la charge, cadran s'illumine dès qu'il fait sombre. Pas
Et ceci 4 fois de suite, toutes les 10 minutes, besoin de le remonter, ni de le régler.
De quoi décourager les plus résistants ! Autres modèles depuis Fr. 38.-.

En vente chez:

££ ĴC  ̂
"NERALf ELECTRIC

APPAREILS MÉNAGERS
Rue du Seyon 10 - Neuchâtel

I
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\ ^» \ Aucun acompte à l'Installation.

V ^1 \ P*a de factures de réparations.
V \  V mVt'WVMNDMZ PROPRIÉTAIRE DE L'APPAREIL 

\ \ \ in c«i <f achat, la montant encaissé set déduit du prix du poste
\ \  \ «ou» déduction d'une modique prime de service correspondant au
\a \ 1 ** d» la vtaur da l'appareil.

V̂ aawraïfeàaaH!bïï!H *v *"%tt <%'l> 
ma '3ïs ™"'er*
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Ne manquez pas de lire dans ce numéro, |
le commune ~ |

«Chéri, lis donc ceci»

ESTAVAYER
Licenciement de la classe 1902
(.e) Quelque . 45 militaires" broyards ¦de
la classe 1902 ont été licenciés mardi
dernier à Estavayer ' e r i '  présence de
MM. Georges Ducottefd , conseiller
d'Etat et Georges Guisolan , préfet du
district. D'aimables paroles de recon-
nais.sance furent  adressées par ces deux
magistrats  au cours d'une brève colla-
tion qui eut lieu à l'hôtel de ville.

Les contribuables votent
le maintien du taux de l'impôt
(cl Une v ing ta ine  de contribuables
seulement de la commune d'Estavayer
se sont réunis mardi soir en assemblée
ordinaire  sous la présidence de M. Jac-
ques Bullet, syndic. Ils ont voté à l'una-
nimité le maintien du taux actuel de
l ' imp ôt , malgré les importantes dépen-
ses qui seront prochainement investies
dans de vastes travaux d'urbanisme.

Assemblée
l ide la Société de gymnastique
(c) La Société fédérale ' de gymnastique
section d'Estavayer, a tenu samedi dernier
en présence d'une quarantaine de membres
son assemblée annuelle qui fut présidée
par M. Jacques Bullet. Au cours du rap-
port présidentiel, 11 a notamment été fait
état des difficultés rencontrées auprès des
Jeunes, pour former une équipe d'actifs en
vue de diverses manifestations sportives
qui auront, Heu l'an prochain. L'assemblée
a finalement accordé sa confiance au co-
nfite suivant : Président : M. Jacques Bul-
let ; vice-président : M. René Pittet ; se-
crétaire : M. Alfred Fawer ; caissier : M.
Bernard Bonny et membres adjoints: MM.
J.-P. Grossrleder , J.-P. Bise et J.-Cl. Mar-
tin.

Le Cercle de la voile
a vingt ans

(c) Le t Cercle de la Voile » d'Estavayer ,
qui compte de nombreux membres de
Payerne, de Pribourg, de Moudon , de Lu-
cens et bien silr d'Estavayer , en est à sa
vingtième année d'existence. Dans le cadre
de cet anniversaire, le comité central suis-
se de yachting a confié au C.E.V. l'orga-
nisation de deux compétitions, le cham-
pionnat national des « Corsaires » du 11 au
14 juillet et le championnat suisse des
« Yollenkreutzer 20 m2 » du 14 au 17
Juillet.

Il convient également de relever qu 'il y
a 20 ans que s'ouvrit à Estavayer le fa-
meux chantier naval Périsset dont l'excel-
lent travail a acquis dans notre pays une
fort belle renommée.

SIENNE
Le prix artistique

de la ville de Bienne
Le Conseil communal de la ville de

Bienne a décerné son prix artisti que
1962 aux artistes biennois Jean Ber
et Hermann Engel , qui recevront cha-
cun 1000 francs .  Jean Ber est , certes ,
aujourd'hui , le représentant le p lus
connu de l' art de la récitation en lan-
gue française , et Hermann Engel , qui
est organiste à l'ég lise principale de la
ville , est un grand promoteur de la
musi que sacrée.

Des installations modernes
à l'office télégraphique

(c) Après rénovation et agrandissement)
de la poste principale , l'office télégraphi-
que de Bienne vient de prendre possession
de ses nouveaux locaux et de leur magni-
fique installation.

Ainsi le hall met désormais quinze ca-
bines téléphoniques, desservies par le per-
sonnel du télégraphe, à la disposition du
public. En supplément, l'une d'elles est
équipée d'un appareil télex relié au télex
international. Des installations modernes
faciliteront transmission, réception et dis-
tribution des télégrammes.

AUVERNIEB
Belle conférence

(ç) Les oiseaux en sol '.sont déjà une
«traction, mais 'quand Us sont présentés"gfy un ornithologue douîilé'"d'.lin ar.tlate
photographe on est sous Ié-.çhavme. C'est
dire ' combien jolie et Intéressante fut  la
causerie organisée sous les auspices du
Groupe d'hommes, vendredi ,, à la salle de
paroisse.¦ ' Un conférencier au langage aisé, M. Re-
né Gacon . présenta et commenta, de très
vivante manière , de magnifiques clichés en
couleurs , qui furent autant de révélations
des mœurs des merveilles, volantes que
l'on peut découvrir dans notre coin de
pays.

Et que dire de la patience que repré-
sente ce remarquable travail.

MARUV.EPAGîVIEn
La semaine de cinq jours

à l'école ?
Cet Sous la présidence de M. ' Alfred
Pellaton , la commission scolaire rie Marln-
Epagnier . a examiné le projet de budget
scolaire pour 1963. L'augmentation du
coût de la vie et celle '. des effectifs
ont provoqué une augmentation sensible
des dépenses qui s'élèvent à 117,315 fr.
contre 95 ,032 fr. pour 1062.

D'autre part , la commission a dépouillé
les questionnaires qui avalent été soumis
aux parents des élèves pour déterminer
si l'application de la semaine cle cinq
jourss, selon l'essai fait cet été, peut
être décidée à titre définitif.  Le résultat
de cette consultation est fructueux , car
en plus des « oui » et des « non » qui
fixaient la commission sur l'opinion gé-
nérale, beaucoup de remarques , souvent
très judicieuses, ont permis une apprécia-
tion plus exacte riu problème. Conformé-
ment à la majorité exprimée , l'horaire
d'été - sera repris l'année prochaine , mats
la répartition des heures sera réétudiée
avec le corps enseignant.

Le cas des élèves difficiles ou retardés
revient sur le tapis à chaque séance, mais
l'évolution de la situation n 'apporte ni
né permet une solution à ces problèmes.

COKTAILLOD
Création d'un chreur de dames
Ce) Une t r en ta ine  cle daines qui avaient
pa r t i c i pé comme chanteuse s aux fêtes
du centenai r e  de l' _ Echo du Vi gnoble »,
se sont réunie s lundi  dernier , dans le
dessein de créer a Cortai l lod un chœur
de dames. C'est maintenant chose fa i te ;
cette société sera dir i gée par l'ac t i f  di-
recteur qu'est M. Francis Perret . Un
comité  a été dés igné  qui se compose
comme sui t  :

Présidente : Mme Ruth-Al ice  In r iun i ;
vice-président e : Mme Marie  Cat t in  ;
secrétaire : Mlle Al i ce  Spined i ; cais-sière : Mlle Andrée  Schlegel ; archi-
vis te  : Mm e Marguer i t e  Schreyer • as-
sesseur : Mme Ida Ren aud .

LE LANDERON
Soirées des sociétés

(cl L'horaire des diverses mani fe s ta-
tions locales se déroule conformément
à l' entente intervenue au début de In
saison enlre les divers groupements  et
sociétés. . Il y a quinze jours , les jeu-
nes gens de la paroisse catholi que o f -
f ra i en t  une agréable soirée au cours de
laquelle , ils in terprétèren t  une amu-
sante comédie « La Fougue de Léo-
nard *. C'est toujours avec p laisir que
l'an voit ces jeunes  évoluer  sur scène ,
ce qui leur perm et d' acquérir une cer-
taine aisance, et une manière correcte
de s 'exprimer.

Samedi dernier , c'était au tour de la
Société f édéra le  de gymnast i que. Un
programme cop ieux a démontré toute
l' activité des diverses sections , ac t i f s ,
dames , pupi l les  et pup illettes , dont les
productions ont été chaleureusemeni
app laudies. Une soirée fami l ière  et dan-
sante a heureusement comp lété cette
sy mpathique manifestation.

Motions et questions
déposées au Grand conseil

I Iî'ÉWMotion de MM. Favrè -'(rad.) et;' con-
sorts : .• - .t'' '

Le Conseil d'Etat est chargé d'étudier
si le rendement de l'Impôt du timbre
justifie encore les frais qu'il Impose à
l'Etat comme aux contribuables et ds
procéder d'ores et déjà à une rationali-
sation qui permettrait de renoncer à
l'emploi désuet du papier timbré et du
timbre dit fixe.

Dégrèvements fiscaux
Motion de MM. Favre (rad.) et con-

sorts :
Le Conseil d'Etat est prié d'étudier

les possibilités d'encourager , par des
dégrèvements fiscaux , les formes d'épar-
gne indispensables à compléter les rentes
AVS.

Pour des prix à décerner
aux étudiants

Question de M. Ph. Mayor (lib.) :
Au cours des études faites dans les

gymnases ou technlcums de notre can-
ton, les étudiants ont la possibilité de
présenter un travail sur un sujet déter-
miné et de recevoir , si l'exposé est Jugé
digne d'Intérêt , un prix qui n 'excèd e
pas une ou deux centaines de francs.

Si louable- que soit cette manière de
stimuler les Jeunes , le Conseil d^Btat
envlsage-t-11 . de les encourager à pour-
suivre leurs études , en facilitant l'Insti-
tution et la remise, à un certain niveau
des études, de quelques prix de plusieurs
milliers de francs à l'Intention des étu-
diants méritants pour des travaux de
recherches qu'ils auraient effectués dans
des conditions à préciser ?

La distribution de tels prix donnerait
à leurs bénéficiaires l'avantage de ' conti-
nuer leurs études dans une pleine Indé-
pendance , sans même avoir le souci
d'être mis au bénéfice de bourse.

' Y - - :
'
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Intégration européenne^'
"Question de M. P.-R. Rosset ' Yrn'rl'X:

- IJ Intégration ' économique de l'Europe
posera ;à notre canton de graves pro-
blèmes. - ; .¦ Le Conseil d'Etat ne pense-t-U pas
qu 'il conviendrait , de constituer une
commission : ad hoc pour les étudier de
façon systématique et permanente ?

Déductions pour frais médicaux
Question de M. P.-R. Rosset (rad.) :
Les déductions fiscales pour frais mé-

dicaux et pharmaceutiques sont fort
-appréciés par la population. - Cependant,

d'une façon générale, on Juge qu 'elles
sont Insuffisantes et que le mode de
leur calcul est un peu compliqué. D'au-
tre part , ' l'Introduction de la loi sur
l'assurance maladie, dû 25 mars 1958, à
modifié la situation.

Le Conseil d'Etat ne pense-t-11 pas
que ces déductions devraient être . plus
sensibles et que la manière de les cal-
culer pourrait être simplifiée ?

"" Les frontaliers français
ne pourront-ils plus travailler

au Locle ?
Question de M. F. Blaser :
Le Conseil d'Etat a-t-11 connaissance

des mesures prises par l'organe des con-
tributions françaises à, l'égard des fron-
taliers venant travailler au" Locle et ses
environs et dont le but réel est d'empê-
cher leur venue en Suisse pour leur acti-
vité professionnelle ?
-L e  principal élément en est la suppres-
sion d'un abattement de 20 % sur les Im-
pôts accordé' jusqu'à présent pour les
frais de déplacement.

Le Conseil d'Etat est-Il disposé à en-
treprendre, dans la mesure' du possible,
les démarches pour que les Intérêts de
ces ouvriers étrangers ne soient pas lé-
sés ?

Suffrage féminin
La 45me assemblée cantonale pour le

suffrage féminin s'est réunie le 8 décem-
bre à Neuchâtel , sous la présidence de
Mme Janine Robert-Chalandes.

On relève dans le rapport présidentiel
que l'« Association cantonale pour le suf-
frage féminin » est Invitée à collaborer à
l'organisation de la t Journée neuchâteloi-
se » lors de l'exposition nationale à Lau-
sanne.

Une décision prise en assemblée extra-
ordinaire des sections suffraglstes suisses,
rencontre l'approbation générale. U s'agit
de l' envoi d'une lettre à tous les conseil-
lers nationaux , leur demandant d'attirer
l'attention des Chambres fédérales sur
l'anomalie où se trouve notre pays qui ,
d' un côté refuse le droit de vote aux
Suissesses et de l'autre se propose d'entrer
au Conseil de l'Europe dont un des prin-
cipes de ba.se est le suffrage universel I

Après la partie administrative , Mme P.
Girard présidente de l'Association des cl-
tçyennes vaudoises , donne une causerie
très vivante et suggestive sur : « La reva-
lorisation du travail de la ménagère. »

FLEURIER
Pour la nouvelle église

catholique
(c) La vente organisée récemment en
faveur de la construction d' une nouvelle
église catholi que a produit le beau
bénéfice de 14,425 francs.

HOUDE VILLIERS
Veillée de paroisse

(c) Samedi a eu lieu la tradition-
nelle et combien sympathique veillée
de paroisse. Quelques mots de bienve-
nue fuirent ¦prononcés par le pasteui
M. Reymond qui , par son éloquence
pleine d'humour et sa verve couitu-
mière, donna le ton a la soirée. En-
sui te , tandis que ces dames... et ces
messieurs papmtialent atutouir d"un«
tasse de thé, quelques productiioms va-
riées apportèrent de la diversion. Le
Chœur mixte dirig é pair M. Fasniacht ,
exécuta deux chants.  Les jeunes de la
paroisse avalent de leuir côté préparé
des sketchs, des chansons, voire des
récitation s qui connurent  un beau
¦suocès. U est heinreux que de telles
manifest at i ons se perp étuent , car elles
amènent les paroissiens à mieux se
connaître.

VILLIERS
En beau résultat

(c) Organisée par les délégués de la
commune, la coMiecte en faveur de l'hô-
p ital de Lawleyeux a permis de récol-
ter la très betie somme de 462 fr. 50.

VALANGIN
Beneontre féminine

(c) Pour la première fois, une ren-
contre fémin in e  a eu lieu dans notre
v i l l age , mardi soir au collège. C'est
devan t  un au ditoire réjouissant  que
Mme Burger a pu présenter Mme Gas-
ton Deluz de Neuchâtel , q u i - a v a i t  pris
comme sujet : « Comment fêter Noël ».
L'exposé de Mme Deluz a été très
captivant  si bien que la soirée a été
des plus réussies , ce qui permettra
aux  organisa t r ices  de continuer.

(c)  Le convoi actuellement ut ilisé
pour les voyages du président  de la
Républ i que.,' fac i lement  reconnais-
sable par sa présenta t ion  luxueuse
f i e  bandage des roues est peint en
blanc)  se trouve en gare de Pon-
tarlier depuis hier en f i n  de mati-
née et n'en repartira vraisembla-
blement qu 'aujourd 'hui .  On croit
savoir que le dép lacement du convoi
avait pour but certains essais radio ,
mais ceci n'est qu 'une hypothèse .

On sait , d' autre part , que^ la ligne
Pontarlier-Frasn e est considérée de-
puis  quelques mois comme zone f e r -
roviaire exp érimentale et que des
essais autres que ceux ment ionnés
p lus  haut auraient pu être e f f e c t u é s .

Le train présidentiel
français

aux essais entre Frasne
et Pontarlier

... parce que le baromètre
a joué un bon tour aux autorités I
(c) Aucune restriction d' eau n 'a été
ordonnée jusqu 'ici , au Landeron. La
s ta t ion  de pompage fourn i  l'eau en
suf f i sance  et chacun s'est p lu à
reconnaî t re  combien ava ien t  été heu-
reuses , les décisions prises par nos
autori tés en 1947-1948 , alors qu 'à
cette époque, en p lein été, le dé-
bit  des sources é ta i t  ne t tement  insuf-
f i s an t  et qu 'il était  nécessaire de
recourir  à des moyens de fo r tune
pour assurer  une a l imenta t ion  à peu
près normale. La construction d' une
station de pompage des « Prés-de-
la-Tour» avec l ' é t ab l i s sement  d' une
conduite de deux kilomètres pour le
raccordement aux réservoir s fu t  exé-
cutée et nécessila une  mise de fonds
de près d' un demi-mi l l ion ,

Ces travaux ont donné comp lète
satisfaction et ga ran t i s s en t  une a l i -
m e n t a t i o n  abondan te  et régulière.
Cependan t  et m a i n t e n a n t  qu 'il p leut ,
on pouvai t  lire dans les avis off i -
ciels du 12 décembre , qu 'on avai t
décidé de couper jus qu 'à nouvel
avis  le débit des fonta ines  publi-
ques. Le baromètre a joué un bon
tour aux autori tés  et pour le moment
les fonta ines  coulent encore...

Le Landeron échappera
peut-être

aux restrictions d'eau...

1 Sèche-cheveux SOLIS

W?̂ P— '¦>- 'WMK¦ \
_____

W / dV <j- -> rE_ ¦:\_w__W/j J * -¦̂p. <v » ça /Ha
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¦¦'o ssHH

le sèche-cheveux le plus
moderne, sans collecteur, X
ne demande aucun -J
entretien, absolument " . î
silencieux , déparasité pour I
la radio et la télévision, i
avec 2 commutateurs pour
air chaud et air froid, \ ,pp9
utilisable comme PT -̂Iventilateur de table K̂ ^Jseulement Fr. 39.50 P|̂ YJdans les magasins L̂ TB

Je choisis mon intérieur chez P̂fbiïr 9
Voici le beau mobilier «CHIC ROMAND- Vpr~  ̂ Y'L T̂ ' iji ' j S [  WbdWp'Chambre à coucher, modèle très élégant en bouleau fex 

 ̂
¦ ¦ ¦ -. - î ' ^  ' ' ï m  -llr T ¦ ^' .

doré Scandinavie , intérieur acajou , armoire à 4 portes p,,- . - :, Y y, SU ' "̂ '¦
... «Vec miroirs cristal et agencement très raffiné. Coif- I ft . J X J  j, . ' . . . I . ;. '!%_.

. fejjse-commode et tables de chevet avec plateaux X : , ; { X m y. X ~"5j.
verre. Egalement livrable avec armoire sans glace. ,j| | ; :; ,X&. j « < ; , / , X ¦ ,... .- ' '
Salle à manger avec buffet anglais très chic en palis- ! >=*. . ' ' : ¦¦¦—~* '' ~~~: I cX

^ 
' -^"' X,

sandre' poil, Intérieur en érable. Vitrine spacieuse à i l .  IfeâT' =ff—— ~~ "' " " jcr-jv-- , i ¦ '• ; ¦*H«l--,̂ *i  ̂ \
portes coulissantes , dos avec miroir , table à rallonges ; '.4X3 Y,v... - . ,  ™. *£JC? \ MÉŝ Ià SLi' H 1 m ' --

d'un tissu 2 couleurs. Guéridon avec p lateau en noyer. î , i» -î jËf "~ """ 'iS !'MJ«fff H I (T t iA B I Q( f l&9 è compléter et à expédier à 1
¦ i f- 'tm m to- l.îi l'iH ¦ I - 01  'il 1*81  SS Pflstei-Amoublemont» SA

»CHIC ROMAND« est actuellement présenté dans \i -: W^Wg,,' I ff ' ^USUEIII «. "*' *' ¦ W 11 Nauchâtol, Terreaux 7 ¦
notre nouvelle et sp lendide exposition d'ameuble- ' /^r̂ ^ f̂e 

L s m a a ^  T3S| /<  IfBKigÉi'i I I Soumettez mol , sans Irais e! sans engagement , vos r.uq |
ments . Entrée, libre et sans engagement . YÊ jjuii-Ji---̂  . , ; „_^—«4 8 -¦ je^MnWi^te ^ra^at '̂eB meuble»' «ulvanlii
Une surprise du «JUBILÉ.. D>AA(aT% ILaaaa^̂ r̂ l̂ II SI I
le mobilier de qualité gftP| l| »Y Ê I Y - ..: MMlf iX SX i B Y ff " I
-CHIC ROMAND.. OOlJ i i l i  _ 

||WL. '^̂ |*» , 1  ̂
¦ i ^Non^Prénom: ___

Livré franco domicile Ww W# seu |ement ? - - ."" WÊ 'JH jr ĝgWB- ' j l  Rue/No. I

Sur domandn , facilités da paiement sociales sans aucun risque. JJUJPP Hffll BMlliilffflHiBBHfflHBWI ^BwflMMBMB  ̂ _. mmm ______ _mmm _____\ «m —i f**.

r̂

„,....™r„„ _̂ , 
 ̂

.__ .. .. s „_^„_^„—. IMPORTANT: Possibilités d'échange, à votre convenance, pour '
„; " fX-ll tous les modèles. Vente de modèles isolés à des conditions t rès

| : .., . . ,j  avantageuses. PFISTER-AMEUBLEMENTS a réuni pour vous la plus \
^X,J Ip""̂ *!! ', i grande et la plus belle collection de chambres à coucher et v -̂™," I ' igaîfois ^̂ aBiii

| ™ ,}  | FIANCÉS: Vous trouvère?; dans notre riche -élection du Dubilé de . Jll-zïff-J lll SHM^HSIB
J 

»»*»» . ,• merveilleux mobiliers complets 1, 2 et 3 pièces à partir de fr. j '"' 
„l~l---~<«^;̂ ^̂ îSBi

jf ,  ̂ Q m 
^^ 

Chez Pfister , vous bénéficiez de ces importanls avantages ; S-̂ Nl̂ ^à̂ ^̂ ^̂ ^ feir '̂T ¦
WÊBm \_Wi!iLJ 9̂K^̂ ^̂ J_t Éffii iHiWM l̂aB? * Le plus 9rand et le Plus beau cho,x en 

Suisse: 

600 

chambres- 

jf" *°l|r a 
~

H 
t,a^̂ S

^ " î-LsâS 
* " 

~ - '

WÏ: h • | Y' f " :-- . ™.\ , .j • Sur désir, garde-meubles gratuit avec prix garantis Jusqu 'à la .

Les app areils Solis
sont en Vente chez Ç f̂g ^JSS y .

NEUCHATEL Seyon 10

Kjffml Miel du pays
I __ Wà' _ 9 _ M  M eeaU 2 Sg net p franco 20 fr -

BL ŷ À yiirj à m Ê  Bruno Rœthllsberger
^^^^^^H j Thielle-Wavre. Tél. 7 54 69

Dimanche dernier , la Société des Ju-
rassiens de Neuchâtel et environs a fêté
Saint-Nicolas, après avoir procédé à sa
soirée annuelle le Jour antérieur.

Un plaisant programme chorégraphi-
que, présenté par l'école de Mme Anynla
Ketterer , agrémentait cette soirée, suivi
d'Interprétations musicales par les élèves
de l'écol e de musique de Mme Wermetlle.

L'abbé Beuret et le pasteur Laederach
ont apporté les messages de l'Eglise. ¦

Les Jurassiens de Neuchâtel
ont fêté Saint-Nicolas

vaiAér nr ta «ttny'r'l

PAYERNE
Quarante ans aux C.F.F.

(c) M. Emile Belet , à Payerne, vient de
fêter ses quarante ans d'activité aux CFF.
Il a reçu de la direction de l'entreprise
un témoignage tangible de sa reconnais-
sance, au cours d'une petite cérémonie.

—^̂ ^̂ ^^̂ k^ l̂m^̂ ^hm

' i i ..̂ -—. 6 km. »

Grande.» place» de parc près des 3 accès au réseau ininterrompu de
moyens de remontée mécanique pouvant transporter 50 ,000 skieurs

par jour.
Abonnement» à forfait et à coupon» valables sur l'ensemble de»
17 Installations, l'ultime sebus» se termine é proximité de l'hôtel,

-d'une.. çara ou de votre voiture.
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; Rose Box (

^ UEi [ La combinaison Eau de Cologne/savon ou sels de ï
• bain/savon, toujours très demandée, dans un écrin '

i i artistiquement décoré Fr. 20.50 à Fr. 66.-. ; i
I s 
, ; Nous vous présentons avec plaisir la riche collection •
' . de cadeaux Elizabeth Ârden . '

i :

'' mmwEimmiwmwM

_ m40&$Ê»&! w'OW i WMlW<Wft# **m i__*m*+as*t*x0i it&

FROMAGES
Jura, Gruyère, Emmental la

i à Fr. 6.75 par kg
Gruyère action gras à 5.75 par kg
| VACHERINS MONT-D'OR de choix
f i  au plus bas prix du jour

j Riche assortiment de fromages
de dessert. Crème fraîche à battre
| Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
f- Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

Tout nouvel abonné
pour 1963 à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHâTEL
recevra le Journal

gratuitement
dès ce j our et j usqu'au

31 décembre 1962
Pour souscrire un abonnement , il suffit de remplir le bulletin
ci-dessous et de nous l'envoyer sous enveloppe non fermée,

af f ranchie  de 5 c. '¦:}

. _ —Détacher Ici : 

Le soussigné s'abonne à la « Feuille d'avis de Neuchâtel >
dès ce jour

* à fin mars 1963 Fr. 10.25

* à fin juin 1963 Fr. 20.25
* à fin décembre 1963 Fr. 40.—

' Biffer ce qui ne convient pas

(L" m o n t a n t  peut être versé à notre compte postal TV. 178
j usqii 'fli! 10 j a n v i e r  1963 ; passé cette date, il sera prélevé

par remboursement postal.)

Si gnature 

Adresse comp lète 

Confiez au spécialiste

S la réparation g
u de votre radio «i
| N O V A L T E C  I

est a votre service

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE

CHARCUTERIE

F. GUTMANN
Avenue du ler-Mars

Grand choix en fromages français
Brie sur paille — Fromage Monsieur
Toute une gamme de f romages suisses

VINS COURANTS ET DE FÊTES , — ;, LIQUEURS
Service rapide Place de parcage devant le magasin

sy • <ej Laiterie - Alimentation
XZtQj w*Y Maladière 18

0 Neuchâtel Tél. 5 32 54

PFAFF
JOAILLIER-ORFÈVRE

7, PLACE PURY

i

SPÉCIALISTE DU DIAMANT
, - DE LA PIERRE DE COULEUR ET DE LA

PERLE DE CULTURE

%\ OALJ O de dames, beau cuir, légèrement granulé, m
1| Coloris noir et brun QOcn v rn  É§
«* fermoir fantaisie de Oy  à J/.— W

1̂  (jrAIN 1 o en nylon, intérieur gratté, forme Saxe $$
il Coloris noir à partir de Q ||

É FOULARDS pure soie fantaisie à partir de ' 795 1
Il f|| oAlu o de ville , en plastique skai , forme moderne , |s¦ 
%\ belle présentation . Coloris noir et marron û\§ 

de 2490 à 2990 •
^| VJJLLIIN 1 U Klii O 

en plasti que, coloris modernes §j

j| de FS à 790 1
<*M Très joli choix de bijouterie fantaisie 

^

la maison des belles étremies

 ̂ D&uische\JtHtmnwp rwn
Qjescllsciiaf t

Plaisir de la musique—
Offrez J^ des

^
disques !

Extrait de la série classique
à prix populaire

Beethoven
Sonates pour piano No 8, op. 13 (Pathétique),
No 14, op. 27, No 2 (Clair de lune)
Wilhelm Kempff
17227 LPE 133227 stéréo

Brahms
Danses hongroises No 1, No 3, No 5, No 6,
No l7,NolS, Nol9 , No 20

^
Orchestre Philharmonique de Berlin'Direction : Herbert von Karajan
17223 LPM 133223 stéréo

Bizet
Suites de «L'Arlésienne» No 1 et No 2
Orchestre de la Résidence de La Haye
Direction : Willem van Otterloo
17214 LPE 133214 stéréo

Bizet
Symphonie No 1 en ut majeur
Orchestre Symphonique de Bamberg
Direction : Fritz Lehmann
17197 LPE

¦ SS£* r
Haendel
Concerto pour harpe et orchestre

Debussy
Danses pour harpe et orchestre à cordes
Nicanor Zabaleta , harpiste
Orchestre Radio-Symphonique de Berlin
Direction : Ferenc Fricsay
17115 LPE (Grand Prix du Disque)

Mozart
Concerto pour pian o et orchestre No 20, K 466
Svjatoslav Richter
Orchestre Symphonique de la Philharmonie
National e de Varsovie
Direction : Stanislaw Wislocki
17226 LPE 133226 stéréo

Mendelssohn
Symphonie No 4, op. 90 (Symphonie italiennel
Orchestre Philharmonique de Berlin
Direction : Lorin Maazel
17228 LPE 138228 stéréo

W. ; K M > » - < * P vïTxÀh ' s JMM ¦ïv. - . ŷ.ïjW
¦f. §H
HT :... - . - ¦¦ ¦ •- ; ; • . .Y: ':'::':';.':':::- ':".';/;.  ̂ ifl

K^ï H y_wB SK

Mozart
Messe No 14, K 317 (Messe du Couronnement)
Maria Stader, Oralia Dominguez,
Emst Haefligcr , Michel Roux
Orchestre Lamoureux Paris
Direction: Igor Markevitch
17222 LPE 133222 stéréo
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Chez votre disquaire
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D charcuterie /W/tfÛ * C
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/^  526 68 £{
««  ̂Hôpital U, Neuohâtel Ll

? C
S M A G A S I N  SP ÉCIALISÉ  C

g Pour /es fêfes g
| formidable choix en volaille \
fl DINDES hongroises, magnifique qualité F]
5= blanches, tendres Fr. 18.- à 40.- ~
IJ OIES de Pologne, une délicatesse . . Fr. 18.— à 25.— Ll

CANARDS hollandais, bien en viande Fr. 10.- à 14.- £j

? 
POULARDES hollandaises, spécialement _,

engraissées, uns délicatesse Fr. 6.— à 15.— __t
Wl POULARDES de Bresse, surchoix . . Fr. 12.- à 18.—

? 
POULARDES fraîches de Bretagne, —

blanches et savoureuses Fr. 10.— à 16.— bl

Q De nouveau i PETITS COQS DU PAYS . Fr. 6.- à 12.- £J
Q 

PINTADES, pour le gourmet . . . . Fr. 11.— à 13.— _
PIGEONS, extra-tendres, frais de Bresse Fr. 5.— à 7.— ti

¦3 POULES ET LAPINS DU PAYS E
X Toute notre volaille est prête à r&tlr
fl PORC FUMfi de douce salaison PJ
n Gros jambon - (ambon roulé • noix de jambon JJJ\__\ paieries • côtelettes • salami de fêtes, etc. £j
n LANGUES DE BŒUF fraîches, fumées et salée* Fl
= FOIE GRAS DE STRASBOURG, «LE DOYEN » «|
¦j" . Lundi 24 décembre, vei l le  de Noël , "J
*™ AttCntlOn ! •' "• *era P ri « aucune commande fcl
U téléphonique, la journée étant réservée à la vente au Ll
H magasin et aux livraisons. FJ
pi Dimanche 23 décembre, nous répondons au téléphone. «
» N'attendoi donc pas pour passer votre commande. "Jj
*j Voyez dont nos vitrines spéciales un aperçu de notre Li
D grand choix. Il  y  en a pour toutes tes bourses.

? C
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| fe CADEAUX

I CUVE
I PRÊTRE
| Bas - Gants - Foulards

écharp es et mouchoirs
l 
1 |-¦--¦¦¦¦ , . - ,- . . ' .
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VOIR nrniin^P Poulets danois . . prêts à rôtir le kg 
4. — I

Poulets USA . . > > > le kg 5.50

POUr leS FêteS Poulardes hollandaises . , yn |r prêtes à rôtir le kg O./U

Oies de Pologne . » » > le kg 6.90

Canards hollandais prêts à rôtir le kg O. —

Dindes USA . . . prêts a rôtir le kg 6.70

Poulets de Bresse sans boyaux le kg 7.70

Jambon roulé k kg 11 -

Une demi-palette fumée . . le kg 12.J0

Salami le kg dès 12.50
— ristourne

¦ •'  Des vins de choix d'un prix intéressantAu marche
tl lin^ Beaux sapins de Noël 0 5-4.50boulangerie r
Knecht prix nets ; !

¦ Y -̂^C '̂ v X̂^'X^'^':.;:'̂ ::- H80

I _________________ mm S
i P̂ î EXPOSITION j
¦ Hf PERMANENTE i

'̂ ~̂"̂ r ?????»??????????? ¦»??

- du plus grand choix des milleures marques mondiales «
| PHILIPS - GRAETZ - LOEWE - OPTA - SCHNEIDER !

TELEFUNKEN - POINT BLEU - SABA - METZ - ERRES

J 20 modèles SUISSE-FRANCE à partir de Fr. 995.- Jlivrables immédiatement du stock

I

Le service technique est assuré par nos propres ateliers m

NOTRE ATOUT : garantie totale 1 année E

I 

Conditions de vente très avantageuses, crédit familial exclusif

POSE D'ANTENNES TV TOUS GENRES
(de l'antenne intérieure h l'antenne collective) par spécialistes

I JEANNERET &Co , Radio - Télévision g
¦ Concetstonnalre otfldei de* PTT Seyen 28 - 30 ¦

I

Pour f aire p laisir I

iÈm %_ -  ̂* A • S

lll Idewé

Tous les coloris mode

|
J S.! Une idée cueillie dans le î
1 ; vaste choix des cadeaux i

j ; &*të /̂htf ef 1, i!
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¦
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I

i | Pépita Box <
f Des préparations Elizabeth Àrden pour les soins de f
> beauté ou le bain.en imposants formats de luxe.dans i
i des écrins tendus de soie : Fr. 40.- à Fr. 125.- ; j
S Nous vous présentons avec plaisir la riche collection I
' de cadeaux Elizabeth Ardcn i |

• \ï
i Chez le spécialiste i f

(_ P A 0 F U M E il I £ ' t

Rue de l'Hôpital 9 — Tél. 5 22 69 . î ;

l
l

Le séré « BlitclftOIi >>
un produit laitier

pour l'alimentation moderne !

i
¦i

«Britchon»
maigre au cumin

« Britchon »
maigre à l'américaine = hot dog

contient toutes les prot éines du lait et pas
de graisses

«Britchon»
a la crème, 50% de matières
grasses dans la substance sèche

40 recettes et 1000 occas ions de vous en servir

Centrale laitière Neuchâtel

AU DESSERT ?
...un œuf au miroir!

Etalez sur le fond d'une assiette le

séré de crème
« Britchon »

additionné de sucre et de 3 grains de sel.

Posez au milieu une moitié d'abricot
ou de pêche

Versez par-dessus un peu du ilrop
de la conserve

Servez avec le sourire
Centrale laitière, Neuchâtel

t-ixxxzxxxxxzxxx ra
N H
H M

= Saucisses ;
: aux choux :
H H

[J extra de J
M Mont-sur-Rolle x
H à la laiterie H

J de la Treille *M
J W. BILL J
« Neuchâtel «
H «

rtx x x T x x x x x x x x x i ^

BIJOUX

J £)ommo \
\ CADEAUX )
\ NEUCHATEL )

BIBELOTS

A vendre beau
PETIT

PIANO
neuf , ainsi qu'un

PIANO à QUEUE
modèle court.

Les deux instruments à
bon marché, avec garan-
tie. Location-vente, faci-
lités de payement, en cas
d'achat, transport gra-
tuit. — Tél. 031-44 10 47.

A vendre

un compresseur
12 m' à l'état de neuf. —
E. Schorpp, avenue Chs-
Naine 1, la Chaux-de-
Fonds.

Tél. (039) 2 01 17, le
matin.

Un

accordéon
diatonique

Tell, 7 registres, à ven-
dre. — Tél. 7 06 98.

Madame, une coloration

ZOTOS 30-Daycolor
un progrès scientifique

au salon de coiffure

M. ROTHÀCHER
VAUSEYON Tél. 5 34 21

ÉCRITEAUX
EN VENTE AU BUREAU DU JOURNAL



yfh/a. Grâce à l'installation unique en Suisse d'une chaîne
^W B L A N C H I S S E R I E

raEp___—__»«¦«V______WJ& _̂___*. complète de machines automatiques, ultra-modernes ,

m̂ W^̂ Êj/gJ^^^É îA & nous vous 
livrons 

votre linge 

dans un 

délai 

très rapide
Îtai i^™"" HEucHÂi t i Cf/ vos CHEMISES lavées et repassées dans nos machines

Tél - 5 42 08 retrouveront l'aspect du neuf
Magasin : Ecluse 31 - (fi 4 14 93
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j  ̂ Notre grand succès... T

t L̂ pécialiste du bas 
bas nylon î

r >̂  ̂ )¦ 4-̂  >C _ —  / ¦ 
^̂  n r DC 

ir% 
M 

sans 
couture, maille lisse. X

^
ji ^C / m  il /! ̂'  ̂il V D  C Coloris : caramel-candy, topaze, Ĵ*
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;] -̂ C . Nf UCHÀTB Dans un emballage de fête. ^T

I î*.************************* +•¥¦ * *

CAFÉ DU THÉÂTRE
Consultez noire carte des mets
vous trouverez certainement

une spécialité qui vous tentera.

T|y J w*' '

tJû/vunvr /yiûuÂ ?

| J/CLA <NLr

Va-t-on leur laisser venir l'eau à la bouche
en regardant les verres de mousseux ou même
de Champagne qui moussent et pétillent ? Certes

I non I Voilà pourquoi pour les fêtes , r̂_^
j il vous faut avoir quelques bouteil- EHi

les de RIMUSS sous la main, ce jus FM
de raisin si délicieux, mousseux et fiai
sans alcool. I.-H
Ainsi tout le monde pourra trinquer, M_WS
et ce sera une vraie joie pour grands * lllet petits. k ' $

Jus de raisin M f̂ \

HiMusS Jj
MOUSSEUX ^ÉÉÉ- iû J '
sans alcool ''—. {j^n̂ f̂ B

RIMUSS-Party, piquant, bouquet de muscat
Fr. 2.80

RIMUSS-Asti, doux, des raisins fins d'Asti
Fr. 3.50

plus verre

Dans les magasins et restaurants, p. e.
Zimmermann S.A., Supermarché la Treille. —
R. Vœgeli, Peseux. — Les dépositaires GUIN. —
Dépôt général: Caves de Guin, tél. (037) 4 32 87

Propriétaires et caves Rimuss Hallau (SH).

VJAji/
5 22 02S

Café du Théâtre
FIN DE SEMAINE

Arrivage de crustacés
et de coquillages

UN RÉGAL I \

A R E U S E  (Ne) /^̂  &
Le Salon de dégustation l\T /est ouvert tous les jours V
jusqu'à 22 heures. Le di- ^
manche dès 18 heures.
Lundi fermé.

|| " g^P 1
! vMmm
! I Fbg de l'Hôpital 44

j spécialités
| café turc

ilHBnHl
ARGENT

COMPTANT
de Fr. 500.— à 5000 —
éventuellement sans cau-
tion, pour paiement de
vos dettes, acquisitions
en tous genres , (égale-
ment mise en ménage )
vous est p r o c u r é  dis-
crètement à conditions
avantageuses .

Z B I N D E N  & Co.
Case postale 199, Berne 7
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u Société de Musique \
I f Jeudi 20 décembre 1982, à 20 h 15 précise* \

// Grande salle des conférences (

| 3me concert
( d'abonnement
t Orchestre de Chambre de Lausanne )
(( Direction : VICTOR DESARZENS \
// Soliste : (
VV PIERRE FOURNIER, violoncelliste )

(( Places & Fr. 0.50, 8.—, 6.85, 4.60 \
il (taxes comprises) /
| / Looatilon et programmes à l'agence \\\ H. STRUBIN (librairie Reymond) }II et & l'entrée (
y, N.B . Pas de répétition l'après-midi )

f \
HERBERT COIFFURE
LES GENEVEYS -SUR -COFFRANE

Dès le 15 décembre, Herbert Kiehne, c o i f f e u r , i

OUVRE SON SALON AUX GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Rue du 1er-Marsr villa Guardasol • Tél. (038) 7 63 22

Il met à votre disposition des qualités professionnelles
acquises dans des salons renommés :

6 ans Coiffure salon Trimborn, Cologne, membre du C.Ï.C.
7 ans Coiffure Stâhll, Neuchâtel, membre Haute coiffure française
2 ans premier coiffeur au salon Ugo, la Chaux-de-Fonds, membre

du Club artistique de Paris

 ̂ /

Nous entreprenons

transports
réguliers, déménage-
ments, en Suisse et
a l'étranger ; se ren-
seigner : tél. (088)
0 01 03.

Quelle
jeune femme

affectueuse et charmant
se lierait d'amitié ave
monsieur de 55 ans, si
tuatlon modeste ?

Ecrire en confiance son
chiffres F SS08 N, à Pu
bllcltas, Neuchâtel. Dit
crétlon absolue.

BAVEZ • VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande Instal-
lation avee ai appa-
reils perfectionnés ae
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Echallens 04 et
06, Lausanne T Résul-
tat garanti. Q. Borel.

Temple de Corcelles-Cormondrèche
Le dimanche 16 décembre 1962

à 20 h 15

CONCERT DE L'AVENT
donné par

Suzanne ROBERT, organiste
et Edgar Shann, hautboïste

Au programme : œuvres de Haendel, Bach,
Krebs , ' Henri Gagnebin , Bernard Reichel

et Marcel Dupré
X Jne collecte recommandée géra laite

à la sortie

%t& Halles 
[ A NEUCHÂTEL |

Un excellent restaurant ot Von peut aller de &|
confiance avec la certitude d'en sortir repus H
nner une addit ion f o r t  raisonnable. m

V* Restaurant de la Poste, Fontaines

Grand match au cochon
le vendredi 14 décembre, à 20 heures

/

La Grappilleuse
se recommande pour

Jouets,
articles de sport

Voyage à prix réduits pour

PARIS
Départ le 29 décembre à 23 h 02

Retour le 2 Janvier & 21 h 09
Prix du voyage :

2me cl.: Ffi 56i- ire ci,. Ffi 81a- I

Arrangement d'hôtel à Paris t
y  (chambre et petit déjeuner, transfert) y

à partir de Fr. 56.— |

Voyage surprise de .

SAINT-SYLVESTRI
quelque part en Suisse, par train spécial I

' inclus un excellent repas de Réveillon ;
Danse - Cotillons F_ il ;
Jeux - Attractions "s «Mil" 1

; Voyage surprise du

«PETIT NOUVEL-AN
le 2 Janvier '

entièrement en vagon-restaurant 1
à destination d'une région de sports d'hiver I
inclus le diner et le souper p_ jjq
Jeux - Concours - Ambiance WMI

Notre

«VOYAGE BLANC»
4 Jours dans les plus beaux paysages d'hiver
de la Suisse du 30 décembre au 2 Janvier
Tout compris départ Bienne F. IQE
voyage Ire classe ¦ ¦¦ "•*•

VIENNE
4 Jours, du 30 décembre au 2 Janvier

par avion, inclus logement et petit déjeuner

au départ de Zurich rFl Z95n-

NICE
4 Jours, du 30 décembre au 2 Janvier

par avion, Inclus logement et petit déjeuner

au départ de Genève Ffi OUOi"

Programme des voyages - Inscriptions

« SOUS-AGENCE NATURAL
Saint-Honoré 2, Neuchâtel. Tél. (038) 5 82 82
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LE GRAND CHOC DES SUPERMEN

ULYSSE * HERCULE
AMOUR ET AVENTURES AU REX

G R A V U R E S  A N C I EN N E S
D £ C O! îX n 7 £ S  Sff C O U L E U R S

fleurs , frui ts , oiseaux, etc.
VUES ET CARTES A N C I E N N ES

de N E U C H A T E L
Exposition - Vente

Entrée libre

R E Y M O N D
14, faubourg de l'Hôpital

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

6, rue du Concert - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath

Direction politique du Journal :
René Braichet

Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Société du court couvert des Cadolles

OUVERTU RE
du court couvert

dimanche 16 décembre 1962.
Abonnements et inscriptions

chez Muller , sports - Tél. 519 93

ficsiiuiran t Je lo 6rappe
,r ,i- s Samedi soir
la ILouure et

tlcuchitel dimanche

Polenta et lapin
ainsi que ses spécialités italiennes
Réservez votre table (_. 5 16 54

Cercle des Travailleurs
Neuchâtel

Ce soir, à 20 h 30, au Cercle
Assemblée générale

extraordinaire

Ce soir, dès 20 h 30, café Lacustre,
à Colombier

D A N S E
Orchestre Marcello

Permission tardive autorisée

15 - 22 - 24 décembre

DÉMONSTRATION
du REMINGTON, etc.

Le roi des rasoirs - Conditions sensas.
Reprise - Echange

Electro - Rasoirs - Service
P. NUSSBAUMER - MOULINS 31

L« restaurant de la GRAPPE
à la Coudre, demande

une sommelière
Téléphoner au 516 54

Une passante renversée
par une voiture

Hier mat in , Mme L. D., âgée de 66
ans , domiciliée au chemin des Valan-
gines , a été renversée par une voiture
à la rue des Parcs. Il semblait au
premier abord que Mme D. se tira it
sans mal de sa chute et l'automobiliste
repartit. Un peu plus tard toutefois ,
Mme D. dut avoir recours à un médecin ,
ayant été commotionnée.

Un chauffeur renverse
une motocycliste et... l'injurie

Hier matin , une dame circulait à
vélomoteur à la rue des Fahys lors-
qu 'une voiture , en dépassant , la ren-
versa. Le chauffeur  se borna à arrêter
sa voiture , à injurier sa victime , puis il
prit la fui te .  La police a heureusement
pu mettre la main sur ce conducteur
malhonnête .

La vict ime de cet accident ne souffre
que de quelques ecchymoses mais son
véhicule a subi de grands dégâts.

Avec l 'Association
des sociétés locales

de Serrières
Le président de l'Association des so-

ciétés locales de Serrières a ouvert la
soirée et celle-ci se déroula dans une
ambiance sympathique, en enchantant
les nombreux spectateurs.

Sans relever aucun point particulier
du riche programme , afin de ne pas être
Injuste , soulignons la Joie de revoir et
de réentendre la fanfare «L'Avenir», sous
la direction de M. H. Chaillet , les accor-
déonistes du club « Helvétia », emmenés
par M. E. Jeannet , les pupilles et les
pupillettes dans leurs jolis numéros , la
gym-acttve et les loisirs « Suchard », qui
bienvenus , s'associaient pour la premiè-
re fols à une soirée de l'A.S.L.S.

Comme 11 se doit pour toute soirée
qui se respecte , une tombola fournie fit
la Joie des gagnants et un bal animé,
conduit par l'excellent orchestre « Les
Cherokees » prolongea la soirée.

BEVAIX
Problème de l'eau

(c) La question déposée au Grand con-
seil par un député de Bevaix et , placée
par erreur dans les rubriques villa-
geoises, laissait entendre que notre loca-
lité manquait d'eau. Or, notre commune
possède deux stations de pompage , dont
l'une au lac, ce qui lui assure une
distribution suff isante  à ses besoins.
Les fermes situées au-dessus du réser-
voir et alimentées par des sources doi-
vent se ravitailler au village.

Cette intervention était  donc destinée
aux régions de notre canton particu-
lièrement éprouvées par cette longue
période de sécheresse et spécialement
si elle devait encore se prolonger, par
un hiver froid et sec.

LA SAGNE
Arrivée du nouveau médecin

(c) Au début du mois d'août , le doc-
teu r Robert Mayer a quitté la Sagne
pour reprendre un cabinet en Valais.
Depuis lors , c'est le docteur Jean Ber-
set, des Ponts-de-Martel , qui s'occupait
des Sagnards.

Mercredi , le docteur Fernand Legrand ,
médecin de nationalité belge, est arrivé
dans notre village où il commencera
immédiatement ses consultations. M.
Legrand , qui vient du Congo où pen-
dant plusieurs années il a dirigé un
hôpital , a été accueilli à la Sagne par
le froid et la neige. La chaleureuse
réception de la population lui fera —
espérons-le — oublier le froid de la
saison I

!!!éIï!!! Y^

IMESTITURE DU CABIN ET POMPIDOU
LA MAJORITÉ HUÉE

Revenons à la séance pour noter
d'abord qu 'elle a commencé par un
chahut  maison , type IVe République.
Or ig ine  du vacarme : la ré pa r t i t i on
des groupes imposée par la majori té
gaull is te .  L'.U.N.R s'est instal lée au
centre , re léguant  dans les travées du
haut, à gauche et à droite les partis
de l'opposition. Mécontents de se voir
privés de leurs bancs t r ad i t ionne l s , les
groupes de l'opposition ont marqué leur
désapprobation en huan t  la majori té .
F ina lement ,  tout s'est arrangé et c'est
sur les « bancs de la montagne > , com-
me on eût dit à l'époque de la Con-
vention , que les partis de l'opposi t ion
se sont retranchés en vue des batai l les
f i i tnres.

DISCOURS POMPIDOU :
LONG ET SANS NOUVEAUTÉ

Du discours Pompidou on ret iendra
d'abord qu 'il a été très long, ensui te
qu 'il n'a fai t  que reprendre les déve-
loppements des thèmes déjà exposés par
de Gaulle dans son message aux dépu-
tés, enf in  qu 'applaudi de conf iance  pnr
les membres de la majorité,  i! a été
accueilli . avec la plus extrême froideur
par les élus de l'oRposition. La su i ie
de la c o n f r o n t a t i o n  n 'a pas non plus
été très pass ionnante , et quand M.
Gaston Déferre , parlant au nom du
groupe social is te , a dit de ce débat
qu'il lui paraissait  c inu t i l e  et vain > ,
il n 'exprimait  là qu 'une vérité évidente ,
puisque aussi bien la par t ie  était jouée
et le gouvernement assuré de sa vic-
toire.

Au demeurant , l'à-côté catalogue du
discours Pompidou rendrai t d i f f i c i l e ,
pour ne pas dire impossib le , une con-
f ron ta t ion  passionnée. On ne se bat
pas sur des têtes de chapitre.

L'opposition le savai t  fort  bien , et
c'est la raison pour laquelle ses cri-
tiques ont été volonta i rement  mesurées.
En réalité , la séance dite d'investiture
n 'a été qu 'une entrée en matière à la
session ordinaire de l'Assemblée. L'op-
position se réserve d'attaquer à boulets
rouges au moment qu 'elle jugera op-
portun , vraisemblablement quand  l'or-
dre du jour appellera la discussion du

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)
budget 63, c'est-à-dire dans huit , quinze
jours ou trois semaines environ .

CONFLIT
ENTRE LE POUVOIR ET LE SÉNAT

Au Sénat , la déclaration gouverne-
mentale  a été lue , non pas comme le
voulai t  l'usage par le min i s t r e  d'Etat,
mais par un s imple  secrétaire d 'Etat ,
en la circonstance M. Dumat , chargé
au sein du cabinet Pompidou des rela-
t ions avec le parlement.  Ce choix est
s ign i f i ca t i f  de la gravi té  du conflit qui
s'est élevé entre le pouvoir et M. Gas-
ton Monnerv i l l e , président  de la haute
assemblée.

Protagoniste du • non » au référen-
dum, M. Monnerv i l l e  a , on se le rap-
pelle , accusé le gouvernement  de for-
fa i tu re  en u t i l i s an t  une procédure ré-
férendaire  con t ra i r e , à son sens , à
l' esprit et à la lel tre de la cons t i tu t ion .
Cela, ni M. Pompidou , ni le général de
Gaulle ne l'ont pardonné à M. Mon-
nervi l le , et décision aurai t  été prise de
le mettre en quaranta ine , en d'autres
termes de cesser avec lui toutes rela-

tions officielles. C'est ainsi que M.
Monnervill e n'a pas été invité à l'Elysée
pour présenter le nouveau bureau du
Sénat , qu 'il ne le sera pas davanta ge
aux différentes cérémonies de f in  d'an-
née- , , .,-

L'impression qu 'on a dans les mi l ieux
polit iques est que tout , est mis en œuvre
pour contra in dre  M. Monnervil le à ces-
ser ses fonct ions de président du Sénat.
Avant pris la tète  d'une campagne qui
s'est révélée infructueuse, puisque le
suffrage universel  s'est prononcé pour
ie « oui », M. Monnervi l le  se voit ainsi
invi té  à tirer de lui-même les conclu-
sions de son échec. « Vous êtes battu.
Retirez-vous » . Voilà en fa i t , sinon ce
qu 'on lui dit , du moins ce que l'ostra-
cisme dont  il est frappé laisse claire-
ment comprendre.  S'inclinera-t-il ? Nul
ne saurai t  en préjuger . De toute façon ,
l'a f f a i r e  é tant  main tenan t  portée sur
la place publique, l ' incertitude ne sau-
rai t  longtemps se prolonger. De Gaulle
contre Monner vi l le .  L'épreuve sera pas-
sionnante à suivre.

M.-G. O.

« HELAY » liincé
cette nuit

Dernière minute \
Nouveau satellite

de télécommunications

CAP CANAVERAL (UPI). —
Les techniciens fie Cap Cana-
veral ont procédé cette nuit
au lancement du nouveau satel-
lite rie télécommunications « Kc-
lay » qui remplacera « Tel-
star » devenu inutilisable. « Re-
lay » va relayer les émissions
de télévision entre l'Europe et
l'Amérique.

Le nouveau satellite a été
lancé à lit h ,'50 (heure locale).
La fusée porteuse est constituée
par une « Douglas Delta » à
trois étages.

Le périgée prévu est de 1300
kilomètres et l'apogée de 6500
kilomètres.

Le lancement semble avoir
pleinement réussi.Le conseil de l'OTAN

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Le ton général a été celui de la fer-
meté, indique-t-on à l'issue de la séan-
ce. Tous les orateurs ont parlé de l'af-
faire cubaine pour se féliciter de la
manière dont elle fut conduite et ré-
glée.

M. Dean Rusk a fait un exposé de
cinquante minutes au cours duquel il
a consacré une vingtaine de minutes à
l 'historique de la crise cubaine. Il a
donné l'impression que cette crise n 'est
pas encore terminée. Le gouvernement
de Washington , a-t-il précisé, n 'enta-
mera aucune autre négociation sur les
points du contentieux Est-Ouest avant
la solution définitive de l'affaire des
Caraïbes.

Le secrétaire d'Etat américain s'est
étendu sur la question du désarmement

et sur l'importance des systèmes d'ins-
pection. En traitant de la nécessité
d'éviter la prolifération des armes ato-
miques , il a fait allusion à la Chine
communiste. M. Dean Rusk a égale-
ment traité des échanges commerciaux
entre l'Est et l'Ouest et conclut sur la
nécessité d'améliorer la consultation en-
tre les quinze pays membres qui , a-t-il
dit , sera l'un des thèmes de la pro-
chaine session de printemps du conseil
at lantique.

Dans l'attente
d'une initiative soviétique

Pour M. Gerhard Schroeder , les son-
dages américano-soviétiques sur l'affai-
re de Berlin n 'ont donné jusqu'à pré-

. sent , aucun résultat et n'ont pas per-
mis de trouver une base de négocia-
tion. Il faut attendre une ini t iat ive so-
viétique , pour engager une conversation
sur une base sérieuse.

Les ministres des affaires étrangères
de Turquie et d'Italie ont eux aussi ,
formulé des appréciations sur les con-
séquences de la crise cubaine en pré-
conisant une at t i tude ferme.

Couve de Murville :
« Il vaut mieux attendre »

Notons aussi l ' intervention fai te par
M. Couve de Murville.  Pour le minis t re
français des af fa i res  éti-angères, il faut
aussi régler défini t ivement  l'affa i re  cu-
baine , mais on peut se demander dans
quelle mesure cela est possible avec le
régime actuel de Fidel Castro. Il faut
aussi voir comment la poli t ique de
l'URSS va s'orienter. Pour le moment ,
on n 'en sait  rien et il est d i f f i c i l e  de
faire des hypothèses. Il vaut mieux
attendre. On verra dans un ah. Il n'est
pas exclu que la tendance soit à la
détente , et l'on peut se demander si
l'URSS n 'a pas commencé à mettre
une sourdine sur Berlin.

CHEVROUX
Décès de l'ancien syndic

(c) Hier est décédé dans sa 85me année,
SI. Oscar Cuany, ancien syndic de Che-
vroux. Doué d'une vive intelligence, le
défunt , pêcheur de son métier, avait
dirigé les affaires communales pendant
plus de vingt ans , au cours desquels
de grands projets ont été réalisés , dont
celui , en 1937, de l'alimentation en eau
sous pression de la commune. M. et
Mme Cuany avaient fêté le 20 avril
dernier leurs noces de diamant.

MONTOLIER
Mort d'un vieux pêcheur

(sp) A Montilier est décédé, à l'âge da
8! ans , M. Fritz Fasnacht-Boschung,
qui pratiqua toute sa vie le métier de
pêcheur sur le lac de Morat. Il descen-
dait d'ailleurs d'une longue lignée de
pêcheurs professionnels.

Au tribunal de police
du Locle

(c) Petite audience, hier après-midi, du
tribunal de police, présidé par Me Jean-
Louis Duvanel. Le tribunal a converti en
10 jours d'arrêt et 20 fr. de frais une
amende infligée à B. J.-P., puis 11 a
condamné un homme et une femme à
10 fr. d'amende chacun et à 3 fr. de frais
pour Infraction à la LA et à la LCR,
B. R. pour Infractions aux règles de
la circulation paiera une amende de 20 fr.
et les frais se montant à 5 fr. Enfin,
pour Infractions à la loi sur l'exercice
des professions libérales, le tribunal In-
flige à M. G. une amende de 30 fr. et
les frais soit 12 francs.

T TO AU SOVIET SUPREME
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

S'exprimant en russe devant le Soviet
suprême, le maréchal Tito se déclare
tout d'abord « très impressionné » par
le discours prononcé mercredi par M.
Khrouchtch ev.

Le président Tito a ensuite pris la
parole en russe pendant un quart d'heu-
re. Il a notamment parlé de l'amélio-
ration constante des relations entre la
Yougoslavie et l'Union soviétique et
«ouligné surtout l'identité de vues entre
les deux pays sur un nombre Impor-
tant de questions.

Sans mentionner expressément la
Chine populaire, il a salué les initiati-
ves de M. Khrouchtchev durant la crise
cubaine et déclaré que c'était avoir la
vue court e que de les mésestimer.

SATISFACTION ET GRATITUDE
Après avoir été fortement applaudi

par les quelque 1500 députés, lorsqu'il
fut monté à la tribune, le maréchal
Tito déclara que la Yougoslavie avait
partagé les «oucls de l'URSS pendant
la crise cubaine.

« J'exprime notre satisfaction et no-
tre gratitude au gouvernement soviéti-
que et au président Khrouchtchev per-
sonnellement pour son attitude en cette
période critique et qui est une nouvelle
illustration de la politique pacifique de
l'Union soviétiqu e », a dit notamment
le président yougoslave.

Il a ajouté que son pays était satis-
fait de voir que les Nations unies
avaient contribué à ramener la paix
dans les Caraïbes et a exprimé le
souhait que de nombreux autres pro-
blèmes importants fussent réglés d'une
manière identique .

A la suite du discours de M. Khroucht-
chev devant le Soviet suprême, M.
Willy Brandt , chef du gouvernement
de Berlin-Ouest a déclaré : « Ce discours
ne justif ie aucune illus ion , mais fait
appa raître une possibil i té de négocia-
tion plus réaliste que par le passé, et
sans pression , d'une solution intéri-
maire acceptable pour Berlin > .

Le chef du gouvernement de Berlin-
Ouest a préconisé comme « éléments
essentiels » d'une solution Intérimaire
acceptable : la perméabilisation du
< mur > ; la garantie du principe des
libres communications avec Berl in  ; le
règlement « juste et r a i sonnab le»  de
certains problèmes intérieurs berlinois ;
le respect de la représentation de Ber-
lin-Ouest par la République fédérale en
matière de politique étrangère et con-
sulaire.

RE TOUR DE LA NEIGE

Le chassc-ncige s'est remis nu tra-
vail sur la roule de la Vue-des-

Alpes...
(Photo Avipress - Schneider)

La Joconde
vogue vêts
ï Amérique

PARIS , (ATS - AFP).  — Non sans une
pointe  d 'humour  qui aurai t  amené sur
les lèvi-es de l'intéressée son curieux
sourire, le président Kenned y a annoncé
mercredi , au début de sa conférence
de presse , laissant pour la f in  Khroucht-
chev; Cuba , l'Otan , la fusée Skybolt et
autres suje ts  de routine , que la France
faisa i t  aux  Eta ts-Unis  l ' honneur  de leur
envoyer la Joconde pour trois semaines ,
et qu 'il l'en remerciait au nom du peu-
ple américain.

C'est aujourd'hui que le tableau fa-
meux de Léonard de Vinci , déjà dé-
croché de son panneau du Louvre , va
qui t te r  la France à bord du paquebot
du même nom , pour être exposé à
la Na t iona l  Gallery de Washington , à
partir du 8 janvier.

Enfermé dans un container climatisé,
le précieux tableau qui t tera  Paris dans
un camion spécial , escorté par une
armée de policiers. Six gardiens monte-
ront une garde permanente devant la
porte de la cabine du navire où il sera
dé posé, cependant qu 'un haut  fonct ion-
naire du musée du Louvre occupera
la cabine voisine.

Pendant tout son séjour sur le paque-
bot comme à la National Galery, le
tableau sera maintenu dans le même
climat  que dans la salie qu 'il occupe
hab i tue l l emen t  au Louvre. De plus , il
ne pourra , aux Etat s-Unis , être photo-
grap hié qu 'à distance et sans qu 'il soit
permis d'ut i l iser  aucune lumière ' arti-
f ic ie l l e .

Le tableau le plus célèbre et le plus
choyé du monde n'a donc rien à
craindre.
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Hockey sur glace
Pour le championnat de première li-

gue, Le Locle a battu Saint-lmier par
12-6 (1-1, 4-2, 7-3). Les Neuchâtelois
ont été surpris par la résistance des
Ergueliens. Ce n'est que dans le dernier
tiers-temps que les Loclois ont creusé
un écart plus net. Trois cents specta-
teurs ont suivi la rencontre jouée sous
la neige pendant le premier tiers-temps
et arbitrée par MM. Fleury, de Neuchâ-
tel, et Grossenbacher , de Bienne. Les
buts ont été marqués par Ray (3), Blanc ,
Nussbaum (3),  Linder , Boiteux (2) ,  Da-
riotti et Hurnl pour Le Locle, tandis
que Saint-lmier obtenait les siens par
De la Reusilles, Burg i , Berger , Huguenin ,
Lôtscher et Rufenacht.
# Coupe de Suisse, huitièmes de finale :
Genève-Ambri Piotta 9-7 (2-2 , 1-4, 6-1).
0 Coupe intercantonale : Lausanne
Gottéron 5-3 (2-2 , 2-0, 1-1).

Ski
A Val-d'Isêre, au cours de l'entraîne-

ment de la descente , l'Allemand Willy
Bogner a été victime d'une chute. Rele-
vé avec une fracture de la cheville , le
skieur allemand volt ainsi sa saison 1963
sérieusement compromise.

Poids ef haltères
A Tallin, capitale de la République

d'Esthonie , le Soviétique Vladimir Ka-
plounov a battu le record du monde du
développé , catégorie poids légers, avec
135 kg 500. L'ancien record appartenait
à son compatriote Serge Lopatlne avec
135 kg, depuis le 8 Juin dernier.

Basketball
Les Etats-Unis ont enlevé le tournoi

International de Manille sans connaître
la défaite. Au cours du dernier match
de cette compétition , les Américains ont
battu les Philippines par 94-58 (42-17).

Classement final : 1. Etats-Unis , 6 vic-
toires , 0 défaite ; 2. Canada , 5-1 ; 3.
Porto-Rico 4-2 ; 4. Espagne 3-3 ; 5. Phi-
lippines 2-4 ; 6. Chine nationaliste 1-5 ;
7. Australie 0-6.

Championnat suisse de ligue nationale
A: SMB Lausanne - Urania 40-55 (21-18). ,

Un réseau d'espionnage
est-allemand anéanti

ALLEMA GNE DE L'OUEST

CARLSRUHE (ATS et AFP). — Le
parquet fédéral annonce qu 'un réseau
d'espionnage du service de la sécurité
d'Etat de l'Allemagne orientale , a été
anéant i , au cours des quatre dernières
semaines , dans la République fédérale.
Neuf agents de ce service ont été ar-
rêtés. Formés en Allemagne de l'Est,
ils avaient été introduits en Allemagne
de l'Ouest avec pour mission d'infor-
mer sur les résultats des recherches
dans l ' industrie chimique , les instal la-
t ions  mil i ta i res  américaines et britan-
niques en Allema gne et de fournir  des
informations politiques.

FONT
Brutale collision

(sp) Hier après-midi , vers 14 h 15, une
collision s'est produite à la croisée des
routes entre Font et Chatillon , entre
une voiture conduite par M. Bruno Pil-
lonel , électricien à Montbrelloz , et le
véhicule conduit par M. Louis Hauser ,
boulanger à Châbles. Pas de blessés
mais d'assez importants dégâts maté-
riels aux deux voitures.

Extension des grèves
à de nombreux secteurs

ITALIE

ROME (UPI). — Les Italiens ne le
savent pas parce qu 'il n 'y a pas de
journ aux par sui te  de la grève de hu i t
jours des jo urnal is tes , grève à laquelle
se sont jo ints  les « typas », mais lo
front  des grèves s'est étendu. Non seu-
lement les journal istes ne travaillent
pas mais aussi ont débrayé les métal-
los , les ouvriers du papier , les insti-
tuteurs , les employés de la Croix-Rouge
et les employés du téléphone.

Les rebelles
de Brunei

SINGAPOUR , (ATS-UPI). — Le cheik
Azahari , chef des rebelles de Brunei ,
ne veut pas s'avouer battu , malgré
l'avance cont inuel le  des troupes br i tan-
ni ques . Un de ses porte-parole a dit que
le cheik avai t  ordonné à ses hommes
de se retirer dans la jungle et de
procéder à des opérations de harcèle-
ment et de sabotage.

Le porte-parole a dit que les revers
mi l i t a i res  subis ne s ign i f i a ien t  nulle-
ment que la révolte a l l a i t  prendre fin.
Au contraire , la lut te  continue et le
cheik Azahari  aurait  demandé aux pays
afro-asiat iques de l'aider en envoyant
des groupes de volontaires. Noton s tou-
tefois que jusqu 'à présent , aucune na-
tion n'a m a n i f e s t é  ouvertement  l'in-
tent ion  d'aider  les rebelles de Bornéo ,
encore que l'on semble sent ir  une sym-
path ie  de la part de l 'Indonésie.

A Brunei , le sultan Omar Ali  Sal-
funddine  a proclamé l'état d'urgence et
a donné aux  rebelles le choix entre
la reddi t ion ou raneanl issement .

A Tutong, les Ghurkas ont occup é
la ville sans coup fér i r  et libéré les
civils  b r i t ann i ques enfermés dans les
prisons par les rebelles.

Par contre, Muara , à la pointe  nord
de Brunei , est toujours aux mains  des
rebelles.

Le calme règne dans la capitale  où
l'on espère pouvoir lever le couvre-feu
dès demain .

Les opérations br i tanniques  entrepri-
ses hier ont été couronnées de succès ,
apprend-on à Labuan (Nord-Bornéo).

Les forces br i tanniques  ont , dit-on ,
net toyé  la plupart des derniers réduits
rebelles , no tamment  la vi l le  de Niah.
Tandis  qu 'elles s'assuraient  le contrôle
total de la ville de Kuala Bêlait , libé-
rée mercredi.

D'autre part , on apprend encore que
la s i tua t ion est redevenue normale à
Miri , ville f ront ière  de l 'Etat de Sara-
wak.
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M. GAITSKELL
SE RENDRA A MOSCOU

Le chef du parti travaill iste britan-
nique , M. Hugh Gaitskell , se rendra en
voyage en URSS , le ler janvier pro-
chain , apprenait-on jeudi soir , de sour-
ce autorisée.

Le chef de l'opposition , précise-t-on ,
a décidé de répondre favorablement à
M. Khrouchtchev qui l'a invité à passer
trois jours en UHSS.
CRÉATION DE LA BANQUE
CENTRALE D'ÉMISSION
DE L'ALGÉRIE

A l'issue d'un débat qui a eu lieu
jeudi , l'Assemblée nationale consti-
tuante  algérienne a adopté à l'unani-
mité le projet de loi gouvernemental
portant création de la Banque cen-
trale de l 'Algérie qui sera chargée de
l'émission des billets de banque sur le
territoire de l'Algérie.

REPRISE DES RELATIONS
DIPLOMATIQUES FRANCE-IRAK

Le j o u r n a l  « Al-Thawra » annonçai t
hier que la décision de renouer les
rela t ions  di p lomatiques avec la Fran ce
a été approuvée en conseil des mi-
nis t res  et que le minis t re  irakien des
a f f a i r e s  é t rang ères a été « autorisé à
procéder aux prél iminaires du réta-
bl i ssement  des relat ions pol i t i ques et
économiques enlre tes deux pays. »

Le journa l  expliqu e que la f in  de la
guerre d 'Algérie a fa i t  d ispara î t re  les
raisons qui ava i en t  motivé la rup-
ture dos re la t ions  en t re  Paris et
Bagdad.

INTERVENTION SOCIALISTE
DANS L'AFFAIRE DU « SPIEGEL »

Les socialistes, dans l'oppos i t ion , ont
entrepris, à Bonn , une nouvel le  démar-
che pa r l emen ta i r e  dans l'a f fa i re  du
€ Spiegel » . Le groupe socialiste a de-
mandé  que le gouvernement fédéral
présente au parlement les rapports des
q u a t r e  ministères impliqués dans les
poursui tes  intentées au « Spiegel » .

LA RÉBELLION A ÉTÉ MATÉE
EN ARGENTINE

Le général  Conrado A r m a n i n i , nou-
veau c o m m a n d a n t  en chef de d' a rmée
de l'a i r  a rgen t ine , a déclaré la rébel-
lion de cer ta ins  é léments  de l'av ia l ion
avai t  pu être matée grâce au loya l i sme
de la majeure partie des av ia teurs .

SELON UN OFFICIER
BRITANNIQUE
LE KATANGA SERAIT
SUR PIED DE GUERRE

Un of f i c i e r  b r i tann i que , qui vient
d'arr iver  à Kitwe en provenance d'Ell-
sabe thv i l l e , a déclaré hier que le Ka-
tanga est v i r tue l l emen t  sur pied de
guerre.

M. VON MERKATZ RESTERA
PROVISOIREMENT
AU GOUVERNEMENT

Le m i n i s t r e  chargé des relat ions avec
le Bundcsra t  dans le précédent cabi-
net , M. Hans-Joachim von Merkatz ,
restera provisoirement au gouverne-
ment . On apprenai t  o f f i c ie l l ement  à
Bonn , hier  m a t i n , qu 'il représentera
le nouveau ministre de la défense,
M. Kai-Uwe von Hassel , qui doit pren-
dre ses fonct ions  dans la deuxième
moit ié  de janvier  seulement.  M. von
Hassel , qui est encore chef du gou-
ve rnemen t  du Schleswig-Holstein , dé-
sire, en ef fe t , met t re  son successeur
au courant .
M. LUEBKE A REÇU
LE 5me CABINET ADENAUER

Le prés ident  de la République, M.
Heinrich Luebke, a reçu hier , à sa
résidence de la villa Hammerschmidt , à
Bonn , les membres du 5me cabinet
Adenauer. La cérémonie de prestation
de serment aura lieu vendredi.

ïïf
]:ëu;^

Première réunion de
la commission agricole

spéciale à Bruxelles

Pour tenter de résoudre
l'impasse entre les Six
et la Grande-Bretagne

BRUXELLES (UPI). — La commis-
sion agricole spéciale , mise sur pied
pour t e n t e r  de faire sortir de l'impasse
les négocia t ions  entre les Six et la
Grande-Bretagne , s'est réunie pour la
première fois jeudi sous la présidence
de M. Sico Mansholt,

La commission doit examiner  en dé-
ta i l  la product ion britannique et for-
muler des suggest ions q u a n t  aux pro-
d u i t s  susceptibles de con t inuer  à béné-
f ic ier  de subvent ions  au n iv eau  des
agricul teurs  après l'adhésion de la
Grande-Bretagne au March é commun.
D'ici au 10 décembre , la commission
devrait  remettre un premier rapport
aux minis t res .  D'ici nu 14 janvier ,
elle devrai t  terminer ses t rav aux.

M. Heath, lord du sceau privé , a as-
sisté à la première séance de cette
commiss ion .  Il est repar t i  en fin de
mat inée  pour Londres.

Dernièrement , une sympathi que mani-
fes ta t ion  s 'est déroulée au Cercle de
l'Union ré publicaine , au Locle , où les
conseillers g énéraux P.P.N. ont f ê t é  leur
collègue Paul Colomb , entré, en 1922
au Conseil g énéral el réélu à chaque
législature. M.  Colomb , qui a présidé
le législat i f  en 1941 et en 1961, retraça
non sans émotion sa longue carrière
et eut des paroles de respect pour les
anciens qui ne sont plus. A uparavant ,
M.  Robert Reymond , président du P.P.N.
avait détaillé la longue et f ruc tueuse
carrière poli t i que du jubilaire.

Puis , M. Carlo Méroni, président du
groupe des conseillers g énéraux P.P.N.,
présenta à M. et Mme Colomb les f é l i -
citations du groupe.

La « Feuille d' avis de Neuchâtel »
s'associe avec autant de plaisir à cette
consécration que M. Colomb est notre
correspondant du Loele depuis un quart
de siècle , et lui présente ses plus  vives
félicitations.

Quarante ans
au Conseil général

et un quart de siècle
à la FAN !

Chapelle des Terreaux, ce soir, à. 20 h 15
Témoignages extraordina ires

de la puissance de Dieu
Invitation cordiale Mission évangélique

Association nationale
des Amis dn vin

ASSEMBLÉE GjÈNiRAUE
ce soir, 20 h 15, au château de Boudry

JEU DE QUILLES
le plus moderne ouvert de 10 h à 23 h

Restaurant de l'Ecluse

(c) Automobilistes , attention ! Il peut
être bien imprudent de garer sa voi-
ture trop près de la façade d'un im-
meuble et trois automobilistes du Lo-
cle en ont fait hier après-midi la désa-
gréable expérience. Ayant tous trois
gnré leur voitures trop près du Tech-
nicum , les véhicules ont été pris , vers
17 h 30, sous une masse de neige et de
glace qui est tombée lourdement du
toit de l'établissement. Les véhicules
ont subi d'assez importants dégâts ma-
tériels.

Trois voitures sont prises
sous une avalanche



Le Chœur d'hommes de Chézard-
Saint-Martin a le pénible devoir de
faire part du décès de

Madame Adèle DIACON
mère de Monsieur  Jean-François Diacon ,
membre du comité.

Monsieur et Madame
Jacques LUTZ - GRANDJEAN et leur
fils Didier ont la joie de faire part de
la naissance de

Nicolas - Arnold
le 11 décembre 1962

Clinique des Grangettes, Genève
70, route de Genève, Chêne-Bourg

Le comité de l'Association des Musi-
ques neuchâteloises a le regret de faire
part du décès de

Madame Adèle DIACON
mère de Monsieur Daniel Diacon , mem-
bre du comité cantonal.

Monsieur et Madame
Georges JENZER - CZENSKOWSKY ,
Georges-Eric et Barbara-Anne ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de

Rolf - Lothar
Neuchâtel, le 13 décembre 1962

Maternité Coquemène 5

Les autorités de la commune de
Chézard-Saint-Martin ont le regret de
faire part du décès de

Madame Adèle DIACON
mère de Monsieur Daniel Diacon , con-
seiller communal.

Le parti radical de Chézard-Saint-
Martin a le pénible devoir de faire
part du décès de

Madame Adèle DIACON
mère de Monsieur Daniel Diacon , pré-
sident.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame veuve Ida Bàtscher-Mumen-
thaler et ses enfants , à Oetwil ;

Monsieur et Madame Gottfr ied Mu-
menthaler , à Bàle ;

Madame veuve Alice Burdet-Mumen-
thaler, ses enfants  :

Mademoiselle Jacqueline Mumentha-
ler, son fiancé Monsieur H. Burri , à
Bàle ;

Mademoiselle M. Burdet , à Yverdon ;
Madame et Monsieur Claude Roullier

et leur petite fille , à Yverdon ;
Monsieur et Madame Emile Mumen-

thaler et leurs enfants , à Fleurier ;
Madame et Monsieur Ernest Zurcher-

Mumenthaler et leurs enfants , à Châ-
teau-d'Oex ;

Monsieu r Auguste Mumenthaler  et ses
enfants, aux Brenets ;

les familles Balziger , Mumenthaler ,
Péclard , Veuve, parentes et alliées ,

ont la grande douleur de faire part
du décès de leur chère maman , belle-
mère, grand-maman , arr:ère-grand-ma-
man, belle-sœur, tante et cousine ,

Madame veuve

Gottfried MUMENTHALER
née Elise BALZIGER

que Dieu a reprise à Lui, à l'âge de
78 ans , après une pénible maladie.

Fleurier , le 12 décembre 1962.
Je lève les yeux vers les mon-

tagnes, d'où me viendra le secours?
Le secours me vient de l'Eternel
qui a fait les cieux et la terre.

Ps. 121 : 1, 2.
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu le 15 décembre 1962, à 13 heures.
Culte pour la famil le  à l'hôpital de

Fleurier , à 12 h 45.
Domicile mortuaire : hôpital  de Fleu-

rier.
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La Société suisse des employés de
commerce, section de Neuchâtel , a le
profond regret de faire part du décès
de

Monsieur Christian GEISER
membre actif

L'ensevelissement, sans suite , aura
lieu ce jour.

Celui qui habite dans la retraite
secrète du Souverain est logé à
l'ombre du Tout-Puissant.

Ps. 91 : 1.
Madame Christian Geiser-Galli Ravi-

cini ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Gei-

ser et leur fils Pierre-André , à Cor-
celles (NE) ;

Monsieur et Madame Louis Hirschy-
Geiser et leur fils Roland , à la Chaux-
de-Fonds ;

Monsieur et Madame Henri Brossin-
Geiser et leurs filles May-Christiane et
Renée , à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Joseph Mctzger ,
à Langenthal ,

ainsi que les famil les  parentes et
alliées ,

ont la profonde douleur d'annoncer
le décès de

Monsieur Christian GEISER
leur cher époux , papa , grand-papa ,
frère, oncle et parent , que Dieu a re-
pris à Lui, aujourd'hui , dans sa 74me
année , après une courte maladie.

Neuchâtel, le 12 décembre 1962.
(Parcs 83)

L'inhumation, sans suite , aura lieu
vendredi 14 décembre , au cimetière de
Beauregard.

Culte à la chapelle du crématoire
à 11 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

L'industrie horlogère et les banques
doivent collaborer en pleine confiance
mais surtout en pleine indépendance
Sur ce thème, M. de Week a défini, hier à la Neuveville, devant les délégués de la F. H.,

les devoirs mutuels de l'horl ogerie et des banques

Qu'ils soient de Bobo-Dioulasso ou de l'Okawango, plus de deux
cents millions de Noirs, de Peuls, de Bochimans ou d'Hottenfots auront-
Ils tous, demain, une montre au poignet ! C'est, bien sûr, pousser un peu
loin une constatation qui veut que dans le monde entier le marché de
l'horlogerie s'étende constamment...

Dès lors, la Suisse, qui exporte la pres-
que totalité des montres qu'elle fabrique,
se voit contrainte de produire davantage.
El pour tenir son rang, l'industrie horlogère
suisse devra considérablement investir. Ces!
sur ce thème des problèmes de financement
dans l'horlogerie, et à la suite de l'assemblée
générale des délégués tenue hier à la Neuve-
ville par la Fédération horlogère, qu'a parlé
M. Philippe de Week.

C'est d'ailleurs sur une note très optimiste
que le directeur général adjoint de l'Union
de Banques Suisses a commencé son exposé :
les statistiques prouvent que, toute proportion
gardée, l'endettement de l'industrie horlogère
suisse est très faible. Par rapport à l'en-
semble des débiteurs des banques et au total
de leur portefeuille d'effets, le pourcentage
d'endettement est de beaucoup inférieur à
5% (2% en 1960, 1,9% en 1961) et non
seulement il est faible, mais encore a-t-il
considérablement baissé par rapport à d'au-
tres branches de l'économie nationale.

Un système à éviter
Que souhaiter de mieux ? Cet état de

fait donne à l'industrie horlogère et pour
fous les besoins de crédits valables, une
réserve de financement de très bon augure.
Et c'est d'autant plus heureux, poursuivît
M. de Week , qu'il n'en serait pas de même
si, au lieu d'être répartis de cette manière,
ces crédits se trouvaient dans les mains d'une
banque spécialisée, bref concentrés dans une
banque horlogère dont les débiteurs horlo-
gers constitueraient la totalité du portefeuille.
D'ailleurs, une telle banque aurait des pieds
d'argile en cas de récession, n'étant, alors,
plus apte à remplir son rôle de fournisseur
de crédits, les capitaux n'affluant plus.

Enfin, l'objectivité el la discrétion y seraient-
elles règles d'or comme elles peuvent l'êtn
au sein d'un organisme bancaire « non en
gagé « 7

M. de Week devait ensuite rappeler briève
ment les trois principaux types de finance
ment : — le stade circulation des marchan
dises, c'est-à-dire celui qui se termine lors
que le produit fini est payé par l'acheteur
— le stade de production ; — et le stade
de consommation, forme de crédit plus récente
qui consiste à mettre à la disposition de:
acheteurs des moyens financiers pour leui
permettre de procéder à leurs achats. Cette
forme tient une place plus que modeste
dans l'horlogerie au contraire, par exemple,
de celle qu'elle occupe dans l'industrie des
machines.

Quand se posent ces problèmes de finan-
cement ? On entend déjà résonner les grosses
bottes de M. de ta Palice : tout simplement,
lorsqu'il y a expansion I Pourtant, les besoins
de financement ne résultent pas uniquement
d'un désir d'expansion réfléchi et médité.
Car qui dit ralentissement des affaires dit
aussi besoin de financement, tes ventes di-
minuent, les stocks augmentent, d'où un
rétrécissement de la trésorerie et des besoins
de crédits. De même, la concurrence montre-t-
elle le bout de son nez ? l'industriel a alors
l'obligation de produire plus pour produire
à un prix égal à celui pratiqué par
ses concurrents.
II y a donc toujours possibilité de finance-

ment, mais qui ne doit en aucun cas être
improvisé. Dans un tel domaine, les miracles
ne courent pas les rues, car la solution
des problèmes de financement n'est pas
l'effet d'un hasard, mais doit être pensée
longtemps à l'avance. Par un travail pré-
voyant et patient, le chef d'industrie mettra
progressivement sa fabrique dans une situa-
tion telle que les problèmes financiers pour-
ront être résolus le jour même où ils se
poseront.

Pas de banquifctf
dans ces fauteuils...

Après ce détour, et reprenant la classifica
tion des crédits, M. de Week aborde ensuiti
le financement du stade circulation des mar
chandises, le premier. Ce stade s'identifie au>
capitaux à court, terme. C'est donc là le
classique crédit bancaire et un tel financemen
ne présente pas, en principe, de difficultés
Cependant ,1e stade du lancement de nou-
veaux produits, comme le contrôle des points
de vente de détail ou même les délais
de paiement assez longs avec cette nouvelle
clientèle que sont les pays dits en voie
de développement, requièrent des capitaux
pour un terme plus long et dont la rentrée
est plus aléatoire. Donc, dans ce domaine,
il devrait être fait appel au crédit avec
modération, le crédit étant bien plus consi-
déré comme une masse de réserve mobilisable
en cas de nécessité.

Dans le monde économique, l'horlogerie
fait un peu chambre à part. Elle ne néces-
site pas d'investissements gigantesques parce
qu'elle garde, contre vents et marées, son
:aractère individuel. Mais cette position du-
¦era-t-elle toujours ? C'est là que l'on en vient
aux... Africains et à l'extension des marchés !
5ur le plan mondial, le nombre des acheteurs
possibles de montres augmente sans cesse
ît les horlogers étrangers l'ont bien compris
qui se sont groupés en grandes entreprises.
:ace à cette concurrence, la Suisse devra

produire toujours davantage de montre-
sinon elle verra sa part à la productioi
mondiale diminuer dans de fortes et inquié
tantes proportions. II faudra produire beau
coup, donc l'industrie horlogère devra investir
Dès lors, il faudra des capitaux à loni
terme, te crédit bancaire en fournira un<
partie. Mais une partie seulement si l'on veu
éviter — comme la Suisse s'y est touj our
appliquée, à l'inverse, par exemple, de l<
France ou de l'Allemagne — que les banque
ne contrôlent trop les entreprises industrielles
ce que, sous ce ciel, les unes et les autre:
sont loin de considérer comme souhaitable

A deux exceptions près, il n'y a d'ailleur-
pas de banquiers dans les fauteuils de:
conseils d'administration de l'industrie horlo
gère suisse, les premiers agissant surtout
comme représentants des actionnaires.

Faire appel à des tiers !
Alors ? Si le crédit bancaire ne peut être

que partiel, que faire ? Une solution : l'auto-
financement ou l'appel à des tiers. M. de
Week relève à ce sujet que, contrairement
aux autres branches de l'industrie, l'horloge-
rie n'a pratiquement jamais fait appel au
public pour ses besoins en capitaux, dé-
daignant ainsi la cotation des actions, les
émissions d'emprunts offerts au public ou
les augmentations de capital par le biais
d'une souscription publique.

Si l'entreprise a une certaine dimension,
s'il s'agit d'une société anonyme fortement
concentrée, c'est pourtant là la seule solution
lorsque l'on veut faire face et surmonter
des besoins considérables d'expansion, tes
grands magasins l'ont bien compris il y a
quelques années et dans ce secteur l'on a eu
recours au public.

Mais saisir cette perche que tendent les
fiers, ne serait-ce pas reposer tout le pro-
Dlème de l'industrie horlogère qui vit dans
jn monde bien à elle et dont la structure
îst très souvent familiale ? tes affaires de
'horlogerie ne sont pas assez connues, ne
;ont pas assez cotées. Pour elle, faire appel
JU public marquerait pourtant une évolution
avorable, le marché des titres suisses souf-
rant d'étroitesse.

La montre n'est pas
une machine à laver !

Troisième et dernier point : les question
relatives au financement de la consommation
ta montre est un bien de consommation
et ce problème ne se pose pratiquement pa:
en horlogerie, ta montre suisse n'est ni une
voiture ni une machine à laver, et il n'es
encore heureusement pas entré dans le:
mœurs de faire crédit pour avoir l'heure I

Avant d'en terminer avec ce tour d'horizon
aussi réaliste que complet, le directeur général
adjoint de l'Union de Banques Suisses
examina le financement des exportations qui
voit l'industrie horlogère recourir dans une
modeste mesure à l'institution de la garantie
fédérale des risques à l'exportation.

En conclusion de son exposé, M. de Week
souhaita une collaboration et un dialogue
constants entre les banques et l'industrie
horlogère, collaboration menée en pleine in-
dépendance et en pleine confiance. Dès le
ooint final, M. Gérard Bauer, président de
a F,H., devait remercier avec chaleur M.
de Week pour son brillant et magistral
îxposé. tes délégués présents et les autres
nembres directeurs de la Fédération horlo-
j ère, MAA. Perret, Blank et Hegetschwailer,
auront sans aucun doute et avec le même
înthousiasme emboîté le pas à leur président...

Cl.-P. Ch.

Près de cent toiles de maîtres suisses
et français sont exposées à Fleurier

De Léopold Robert à Buffet...

De notre correspondant
En ouvrant l' exposition qui se

lient actuellement à la salle Fleu-
risia , le pasteur Jean-Pierr e Barb ier
. pertinemme nt souli gné, que le but
de l'art est non seulement de f igurer
le sens caché des choses mais aussi
de provoquer un enrichissement de
la pensée.

Cette double intention a été à la
base de l'imposant ensemble choisi
par « Les Compagnons du théâtre
et des arts » dont l'intention a été
de grouper des artistes de d i f f é r e n t e s
époques et de tendances très diverses
en conservan t un lien qui perm it
de partir  de L éopold Robert p our
irriver à Mondzain , Picasso , Spiro ,
B u f f e t  et Chagall .

Bien entendu dans un pano rama
coloré d' envergure , toutes choses ne
peuvent pas être d 'égale valeur.

Mais à travers le temps qui p asse
on réalise que la peinture , f u t-elle
classée sous telle ou telle étiquette
conventionnelle , reste une recherche
permanente de la beauté selon des
lois intransgressibles en même temps
que la libération de l' esprit sur la
matière.

Un visiteur de Poutre soir disait
avec beaucoup de raison : « La sim-
plicité , de Chagall , ses moyens d' ex-
pression volontairement réduits à
l' extrême, lui ont permis de recréer
toute la grandeur et la beauté d' un
pay s comme le Mexique où je me
réjouis de retourner d<ms quel-
ques jours... »

Cette pertinente opinion en dit
beaucoup p lus dans sa forme  lapi-
daire que de longs et fas t idieux
commentaires 1

9 Lors du vernissage, le paistem
Barbier (à gauche)  s'entret ien

avec M. Benad or.
(Photos Avipress - Schelling;

II esf impossible de détail ler les
quelque quatre-ving t-dix ' toiles de
l' exposition f l eur i sane  qui sont tou-
tes , dans leur majorité , d'auteurs
d i f f é r e n t s . C' est dire combien est
grande la variété.

Cepend ant du côté suisse , il f a u t
relever la très bonne p lace occupée
par Maurice Barraud dont les . De ux
Odalisques s> et les « Trois japo-
naises » sont remarquab les du poin t
de vue de la composition et du
sty le. Il  est toujours agréable de
revoir un bon Calame , un lac de
Bocion , un H t edersle in  que l' on
gagne à , découvrir en Rom andie ,
ies délicats Zi 'iber-lluhler, des Hn-
berjan ou des Zysse t .

Et puis comment ne point ad-
mirer la per fec t ion  de ce jeu ne
t Tyrolien . de Léopold Robert , la
maîtrise du trait el le sens d'une
'.oulenr subtile chez f lodler , l'écl at
l' un Cnno Amiet qui restera comme
'¦'un des très grands peintres dr
lotre pays ? G. T

Dans II» magasin
de la Chaux-de-Fonds

(c) Jeudi , à 8 h 45, un début d'incendie
a eu lieu dans le magasin de M. Jost ,
vitrier-encadreur , avenue Léopold-Ro-
bert 9. Un fourneau surchauffé avait
communiqué le feu à une boiserie et
à des cadres de tableaux entreposés
dans l'atelier. Une épaisse fumée se
dégageait du local , situé dans un im-
meuble ancien de la ville. Les premiers
secours , immédiatement alertés, maîtri-
sèrent rapidement le sinistre , qui a
toutefois causé d'importants dégâts,
puisque une boiserie, une fenêtre ainsi
que plusieurs cadres destinés à la ven-
te, ont été consumés.

Un fourneau surchauffé
provoque un début

d'incendie

Un motocycl iste poursuivi  pour ivres se
malgré un faible degré d' a lcoo lé  i ie !

Le tribunal de police a siégé hic
BOU S fa présidence de M. G. Beuret
assisté de M. L. Chassot , qui rem
plissait  les fonctions de greffier.

Un grave accident de la circulatior
se produisit un soir de mai sur 1:
route cantonale Saint-Blaise-Cornaux
J.-F. B., roulant à motocyclette, dé
passa un tra in routier et perdit h
maîtr ise de sa machine, à l'extrémiti
nord-est du Loclat. Il escalada h
banquette sud de la chaussée, heurta d<
flanc un premier arbre , pour en heur'
ter un second de p lein fouet. 'Le con-
ducteur roula sur la chaussée où i'
resta étendu sans connaissance. L<
chauffeur  du poids lourd parvint i
arrête/ son véhicule à quel ques mètre:
du blessé. J.-F. B. souff ra i t  d'un:
fracture au p ied, de plaies ouverte:
et d'une commotion cérébrale.

Conduit à l'hôp ital , B. fut soumi;
à une prise de sang qui révéla uni
alcoolémie de 0,98. Se basant sur ces
analyses, le- procureur général le fil
poursuivre pour ivresse au guidon , el
perte de maîtrise. Au vu de l'en-
quête et des débats, le juge libère B
de la prévention d'ivresse, mais le
condamne à 25 fr. d'amende et 25 fr
de frais de justice pour perte de maî-
trise. Relevon s encore que la prise
de sang fut faite une heure et demie
après la consommation d'alcool , c'est-
à-dire nu moment où l'alcool produit
le maximum d'effet sur le comporte-
men t du buveur. Or, on considère d'ha-
bitude comme ivre le conducteu r dans
le sang duquel on trouve plus de un
pour mille d'alcool . Il est donc à se
demander pourquoi J.-F. B. fut accusé
d'ivresse au volant.

Le cycliste était imprudent
J.-P. S. est chauffeur professionnel

Au volant de son camion, il traver
sait lé village de Grossier en directioi
du Landeron sur la route cantonale
Selon le mandat  de répression, il n 'ac
corda pas la priorité à un motocycliste
arrivant de droite , à un carrefoui
avec une rue de peu d'importance. Uni
collision se produisit , au cours de la-
quelle le cycliste fut  grièvement blessé
11 ressort des débats et des dépositions
des gendarmes verbalisateurs que le
cycliste s'engagea imprudemment suila grand-route , si bien que S. est ac-
quitte et que les frais sont mis à la
charge de l 'Etat .

D. Z. est acquit tée au bénéfice du
dou e et les frais laissés à la charge
de l Etat.  On l'accusait d'avoir circulé
dans les rues de la ville avec une
voiture dont  les pneus étaient lisses.

M. C. voulut quitter un parc destationnement d'un garage à Saint-Biaise . H s avança prudemmen t sur laroute cantonale , juste assez pour avoir
«e bonne vis ib i l i té , compte tenu d'une:amionnelt e en stationnement sur la
gauche. A ce moment surgit un cy-
cliste , roulant  régulièrement au bordie la chaussée, et une collision nerat  être évitée . Le cycliste fut pro-

jeté sur la route. En raison des cir-
constances de l'accident, C. est acquitté
au bénéfice du doute, et les frais mis
à la charge de l 'Etat.

Les témoins n 'étaient pas d'accord...
L. circulait de Saint-Biaise à Cor-

naux , sur la route cantonale. Il voulut
se rendre dans un parc situé au nord
de la route. Il ralentit , manifesta son
intention de tourner à gauche, et entre-
pri t  sa manœuvre  sans se soucier d'une
voiture , conduite par T., qu 'il précé-
da i t .  Les deux véhicules se heurtèren t ,
subissant  des dégâts matériels. On re-
proche à L. de n'avoir pas tenu sa
droite , et d'avoir entravé le trafic.
L. est condamné à 30 fr. d' amende et
15 fr. de frais , tandis que T. est libéré
de toute poursuite pénale.

L. G. rou la i t  en voiture à la rue
des Gouttes-d'Or , en direction du centre
de Neuchâtel . Il heurta l' arrière d'une
voiture arrêtée , selon l'accusation , en
présélection à la hauteur d'un garage.
G. nie avoir une responsabilité quel-
conque dans cet accident. Les déposi-
tions contradictoires des témoins ne
permet tent  pas au juge de trancher,
si bien qu 'il libère G. au bénéfice du
doute et met les frais à la charge de
l'Etat.

AU TRIBUNAL DE POLICE DE KHÂTEL

(c) La neige est tombée pendant toute
la journée de j eudi. Au Mont-des-Ver-
rieres et â la Ronde , elle atteint une
hauteur  de 60 à 70 centimètres. Dans
les fermes de montagne, la pénurie
d'eau se fai t  toujours sentir et chaque
jour , on doit organiser des transports,
Pour ouvrir les routes, les chasse-neige
étaient en action hier toute la journée.

Quarante centimètres
à Sainte-Croix

(c) Depuis deux jou rs, la neige tombe
en abondance dans la région de Sainte-
Croix , les Basses. Dans la région du
Chasseron , on mesurait 50 centimètres
et dans la forêt , un peu plus bas, 60 à
70 centimètres avec l'ancienne couche.
Le village de Sainte-Croix est lui-mê-
me tapi sous une couche de 40 cen-
timètres de neige fraîche.

PSus de soixante centimètres
de neige

au tardes-Verrières

M 
SOLEIL Lever 08.05

Coucher 16.36
LUNE Lever 19.58

décembre coucher 10.37

Quel temps fera-t-il aujourd'hui
dans la région ?

Couvert avec éclaircies. Tendance
à la bise,

(le bulletin complet est en page 8)

Vous lirez aussi :
• EN PAGES 8 et 31 :

— D'autres informations régio-
nales.

• EN PAGE 27 .
— Motions et questions dépo-

sées au Grand conseil.

Ifeiiyî  ̂ li*̂ f̂t c* ilil I»!111 ® 11 ̂ H
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Décharge-toi de ton fardeau sur
l'Eternel et il te soutiendra.

Ps. 55 : 23.
Madame Annet te  Chuard-Savary et sa

fille Antoinette , à Chabrey ;
Monsieur et Madame Michel Chuard-

Peverelli et leurs enfants , à Morges et
à Zurich ;

Monsieur et Madame Marcel Chuard-
Gaschen et leur fils , à Avenches ;

Madame et Monsieur Maurice Delley-
Chuard , à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Robert Chuard-
Chuard et leurs enfants, à Corcelles
près Payerne ;

Mademoiselle Pauline Chuard, k
Rorschacherberg,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le chagrin de faire part du dé-
cès de

Monsieur Henri CHUARD
leur cher époux , papa , beau-père , grand-
papa , frère , beau-frère , oncle et ami ,
enlevé à leur affection , le 13 décem-
bre 1062, dans sa sep t a n t i è m e  année.

Chabrey, le 13 décembre 1062.
L'ensevelissement aura lieu à Cha-

brey, le samedi 15 décembre , k 15 h.
Culte pour la famil le  à la salle de

paroisse , k 14 h 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La section de Chaumont du Club
Jurassien a le regret de faire part à
ses membres du décès de

Monsieur Jules PUTHOD
président d'honneur

Elle gardera de ce membre dévoué et
fidèle un souvenir ému de reconnais-
sance pour tout le travail qu 'il a
accompli.

Le comité.

Le personnel de la Fabrique d'hor-
logerie Roger Puthod , à Neuchâtel , a
le pénible devoir de faire part du dé-
cès de

Monsieur Jules PUTHOD
père de notre patron.

Pour les obsèques, prière de consul-
ter l'avis de la famille.

Le Théâtre de la Bourgade a le péni-
ble devoir de fa ire part du décès de

Monsieur Jules-A. PUTHOD
père de notre dévoué directeur et ami.

Neuchâtel , le H décembre 1062.

Madame et Monsieur Hermann Kauz-
Gôtschi et leurs enfants , à Oberwan-
gen ;

Madame et Monsieur Armand Tharin-
Gotschi et leur fi ls , k Tolochenaz ;

Madame et Monsieur  Edouard Zaugg-
Gotschi, leurs enfants et petits-enfants,
à Fontainemelon ;

Madame et Monsieur  Félix Maurer-
Gôtschi et leurs en fan t s , à Lugnorre
et Sugiez ;

Monsieur et Madame Gott f r ied Gôts-
chi-Mâder et leurs enfants , k Sugiez ;

Madame et Monsieur  Jean-Louis Ai-
groz-Gôtschi et leurs enfants , à Dora-
pierre (FG),

ainsi que les famil les  parentes et
alliées ,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Madame

veuve Marie GOTSCHI
née SIMONET

leur chère maman , bel le-maman , grand-
maman , arrière-grand-maman et paren-
te enlevée à leur tendre a f fec t ion  dans
sa 74me année , le 12 décembre 1062.

J'ai déchargé de son fardeau ton
épaule. Tes mains ne sont plus
asservies à de durs labeurs.

L'ensevelissement aura lieu k Morges ,
e samedi 15 décembre , k 15 h 30.

Culte k la chapelle  de Couvaloup, à
15 heures. Domici le  mortuaire : hôpi-
tal  de Morges.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Après avoir fixé les objectifs principaux à atteindre en 1963

C'est sous la présidence de M. Gé-
rard Bauer que la Fédération suiss*
des associations de fabrican ts d'hor-
logerie (F.H.) a tenu hier jeudi , à
la Neuveville , son assemblée générale
ordinaire.

M. Pierre Blank , directeu r, a présenté
le rapport de gestion qui témoigne
de l'activité intense de l'organisation
tant sur le plan intérieur qu'à l'étran-
ger. L'améliorat ion de la productivité
de l ' industrie horlog ère suisse et l'ex-
tension de ses débouchés extérieurs
résument en effet l'essentiel des ef-
forts déployés par la F. H.

L'assemblée générale a approuvé le
programme d'action prévu pour 1063,
ainsi  que les budgets ordinaire et extra-
ordinaire.  Ce programme fixe le détail
des objectifs à atteindre au cours de
l'année prochaine. Il s'agit , d'une façon
générale , de renforcer la position du
fabricant d'horlogerie dans la perspec-

tive de l'abolition comp lète de toute
intervention étatique dans cette bran-
che, et de prospecter systémati quement
toutes les positions ., établies et à
établir , de la montre suisse à l'étran-
ger.

Les moyens envisagés vont de l'ex-
tension de la collaboration entre les
fabricants  et la r a t i ona l i s a t i on  géné-
rale de la production à la mise sur
p ied de campagnes promot ionnel les  et
la formation de main-d ' œuvre pour le
service de la mont re  suisse dans divers
pays. Un accent part iculier  est mis
sur la recherche scientifi que et tech-
ni que ainsi que sur la divers i f ica t ion
ie la produc t ion  horlog ère.

Les délégués ont ensui te  renouvelé
pour une période de trois ans le mandat
de M. Gérard Bauer à la prrésidence
le la F.H. Ils ont également désigné
es membres du bureau du comité cen-
:ral pour une même période.

Les délégués de la Fédération horlogère
ont réélu à la présidence M. Gérard Bauer


